
Le tourisme doit renaître
des cendres de juillet
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ÉCONOMIE. Nombre de professionnels du tourisme, secteur clé de l’économie locale, estiment que la saison 
2026 est « morte». Malgré tout, un élan collectif s’est organisé. Leur slogan : les vacances continuent.

Formule
16€90

midi et soir
7/7j

Frites 
à volonté !

“ 1 bouteille
de champagne

offerte ”

près de chez vous !

Toujours 
un restaurant

Bouteille 75cl de champagne de Castellane 
offerte tous les soirs sauf vendredi, samedi, 
Saint Valentin et veille de fête pour une table 
d’au moins 4 pers jusqu’à 8 pers pour un achat 
minimum de 16.90 € par pers, et une demi 
bouteille de Castellane pour une table de 
minimum de 2 à 3 personnes pour un achat 
minimum de 16.90 € par pers. Une bouteille par 
coupon. Offre non cumulable avec toute autre 
offre promotionnelle. Offre réservée exclusive-
ment aux majeurs.
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Les horaires changent pour 
un meilleur accueil tout l’été.

Du 1er juillet au 31 août dans vos Maisons 
du Département des Solidarités

Accueil physique 
Matin : 8h – 13h 
(sans et avec rendez-vous)
Après-midi : uniquement 
sur rendez-vous

Accueil téléphonique 
au  05 56 99 33 33
Du lundi au jeudi : 9h – 12h30 / 
13h30 – 17h15
Le vendredi : 9h00 – 12h30 / 
13h30 – 16h15

Des professionnels 
à votre écoute 
Accompagnement, accès au droits, 
insertion, prévention santé, autonomie 
des personnes âgées et en situation de 
handicap, nous sommes là pour vous aider.

gironde.fr/maisons-solidarites
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LE PREMIER QUI DIT LA VÉRITÉ
C’est le Premier Ministre qui l’a affirmé. Les 

autorités n’ont « rien à cacher » concer-
nant le déroulé des opérations de lutte 

contre les incendies qui ont ravagé la Gironde 
en juillet. Et si Sébastien Lecornu n’a pas été 
au-devant des habitants sinistrés du Porge, il a 
fait passer le message à la préfète, ainsi qu’au 
contrôleur général du Service départemental 
d’incendie et de secours  : tenir des réunions 
d’information de la population, au cours des-
quelles sera détaillé ce qui s’est passé « heure 
par heure » et même « minute par minute », la 
nature et la quantité des moyens déployés ain-
si que les choix tactiques. Des choix qui, selon 
le numéro 1 du gouvernement, n’ont été dictés 
ni par « Paris » ni par « Bordeaux », mais par ce 
qui s’imposait à l’instant T, face à un feu de fo-
rêt imprévisible, inarrêtable. Des décombres 
de maisons laissées derrière l’incendie ne re-
monte pas que l’odeur persistante du feu. C’est 
aussi une exigence de vérité qui s’exprime. Les 
habitants du Porge l’ont dit : ils veulent des 
« réponses », à leurs doutes, à leurs incompré-
hensions, à leur accusation également d’avoir 
été abandonnés. Un retour d’expérience (retex) 
ne sera pas suffisant. Émerge de tous bords la 
demande d’une commission d’enquête parle-
mentaire, d’un travail impartial qui permettrait 
de déterminer s’il aurait été possible de faire 
mieux, ou pas, si des erreurs ont été commises, 
ou pas, si le pays est suffisamment préparé, 

ou pas, face à un ce genre d’événement, que 
l’on qualifie de « hors norme » mais qui pourrait 
bien se reproduire. Le Premier ministre l’a dit : si 
la colère exprimée est légitime, il faut ramener 
de la « rationalité » et de la « vérité » dans l’ana-
lyse des événements afin d’éviter de faire le lit 
de théories « complotistes  ». La vérité consiste 
également à dire que l’on ne reconstruira pas 
ce qui a été détruit comme on a rebâti Notre-
Dame de Paris. Nous parlons ici d’un équilibre 
de vie à retrouver. Si les promesses sont tenues, 
les ministres n’auront peut-être pas droit à une 
place sur la banderole du grand « Merci », ins-
tallée tout près du calvaire miraculé de Saumos 
et de son Christ, arborant désormais les colliers 
de coquillages offerts par les sapeurs-pom-
piers polynésiens. Mais ils gagneront leur place 
dans le cercle assez fermé de ceux dont le dis-
cours de vérité se vérifie dans les actes.

Dominique BARRET

PH
O

TO
 J

D
M

Nous n’irons pas jusqu’à dire que le maire de Lacanau est le 
porte-parole d’une sorte de gouvernement temporaire des 
communes sinistrées du Médoc. Mais force est de constater que 
Laurent Peyrondet, dont on connaît l’aptitude à bien prendre 
la lumière des caméras, sait faire passer des messages, à la fois 
avec franc-parler et modération, à l’issue de l’incendie monstre 
du mois de juillet. « On doit être capables d’imaginer la forêt de 
demain, de protéger nos bourgs et nos villages, et de pouvoir en 
même temps préserver cette industrie qu’est le pin des Landes, le 
seul à pouvoir passer l’été au sec et les pieds dans l’eau l’hiver », a-t-
il expliqué dans l’émission En toute franchise (TF1), où le maire 
canaulais s’est aussi fait le promoteur du tourisme en Médoc.

UN MAIRE
DANS LE FEU DE L’ACTION

C’est le message que souhaitait 
faire passer Bernard Guiraud, 
maire de Lesparre-Médoc et 
président de la communauté 
de communes Médoc Cœur de 
presqu’île, lors de sa rencontre 
avec le Premier ministre 
Sébastien Lecornu à l’occasion de 
sa venue en Gironde, lundi 17 août, 
en pointant du doigt ceux « qui 
nous donnent des leçons mais qui 
ne vivent pas sur notre territoire ».

« Il faut que l’on s’élève contre 
ces hauts fonctionnaires »
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À l’aube des vendanges :
le millésime des excès
VITICULTURE. Entre canicules et orages de grêle, l’année 2025-2026 aura mis les vignes du Médoc à rude 
épreuve. Résultat : des vendanges précoces et des volumes en berne, mais un raisin qui s’annonce qualitatif.

Esther LABORDE

À l’approche de septembre, 
les vignes entrent dans la 
dernière ligne droite avant 

les vendanges  : les baies arrivent à 
maturité, et les viticulteurs scrutent 
avec attention l’évolution de la mé-
téo. Comme l’analyse le laboratoire 
Œnoconseil en déroulant le scéna-
rio de l’année écoulée à la vigne, le 
millésime 2026 « s’est construit sur un 
contraste marqué entre un hiver et un 
début de printemps exceptionnelle-
ment arrosés et un cœur de cycle végé-
tatif d’une sécheresse et d’une chaleur 
tout aussi remarquables, ponctué par 
deux épisodes caniculaires d’une in-
tensité inédite  ».  À ces excès météo-
rologiques s’est ajouté, à la mi-juillet, 
un orage de grêle qui a touché le 
Nord-Médoc, affectant les cultures 
de certaines parcelles. Autant de 
facteurs qui ont pesé sur le dévelop-
pement du végétal et qui laissent 
présager une vendange particulière, 
à la fois précoce et marquée par de 
faibles volumes.

Des nouveaux records  
de précocité

En termes de récoltes, le Château 
Pontet-Canet devrait battre son re-
cord de précocité, déjà battu l’an 
dernier. «  Nous n’avons jamais ven-
dangé avant le 2  septembre. Et cette 
année, on prévoit de commencer la 

semaine prochaine ! » pointe Mathieu 
Bessonnet, directeur technique de la 
propriété viticole de Pauillac. Concer-
nant le rendement, le château ne 
s’attend pas une récolte abondante, 
compte tenu de la petite taille des 
baies, mais le raisin a tout de même 
cette année « un gros potentiel quali-
tatif et de la puissance aromatique  », 
estime le technicien. Certes, les épi-
sodes caniculaires ont eu un effet sur 
la quantité, mais les quelques orages 
récents ont bien aidé  : il est tombé 
23 millimètres de pluie il y a environ 
quinze jours.

Les sols argilo-calcaires  
ont bien résisté

Cette pluie a également bien re-
lancé l’activité des exploitations de 
Listrac-Médoc. Mais là-bas, les sols 
argilo-calcaires ont bien résisté aux 
épisodes caniculaires de l’été. En effet, 
ces sols gardent l’eau - et donc le végé-
tal - grâce à la fine couche de calcaire 
qui reste toujours fraîche. Selon Julien 
Meyre, président du syndicat viticole 
de Listrac-Médoc, la récolte du blanc 
devrait tranquillement commencer la 
semaine prochaine, mais le gros du tra-

vail s’effectuera entre le 5 et le 15 sep-
tembre. Un peu d’eau est attendue en 
fin de semaine et en début de semaine 
prochaine, donc «  les viticulteurs sur-
veillent d’assez près ». Comme à Pauillac, 
malgré leur petite taille, le goût des 
baies est déjà bien prononcé.

Le manque de volume, prin-
cipal enjeu de la vendange

C’est d’ailleurs ce qu’explique Hélène 
Larrieu, directrice de l’organisme de 
défense et de gestion Médoc, Haut-Mé-
doc, Listrac-Médoc  : le manque d’eau 
concentre les arômes, mais pèse mé-
caniquement sur les volumes. « Ce qu’il 
nous manque, comme l’an dernier, c’est 
le volume. On le voit sur le blanc, dont 
la récolte a déjà commencé à certains 
endroits. Il y a une forte demande, donc 
il faudra y répondre  », explique-t-elle. 
Pour les rouges, il faudra en revanche 
patienter encore deux à trois semaines 
avant le début des vendanges. Les 
baisses de températures amorcées ces 
derniers jours, ainsi que la pluie atten-
due en fin de semaine, devraient juste-
ment contribuer à achever ce travail de 
maturation. Une phase décisive, donc, 
que les viticulteurs du Médoc suivront 
avec la plus grande attention. Oeno-
conseil observe que «  les conditions 
météorologiques exceptionnelles de ce 
millésime confèrent à chaque parcelle un 
profil unique et devraient rebattre totale-
ment l’ordre de la récolte ».

W

Par endroits, les vendanges seront encore plus précoces que 
celles de 2025… qui l’étaient déjà. ARCHIVES JDM

À l’issue de l’enquête concernant 
la mort de deux pompiers pris 
au piège des flammes lors de 

l’incendie de Mérignac, le 21  juillet 
dernier, un adolescent de 15 ans a été 
mis en examen.
Le décès de deux sapeurs-pompiers 
professionnels affectés au centre de 
secours de Saint-Médard-en-Jalles, 
survenu le 21  juillet dernier - la veille 
de l’incendie de Saumos, qui a ravagé 
42 000 hectares de terrain et détruit 
240 habitations en Gironde - alors 
qu’ils luttaient contre un feu déclaré 
dans la zone aéroportuaire de Méri-
gnac, avait déclenché une vive émo-
tion. Anthony Berthôme et Wilfried 
Schmitter étaient tous deux origi-
naires du Médoc  : les racines du pre-
mier étaient à Vendays-Montalivet, où 
il avait également fait ses premières 
armes ; quant au second, originaire de 
Lesparre-Médoc, fils d’un pompier de 
Lesparre-Médoc, il avait grandi à Béga-
dan. Tous deux étaient âgés de 34 ans 
et passionnés par leur métier.

Hélas, c’est aussi dans le cadre de leur 
métier qu’ils ont trouvé la mort, mar-
di 21  juillet. Premiers arrivés sur les 
lieux de l’incendie, dans une parcelle 
boisée située à proximité du parking 
de l’aéroport de Mérignac, ils ont été 
encerclés par les flammes. Le parquet 
de Bordeaux avait immédiatement 

ouvert une enquête, confiée à la Di-
vision de la criminalité organisée et 
spécialisée (DCOS) et à la Division de la 
criminalité territoriale (DCT). Cette en-
quête a très vite permis de repérer la 
présence d’un véhicule garé près de la 
zone de départ de feu avec, à son bord, 
une personne majeure (le conducteur) 

et un mineur de 15 ans (le passager).
Rapidement identifiés, le conducteur 
et son passager ont été placés en 
garde à vue le 11 août. Le conducteur 
a été mis hors de cause. Son passager, 
adolescent de 15 ans, a quant à lui 
admis avoir fumé une cigarette, puis 
l’avoir jetée dehors, ce qui aurait pu 
causer le départ de feu.
Par conséquent, « le 13  août 2026, ce 
mineur, inconnu des services judiciaires, 
a été mis en examen du chef de destruc-
tion involontaire par incendie de bois, 
landes, forêt ou maquis, ayant provoqué 
la mort d’autrui par manquement à une 
obligation de sécurité ou de prudence 
imposée par la loi ou le règlement », ont 
révélé les services du procureur de 
la République de Bordeaux, Renaud 
Gaudeul, le 14 août, dans un com-
muniqué de presse. À l’issue de son 
interrogatoire et dans l’attente de son 
jugement, l’adolescent a été placé en 
centre éducatif fermé.

R.C.
W

Anthony Berthôme (à gauche) et Wilfried Schmitter (à droite). 
PHOTOS SDIS 33

JUSTICE.

Pompiers décédés à Mérignac : un adolescent mis en cause

	► INCENDIE
Des militaires  
en renfort au Porge
Vingt militaires du 7e régiment 
d’instruction et d’intervention de la 
sécurité civile de Brignoles sont dé-
ployés dans la commune du Porge 
pendant une semaine et inter-
viennent pour nettoyer et mettre 
en sécurité les parcelles sinistrées 
(enlèvement des déchets créés 
par l’incendie, en particulier toute 
la ferraille et les déchets brûlés) 
et apporter une aide directe tant 
qu’il y en aura besoin. Ils recensent 
également tous les déchets spéci-
fiques (bouteilles de gaz, amiante) 
afin de permettre leur enlèvement 
ultérieur par des entreprises 
spécialisées. Ces nouveaux renforts 
interviennent dans la continuité de 
la mission de soutien et d’assistan-
ce à la population commencée le 
10 août au Porge, grâce à l’inter-
vention des jeunes militaires issus 
du troisième régiment du service 
militaire volontaire de La Rochelle.

La base solidarité 
déménage
Au Porge toujours, la base de 
solidarité installée jusqu’à présent 
dans les locaux de l’école com-
munale a déménagé le 20 août 
dans les locaux du CCAS (place 
Saint-Seurin), à proximité de la 
mairie. Elle continuera d’accueillir 
les habitants lors de perma-
nences du lundi au vendredi, de 
9 heures à 17 heures. La cellule 
relogement et le Bus en + conti-
nuent d’accueillir et d’accom-
pagner les habitants dans leurs 
démarches. Les habitants peuvent 
obtenir une aide pour trouver 
un logement, bénéficier d’un ac-
compagnement social, rencontrer 
un psychologue. Les équipes du 
Département accompagnent les 
familles sinistrées et recherchent 
des solutions adaptées. Au 
18 août, 153 situations sont 
suivies. 61 foyers ont été relogés 
dans des logements privés pour 
une durée d’un à deux ans et 26 
autres dans des campings, dans 
l’attente d’une solution pérenne.
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Esther LABORDE, 
Vanessa CHALUMEAU 

et Raphaëlle CHARGOIS

«On a perdu énormément, et 
c’est tant pis pour nous.  » 
Il est 11  heures, à Laca-

nau-océan, ce vendredi 14  août, et 
les allées Ortal semblent avoir retrou-
vé leur foule habituelle. Pourtant, 
quelques jours auparavant, les rues 
étaient désertes. L’incendie qui s’est 
déclaré le 22  juillet, à Saumos, a fait 
fuir 4  000  estivants deux jours plus 
tard, laissant les commerçants canau-
lais, les saisonniers et les locaux face 
à eux-mêmes en pleine saison tou-
ristique. Cerise sur le gâteau, mardi 
28 juillet, la préfète de Gironde, Sophie 
Brocas, ordonnait l’évacuation de tous 
les campings et villages vacances de 
Lacanau, prenant de court les profes-
sionnels du tourisme et la mairie.

« Les gens tiraient 
les enfants par la 
main pour partir »

«  On se serait cru en basse saison, il n’y 
avait que les locaux et les saisonniers 
dans les rues ! » explique Grégory Ubeda, 
vendeur à Loisirs Livres, qui a vécu cette 
évacuation en direct des allées Ortal. « Il 
y avait l’océan et un ciel ardent orange. Les 
cendres tombaient devant la boutique, les 
rues se sont vidées à une vitesse folle. On 
s’est demandé si, nous aussi, on n’allait 
pas devoir évacuer ! » Les gens n’ont com-
mencé à revenir qu’à partir du 10 août. 
«  Il est difficile de prendre du recul, mais 
il est sûr que ça fera un gros trou dans le 
portefeuille », ajoute le libraire. Quelques 
mètres plus loin, les glaciers du Roi des 
Cônes s’activent avant l’après-midi. Eux 
aussi ont énormément souffert de l’éva-
cuation  : «  Honnêtement, ça ne valait 

même pas le coup d’ouvrir. Sur ces 15 jours, 
on a perdu 80 % de notre chiffre d’affaires 
habituel  », explique Dominique Alvade 
Dervil, le gérant. « Dès le vendredi, on a 
vu les conséquences. Les gens tiraient les 
enfants par la main pour partir. »
Pourtant, il sera difficile pour la petite 
entreprise de se faire entendre par la 
préfecture, puisque la station balnéaire 
n’a pas été directement touchée par les 
flammes. « Nous n’avons pas du tout été 
indemnisés sur la perte d’exploitation, on 
a beaucoup gaspillé… On a demandé à 
la mairie une ristourne sur le prix des ter-
rasses et à ce jour, nous n’avons toujours 
aucune réponse.  » Contactée, la mairie 
de Lacanau explique ne pas avoir four-
ni d’aide à l’échelle communale. En re-
vanche, elle a aiguillé les commerçants 
canaulais vers les aides qu’ils peuvent 
percevoir de l’État. La mairie de Lacanau 
souhaite en outre poursuivre sa poli-
tique de ville des quatre saisons et invite 
plus que jamais ses commerçants à ou-
vrir de plus en plus tard en basse saison.
Autre difficulté, la gestion des em-
ployés saisonniers, qui n’ont pas pu être 
mis en chômage partiel et n’ont donc 
pas pu être payés. Pour limiter la perte 
de profit, les gérants de l’incontour-
nable glacier Pinocchio ont décidé de 
fermer boutique pendant quatre jours 
complets, du 1er au 3  août. Une prise 
de décision particulièrement difficile, 
surtout lorsque le glacier tourne grâce 
à ses huit saisonniers, à qui le chômage 
partiel a été refusé. « Fermer un seul jour 
nous fait perdre énormément d’argent, 
alors quatre jours, je ne vous dis pas  !  » 
explique Léa, l’une des employées. 
«  Notre saison se fait en grande partie 
entre le 15 juillet et le 15 août, alors com-
ment vous dire que c’est particulièrement 
mal tombé  !  » pointe Morad Chahma, 
responsable de la boutique de vête-
ments Urban Eye, quelques mètres plus 
loin. « On a dû perdre 25 à 30 % de notre 
chiffre d’affaires. »

Le vélo à l’arrêt

Pour Cyril, l’un des deux associés de 
l’entreprise de location de vélos Fun 
Bike, à Carcans-Maubuisson, la sai-
son 2026 restera particulièrement 
difficile. Elle avait commencé en avril 
avec prudence mais optimisme, après 
quelques belles journées en mai et des 
mois de juin et juillet en dents de scie. 
Restait alors l’espoir d’un mois d’août 
dynamique pour redresser la situation.
Mais le 24 juillet a marqué un véritable 
coup d’arrêt pour les professionnels du 
secteur. Les loueurs de vélos ont payé 
un lourd tribut à l’incendie, même 
dans les communes touchées indirec-
tement, comme Carcans.  Les arrêtés 
préfectoraux plaçant le département 
en vigilance rouge face au risque de 
feux de forêt et interdisant l’accès au 
massif forestier ont pesé sur l’activité. 
À Bombannes, le vélo n’est pas seule-
ment une activité de loisirs, il constitue 
un véritable mode de déplacement et 
fait partie intégrante de l’expérience 
touristique. « Les gens viennent ici pour 
ça. On pose la voiture et on se déplace 
à vélo. C’est ce qui fait tout le charme 
et l’attractivité de la région  », explique 
Cyril. Mais lorsque les pistes cyclables 
deviennent inaccessibles, certains 
vacanciers finissent par remettre en 
question leur séjour lui-même. «  Une 
double peine pour nous », évoque Cyril. 
Pendant les incendies, il a enregistré 
jusqu’à 25  annulations par jour, une 
perte d’activité impossible à rattraper.
À cela s’ajoute une équation écono-
mique particulièrement difficile. Le 
parc de vélos représente un investisse-
ment important et les charges ne dis-
paraissent pas lorsque les vélos restent 
au garage  : entretien, réparations, 
assurances, locaux, salaires, charges 
sociales ou encore renouvellement 
du matériel continuent de peser sur 
les comptes. Pour une entreprise sai-

sonnière, quelques semaines de forte 
activité en moins peuvent ainsi avoir 
des conséquences importantes sur 
l’ensemble de l’année. Cyril espère que 
l’arrière-saison permettra de limiter 
les dégâts. Mais il sait que le manque 
à gagner enregistré au cœur de l’été 
sera impossible à rattraper totalement.

Un retour compliqué

De toutes les communes du littoral 
médocain, Le Porge a bien sûr été la 
plus affectée par l’incendie. En pre-
mier lieu, l’évacuation a pris tout le 
monde par surprise  : les profession-
nels du tourisme ont donc dû la gérer 
tant bien que mal, pour leurs salariés 
comme pour leurs clients.
« On ne nous a jamais officiellement dit 
d’évacuer, relate Sophie Rocher, qui 
depuis huit ans, tient l’Hôtel du Porge, 
situé juste à l’intersection du bourg 
et de l’avenue du Bassin-d’Arcachon. 
Alors on s’est débrouillés avec nos clients. 
On est partis à Lacanau, puis à Saint-
Médard-en-Jalles  : certains clients sont 
venus avec nous, d’autres sont partis dé-

finitivement, sans pouvoir prendre leurs 
affaires. Quant à nous, on est revenus 
dimanche 26  juillet, en restant fermés, 
puisque Le Porge était bloqué. On a sur-
veillé les reprises de feu et les cambrio-
lages en faisant des rondes avec d’autres 
habitants restés sur place pendant dix 
jours, jusqu’à la réouverture du village, 
lundi 3 août », raconte l’hôtelière.
Le retour ne s’est pas non plus fait sans 
encombre, faute de pouvoir vraiment 
le planifier. «  Le village a rouvert lundi 
3  août à partir de 14  heures et la plage 
mercredi 5 à 10 heures, indique Christelle 
Lambert, gérante depuis quinze ans de 
la sandwicherie Ô Pins Gourmands, au 
bout de la grande allée qui mène à la 
plage principale du Gressier, qui em-
ploie 9 saisonniers. Seulement, nous, on 
a été prévenus la veille, mardi 4 août vers 
18  heures, ce qui ne nous laissait pas le 
temps de nous organiser. La journée du 
5 août a été une journée de nettoyage et 
mes fournisseurs me livrent en général le 
vendredi, donc on n’a pu rouvrir qu’au-
jourd’hui, à midi passé, nous confiait la 
commerçante vendredi 7  août. J’au-
rai sûrement droit à une indemnisation 
d’activité partielle pour la période où la 
plage et la route ont été fermées, mais je 
ne serai pas couverte pour les deux jours 
que j’ai perdus, mercredi 5 et jeudi 6, car 
à partir du moment où la route était ou-
verte, on considère que je n’avais pas de 
raison de ne pas ouvrir. » Même son de 
cloche à l’Hôtel du Porge, qui n’a pu 
ouvrir officiellement qu’au matin du 
mercredi 5  août, car outre «  la fatigue 
physique et psychologique  », il a fallu 
procéder à un rigoureux nettoyage de 
l’établissement, « dans un état horrible » 
entre odeurs de fumées, problèmes de 
canalisations, piscine et terrasses noir-
cies par les cendres.

Une saison morte ?

Une fois les clients partis, comment les 
faire revenir  ? Christelle Lambert a eu 

Benjamin Di Domenico et Baptiste Vauchel, 18 ans chacun, 
effectuent leur première saison dans la sandwicherie O Pins 
Gourmands, au Porge-océan, dont l’activité a été impactée par 
l’incendie. PHOTO JDM

Les loueurs de vélos, comme Fun Bike au domaine de Bom-
bannes, ont payé un lourd tribut à l’incendie. PHOTO JDM-VC

Delphine, gérante de Baobab, à Lacanau, a décrit une situation 
« particulièrement anxiogène ». PHOTO JDM

Le tourisme veut  
renaître de ses cendres
APRÈS L'INCENDIE. L’incendie de Saumos est survenu à une période charnière 
pour le tourisme, phare de l’économie médocaine. Inquiets, les commerçants 
et professionnels du secteur souhaitent pourtant faire passer un message : les 
plages, les gourmandises et les animations sont toujours là.
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la bonne surprise de voir un Allemand 
évacué prolonger son séjour initial 
d’une dizaine de jours, afin de profiter 
quand même de la destination. « Mais 
je pense que c’est marginal, songe la 
commerçante. La plupart des gens ne 
peuvent pas reprendre des vacances. » En 
outre, son activité est fortement liée au 
remplissage du camping La Grigne et à 
la fréquentation de la plage. Or, le cam-
ping a rouvert tardivement ; une partie 
des mobil-homes sont réservés aux 
Porgeais dont la maison a été détruite. 
Alors, forcément, les recettes de la bou-
tique s’en ressentent. « Si le remplissage 
du camping est moyen, on va beaucoup 
moins travailler. On fonctionnera surtout 
le week-end, grâce aux locaux de Bor-
deaux et du Médoc, mais il n’y aura que 
notre flux de base », analyse-t-elle.

« On a pris un 
grand coup de pied 
en pleine tête »

Pierre Vienne, le directeur de l’école de 

surf Skeepschool, est encore plus pes-
simiste sur la question. « 80 % de notre 
clientèle provient du camping La Grigne, 
qui doit être rempli à seulement 20 %, es-
timait-il mardi 18 août1. Alors ce qui est 
positif, c’est qu’on a le temps de bien s’oc-
cuper de nos quelques élèves et j’en suis 
content, mais notre saison est morte, 
lâche-t-il. On a pris un grand coup de 
pied en pleine tête. Le 22  juillet, c’est le 
moment où on commence à travailler. 
On a perdu le moment crucial de notre 
saison. On n’est pas responsables de ce 
feu  ; ce n’est pas à nous d’en payer les 
conséquences  », argue le responsable 
de l’école de surf qui, en 28 ans d’exis-
tence, n’a jamais connu une si mau-
vaise saison, même lors d’épisodes de 
pollution importants, affirme-t-il.
Sophie Rocher pense elle aussi que 
« la saison est morte ». « À partir de la fin 
du mois d’août, ce sont essentiellement 
les Bordelais et les gens de Dordogne 
qui viennent profiter du beau temps. En 
septembre, il y a généralement les cy-
clotouristes, les personnes âgées et des 
professionnels qui viennent ici pour pas-
ser un week-end. Mais les cyclotouristes 

ne viendront pas cette année  », pense 
la propriétaire de l’Hôtel du Porge, 
qui attirait une importante clientèle 
grâce à ses labels Accueil Vélo et Re-
lais Motards. Les restrictions d’accès 
au massif forestier, la panique gérée 
par les messages d’alerte diffusée par 
la préfecture ou les images apocalyp-
tiques montrées dans les médias ont 
rendu ces labels caducs. À l’encontre 
de la préfète, Sophie Rocher ne mâche 
d’ailleurs pas ses mots. « En deux mois, 
la nouvelle préfète a tué la Gironde. Elle 
en a fait une zone sinistrée par ses choix 
et ses positions », martèle-t-elle.

Un tourisme solidaire ?

Bien que les offices de tourisme ne 
possèdent pas encore les chiffres qui 
permettent réellement de mesurer 
ce succès, l’éclipse solaire du 12  août 
dernier et le fort engouement qu’elle 
a suscité semblent avoir ramené du 
monde sur les plages médocaines, 
notamment au Porge et à Lacanau. 
Pour Anaïs Montagnac, responsable 
communication de l’office de tourisme 
Médoc Plein Sud, l’événement a été 
positif à plusieurs titres : d’abord pour 
les commerçants du littoral, comme Le 
Gressier, et ensuite, parce que «  c’est 
bien que les gens puissent voir que Le 
Porge reste accessible et n’a pas été rayé 
de la carte. Cela véhicule une image 
positive en montrant que la plage et le 
bourg sont debout, que les commerces 
sont prêts à travailler ». Ses spectateurs 
peuvent ainsi devenir les meilleurs 
ambassadeurs de la destination mé-
docaine.
Une forme de tourisme solidaire 
semble aussi s’être mise en place. 
Sophie Rocher souligne ainsi les bé-
néfices des initiatives lancées par des 
habitants tels que Pierre-Alexandre 
Jeandel, résident et entrepreneur du 
Temple, qui a très vite utilisé les ré-
seaux sociaux pour appeler la popu-
lation française à soutenir les sinistrés 
en venant consommer dans les com-
merces locaux. Le 7 août justement, sur 
la plage du Gressier, on rencontrait es-
sentiellement des locaux, comme Lae-
titia Debache, de Salaunes, et Joëlle 
Cardona, d’Eysines, qui confiaient être 
venues spécifiquement pour soutenir 
les commerçants.  «  J’avais proposé à 
Laetitia une sortie à Bordeaux  », com-
mençait ainsi Joëlle, vite complétée 
par son amie  : «  Mais je lui ai répondu 

non  : allons plutôt au Porge, là où les 
commerces ont besoin de nous. » « C’est 
notre manière à nous de contribuer, re-
prenait Joëlle. On a décidé qu’on vien-
drait ici pour soutenir les gens économi-
quement. »
À Bombannes, les abord du lac de Car-
cans-Hourtin semblent bien calmes au 
15 août. Les deux campings qui se par-
tagent le site affichent un taux de rem-
plissage d’environ 75 %. Un chiffre loin 
de celui espéré. Ainsi, Nathalie et Claire 
n’étaient pas certaines de venir. Fina-
lement, ces deux quinquagénaires ve-
nues du Limousin ont « tenté le coup » 
et ne regrettent pas leur décision. « De 
toute façon, on n’avait pas vraiment le 
choix. Comment reprogrammer des va-
cances en plein été  ?  » ironisent-elles. 
Mais le cadre suffit largement à leur 
bonheur  : le lac leur offre ce calme 
qu’elles étaient venues chercher. Ni-
colas et sa petite famille sont quant à 
eux arrivés de la région parisienne di-
manche 26  juillet pour trois semaines 
de déconnexion. Un séjour préparé 
de longue date, qu’il était hors de 
question de reporter. «  Bien sûr qu’on 
n’était pas à 100  % optimistes, mais le 
personnel du camping nous avait suffi-
samment rassurés sur la situation à Car-
cans, notamment concernant la qualité 
de l’air et l’évolution des événements  », 
explique Nicolas. Solidaire des acteurs 
locaux, la famille n’a quasiment jamais 
envisagé d’annuler. Quant aux restric-
tions d’accès au massif forestier, il a 
fallu s’adapter. « Quand on arrive de la 
région parisienne, c’est déjà un tel bon-
heur d’être au calme, dans la nature. 
Alors tant pis si on ne peut pas faire 
tout ce qu’on veut. On comprend, c’est 
normal  », sourit-il. Une attitude parti-
culièrement appréciée par les équipes 
d’accueil des campings, qui durant les 
incendies, ont été confrontées à des 
situations parfois beaucoup plus ten-
dues. Au téléphone, les agents ont dû 
gérer de nombreux clients inquiets, 
mécontents, voire agressifs face aux 
incertitudes entourant leurs vacances.

Les vacances continuent !

Bien décidés à ne pas rester inactifs 
face à cette injuste crise de fréquen-
tation, 14  organismes professionnels 
de tourisme ont pris part début août 
à une grande campagne de relance 
pilotée par le comité de tourisme de 
Nouvelle-Aquitaine2. Cette campagne 

de communication, intitulée «  Les va-
cances continuent », « a été déployée en 
France et sur tout le marché européen », 
explique encore Anaïs Montagnac. 
«  Son objectif principal est de rappeler 
que toute la Gironde n’a pas été touchée 
et que de nombreuses zones continuent 
de proposer des animations et des vi-
sites », poursuit-elle.
Pour Sophie Rocher, c’est plutôt début 
janvier 2027 qu’il faudra communiquer 
à fond pour redorer le blason de la 
destination médocaine. «  S’il n’y a pas 
de campagne en début d’année, il n’y 
aura pas d’été l’an prochain, prophé-
tise-t-elle. Il ne faudra pas rater l’année 
prochaine et il faudra que la saison dé-
marre tôt. Il va falloir trouver des astuces, 
que tout le monde se remobilise pour 
proposer des choses en commun. Pour 
l’instant, on est dans l’urgence, on essaie 
de sauver les meubles », pense-t-elle.
D’autres acteurs du tourisme, comme 
Pierre Vienne, de l’école de surf 
Skeepschool, envisagent des solutions 
plus pragmatiques, notamment pour 
l’indemnisation des pertes. «  Ce qu’il 
faudrait, c’est qu’on prenne les recettes 
de nos trois, voire nos dix dernières sai-
sons, qu’on fasse une moyenne et qu’on 
nous verse la différence  », lance-t-il.  
Mais pour l’instant, lui aussi veut rappe-
ler que les vacances continuent et que, 
quoi qu’il arrive, l’école de surf, idéale-
ment située sur la plage du Gressier, 
restera ouverte jusqu’au 6  novembre. 
« On fait des cours tous les jours, pour les 
petits et les grands, pour tous niveaux, 
sur la plage centrale du Porge. Elle est 
accessible, avec toutes ses commodités : 
toilettes, douches, commerces, et elle est 
très agréable à vivre.  » Ce que Chris-
telle Lambert, d’Ô Pins Gourmands, 
confirme : « La plage, notre oasis verte, 
notre Éden, est toujours là. »

W

1. Contacté, le camping de la Grigne n’a 
pas trouvé le temps de nous répondre. Ces 
chiffres, simples estimations, ne sont donc 
pas confirmés.

2. On y retrouve notamment les offices de 
tourisme de Bordeaux, du Bassin d’Arcachon, 
Médoc Plein Sud, Margaux Médoc Tourisme 
et Médoc Atlantique, de Vendays-Montalivet, 
la Région Nouvelle Aquitaine, Bordeaux Mé-
tropole, le CIVB, l’Aéroport de Bordeaux-Méri-
gnac, la CCI Gironde, le Club hôtelier de Bor-
deaux Métropole et le Contrat de destination 
de la Côte Atlantique.

L’éclipse solaire du 12 août permettra-t-elle aux communes littorales de retrouver leur rayonne-
ment touristique ? PHOTO OFFICE DE TOURISME MÉDOC PLEIN SUD

Un rebond est-il en cours ?
Dans un communiqué transmis le 17 août à la presse, l’office de 
tourisme Médoc Atlantique fait état « d’une reprise nette » des ré-
servations touristiques entre le 4 et le 13 août sur le littoral médocain. 
« Entre le 4 et le 13 août, l’ensemble des semaines à venir a progres-
sé, d’août jusqu’au début du mois de septembre. Un rattrapage por-
té par des réservations de dernière minute, qui traduit le retour de la 
confiance des vacanciers », poursuit l’office du tourisme, qui précise 
que le taux d’occupation constaté au 13 août pour la semaine du 
8 août était par exemple de 86 % au lieu des 75 % prévus au 4 août. La 
suite des estimations, jusqu’au 5 septembre, semble suivre la même 
tendance. Sans minimiser l’impact des incendies sur l’activité touris-
tique du mois de juillet - particulièrement les sports, loisirs, « activités 
viticoles et certains campings » - Médoc Atlantique écrit constater 
une évidente « reprise » et se veut rassurant : seulement 4 % du ter-
ritoire girondin a été touché par l’incendie, rappelle l’organisme tou-
ristique ; la qualité de l’air et des eaux de baignade sont confirmées 
par des structures d’évaluations officielles et fiables ; les acteurs du 
tourisme sont prêts à accueillir le public et 124 km de plage intacts 
l’attendent toujours entre Lacanau et Le Verdon-sur-mer.
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Maisons en cendres et marche noire
L'APRÈS-INCENDIE. De nombreux Porgeais, tenus à distance du Premier Ministre, étaient réunis dans un cortège déterminé à obtenir 
réparation et à être considéré à la hauteur du traumatisme subi.

Dominique BARRET 
d.barret@lejournaldumedoc.fr

Lever de soleil sur les cimes rous-
sies de la forêt du Temple. Ce qui 
est encore sur pied ressemble à un 

peuple d’épineux morts-vivants. À l’en-
trée et à la sortie du bourg, le message 
de la banderole n’a pas bougé : « Non 
aux forages de Bordeaux métropole.  » 
Deux véhicules de la Croix Rouge se 
suivent sur la longue ligne droite. Di-
rection la Maison France Services Vic-
times, créée de toutes pièces, au Porge, 
pour venir en aide aux sinistrés de 
l’incendie monstre (lire notre édition 
du 14 août 2026). Plus loin, à 8 heures, 
devant la mairie porgeaise, sans sur-
prise le Premier Ministre n’est pas venu. 
Sébastien Lecornu a su être suffisam-
ment furtif pour rencontrer le maire, 
Martial Zaninetti, la veille, dimanche 
après-midi, et non pas lundi 17 août, 
comme cela était initialement prévu 
dans le programme du déplacement 
ministériel en Gironde (lire page ci-
contre). Il y a eu comme un petit jeu du 
chat et de la souris entre le « PM » et les 
habitants. Sous l’impulsion d’un col-
lectif né des cendres encore chaudes, 
ces derniers participaient à un ras-
semblement silencieux, vêtus de noir, 
couleur du deuil de leurs vies d’avant 
le feu, de leurs maisons détruites par 
les flammes, de cette noirceur qu’il leur 
faut surmonter.

Des habitants soudés  
et en attente de réponses

Apprenant que Sébastien Lecornu se 
rendait au centre de secours des sa-
peurs-pompiers du Porge, ils se sont 
mis en marche jusqu’à se voir bar-
rer la route par les forces de l’ordre, à 
quelques centaines de mètres de l’ob-
jectif. Les voix d’une colère jusqu’alors 
silencieuse se sont élevées. Le mot 
« honte ! » a résonné, des « bravos » et 
des applaudissements ironiques aussi, 
mêlés aux huées qui ont accompagné 
l’arrivée du chapelet de voitures offi-
cielles signalant l’arrivée du chef du 
gouvernement, à bonne distance et 
par un itinéraire détourné. À la proue 

du cortège, quelques propos virulents 
n’ont pas manqué, mais ils étaient iso-
lés au sein d’une foule digne et déter-
minée à la fois. L’émotion était dans les 
regards et les corps qui se soutenaient.
Marcher a libéré des témoignages dou-
loureux, et l’on passait d’une histoire à 
l’autre, relatant chacune des singula-
rités dans le vécu et la manière d’ap-
préhender l’événement traumatique. 
D’autres préféraient ne rien dire. Aïcha 
de Freitas, 49 ans, dont la maison amé-
nagée en véritable « riad » fait partie de 
celles qui ont été traversées par le bra-
sier, avenue du Bassin-d’Arcachon, par-
lait clair et bien. Sur son téléphone por-
table, elle faisait défiler les photos de 
ce qui a été et n’est plus, et surtout de 
ses quatre chats : deux d’entre eux ont 
été sérieusement brûlés. Pour le reste, 
« il n’y a plus rien », tout est parti en fu-
mée, y compris le matériel de travail de 
sa «  petite conciergerie au Cap-Ferret  ». 
Une maison leur a été prêtée, égale-
ment au « Cap », qu’ils devront rendre 
le 1er septembre. Et après ? C’est juste-
ment l’avenir qui peut devenir angois-

sant, dans cette période d’incertitude. 
«  Je reconstruirai. Les murs, ce n’est pas 
un problème, assure-t-elle. Mais nous 
voulons des réponses.  » Alors, l’esquive 
de Sébastien Lecornu lui est restée en 
travers de la gorge. «  Il n’est pas venu 
nous saluer. Il aurait pu venir juste nous 
considérer… Nous ne sommes pas des 
terroristes, ni des complotistes  !  » Por-
geaise depuis quatorze ans, elle in-
siste  : «  On veut des réponses. On veut 
des actes. On sait comment le feu a com-
mencé. Mais on ne connaît pas le pour-
quoi. Pourquoi on l’a laissé dégénérer  ? 
Nous sommes un collectif de victimes qui 
demandent réparation. Nous sommes 
tous solidaires. »

Quand la forêt sera coupée : 
l’autre choc à venir

Les Porgeais, en noir ce matin-là, 
n’avaient pas tous perdu leur maison. 
Le dress code était pour certains d’entre 
eux une manière de témoigner leur 
solidarité, leur empathie, leur appar-
tenance à un même village au sein 

duquel, bien que personne n’ait perdu 
la vie dans l’incendie - et c’est l’essen-
tiel - quelque chose s’est éteint, qu’il 
faut raviver. «  On était là pour montrer 
notre présence  », non pas pour faire 
pression, mais « parce qu’on est une fa-
mille », a exprimé Ludivine Daurignac, à 
l’origine du « collectif des victimes des 
incendies du Porge et des communes 
sinistrées », fondé sur « trois valeurs es-
sentielles  : la vérité, la justice, la recons-
truction  ». Le 12  août, le collectif qui 
revendique «  1 200 membres  », faisait 
salle comble, au Porge, en présence de 
son avocat, Sylvain Galinat, afin de faire 
le point sur ce qui guide sa démarche, 
ainsi que «  les différentes étapes de la 
procédure à venir ».
Parmi eux, certains avaient adopté 
le dress code par solidarité avec les 
autres. C’est le cas de France-Isabelle 
Pairel. «  Nous avons notre maison qui 
est intacte, telle que nous l’avons laissée, 
alors que beaucoup d’amis l’ont perdue, 
avec tous leurs souvenirs. Même si la 
maison tient debout, on a perdu notre 
jardin, notre paradis. Maintenant, ce 

n’est pas l’enfer, mais c’est le purgatoire », 
décrit celle qui a choisi de vivre au 
Porge depuis 2015, avec son mari de 
70 ans. Chemin de La Grêle, tous deux 
ont retrouvé un cadre de vie semblable 
à celui qu’ils avaient connu précédem-
ment, au centre naturiste de La Jenny. 
À présent, « la maison trône sur un parc 
complètement rasé, avec des clôtures en 
béton armé explosées et avec une vue 
sur un paysage apocalyptique, car nos 
quatre voisins les plus proches n’ont plus 
de maison ».

Partir ou rester

Chemin de la Grêle, dit-elle, sept des 
onze maisons habitées sont tombées. 
« On ne peut plus vivre dehors. C’est plus 
que déprimant. Quand on est rentrés 
chez nous, le 3  août, il n’y avait plus un 
bruit, plus un oiseau.  » Cette maison, 
type landaise des années 1980, ils 
l’avaient avant tout choisie pour « son 
jardin, son calme, la tranquillité ». À 300 
mètres, la forêt offrait la possibilité de 
«  [se] ressourcer  ». «  Ce n’est plus pos-
sible. Tout a grillé.  » L’herbe repousse, 
oui, mais quand les arbres seront cou-
pés, ce sera un deuxième choc, celui 
de «  la terre brûlée  », un paysage ver-
tical effacé. Sinistre platitude. «  Nous 
sommes touchés à un autre degré [que 
ceux dont la maison a été détruite ou 
rendue inhabitable, N.D.L.R.], mais 
psychologiquement, c’est aussi fort », es-
time France-Isabelle Pairel.
Selon son orientation, le vent apporte 
parfois « les odeurs de cadavres, de cha-
rognes, des bêtes de la forêt, des animaux 
domestiques non retrouvés  ».  «  J’avais 
le goût de vivre là. Je ne l’ai plus. On va 
partir. On va refaire notre vie ailleurs en 
espérant y retrouver un autre cocon.  » 
Resteront les souvenirs de leur paradis 
porgeais et celui de cette nuit du ven-
dredi 24 juillet, au cours de laquelle la 
seule alerte dont ils aient bénéficié a 
été celle d’un voisin qui les a réveillés 
« vers 1 heure ». « Il ne dormait pas, rap-
porte France-Isabelle Pairel. Il s’est ren-
du à la salle des fêtes, où les pompiers lui 
ont dit qu’il fallait partir. Il est revenu et a 
sonné chez tous les voisins.  » Ce voisin, 
Julien Paul, n’a pas eu la chance de gar-
der sa maison. «  Nous reconstruirons, 
coûte que coûte  », assure le charpen-
tier menuisier de 50 ans, dont l’atelier 
a également été détruit. Sa famille est 
relogée pour trois semaines chez un 
client au Porge. «  Les clients sont for-
midables », sourit-il. Début septembre, 
c’est toujours au Porge qu’ils emména-
geront dans une location, afin que les 
deux enfants du couple, âgés de 14 et 
15 ans, puissent poursuivre leur scola-
rité normalement, l’un au lycée d’An-
dernos, l’autre au collège de Lège-Cap-
Ferret. Déterminé à rester au Porge, 
prêt à faire profiter la collectivité de 
son savoir-faire, Julien Paul relativise, 
se veut optimiste, ne veut pas avoir la 
situation que couleur gris cendre : « On 
s’est relevé de deux guerres. On va bien se 
relever d’un incendie ! »

W

Les habitants ont pris la direction de la caserne des pompiers, où 
s’est rendu le Premier Ministre.

Les forces de l’ordre ont empêché l’avancée du cortège, sans 
heurts majeurs.

Pour passer à l’après-incendie, encore faut-il surmonter les « obstacles administratifs et psycho-
logiques », note Aïcha de Freitas.  PHOTOS JDM
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Annonces à chaud
et pluie de réactions
L'APRÈS-INCENDIE. Reconstruire des maisons, des vies, une forêt et une ma-
nière d’habiter. C’est la ligne directrice du temps qui s’ouvre à présent. Après le 
rouge vif des feux et du thermomètre, place à la matière grise de la politique.

Dominique BARRET 
d.barret@lejournaldumedoc.fr

À vitesse grand V. Lundi 17 août, 
le convoi du Premier ministre, 
escorté par les motards, a filé 

comme le vent en quittant Le Porge et 
le massif forestier brûlé sur pieds pour 
rejoindre les locaux presque vides, 
période estivale oblige, de Bordeaux 
Technowest à Mérignac. Une centaine 
de personnes, élus et représentants 
socio-économiques, y étaient réu-
nies pour une table ronde dédiée au 
«  temps du relèvement  ». Un panel de 
réponses qui se veulent opération-
nelles a été présenté à cette occasion 
et a suscité des appréciations diverses 
(lire ci-contre).
«  Il y avait trop de monde pour que ce 
soit productif  », estime le maire de 
Saumos Didier Chautard, même si 
la voix des maires a été portée par 
celle de Didier Lauret, président de 
l’association des maires de Gironde. 
D’autres réunions suivront, en « petits 
groupes », mais le maire du village qui 
a donné son nom à ce feu historique 
reste quand même « sur la réserve » à 
propos des annonces faites. Car les 
enseignements de l’incendie de 2022 
n’ont à son sens pas été tirés. «  Nous 
avons eu des promesses et des an-
nonces qui n’ont pas eu la suite atten-
due  », commente l’élu, tant en ce qui 
concerne «  l’attaque du feu  » et «  les 
moyens aériens » mis à disposition que 
«  les aides  » à réparer les dégâts, les 
voiries ou encore la replantation. Sur 
les 730 hectares de forêt communale, 
explique Didier Chautard, 670 ont été 
brûlés. Seul «  avantage  » (les guille-
mets sont vraiment de rigueur) dans 
cette géographie de désolation : « On 
a quasiment carte blanche. » Une page 
blanche pour améliorer le principe 
des obligations de débroussaillement, 
organiser des bandes d’au moins dix 
à quinze mètres qui facilitent le po-
sitionnement des sapeurs-pompiers 
entre les maisons et la forêt. À Sau-
mos, dix maisons ont été brûlées (une 
seule en 2022) dont deux sont «  très 
extérieures » aux zones urbanisées.

À propos des habitations 
isolées en forêt

«  L’idée est de construire de manière 
plus sécurisée par rapport au risque in-
cendie, c’est-à-dire pas forcément dans 
les mêmes zones. Quelques zones se-
ront probablement identifiées comme 
nécessitant de ne plus [être construc-
tibles]  », a expliqué le ministre de la 
Ville et du Logement, Vincent Jean-
brun, lors du déplacement ministériel 
en Gironde. Certains arbitrages seront 
sans doute douloureux parmi les ha-
bitants qui ont perdu leurs maisons. 
«  On ne pourra pas donner de permis 

de construire à des maisons en lisière 
de forêt. Il faudra des zones tampons », 
indique Olivier Halard, le maire du 
Temple. Pour le reste, Olivier Halard a 
« senti une volonté de l’État d’être à nos 
côtés » avec un staff ministériel qui, se-
lon lui, a pris « la mesure de cette crise ». 
Des points de suspension demeurent : 
« Tout le monde est d’accord pour qu’on 
sécurise la forêt. Reste à savoir com-
ment. » Dans un long courrier adressé 
au Premier Ministre, Martial Zaninetti 
pointe, entre autres, ce sujet  : «  Il est 
évident que certaines habitations, ex-
trêmement isolées dans la forêt, posent 
un risque tel qu’une reconstruction doit 
légitimement être jugée inopportune  » 
même si, au Porge, « ce sont des situa-
tions extrêmement limitées ». Un décret 
autorisera les constructions provi-
soires sur un terrain privé ou commu-
nal pendant trois ans au lieu d’un, le 
temps de la reconstruction.
Une intervention forte, le 17  août à 
Mérignac, a été celle d’Alain Rousset, 
président de la région Nouvelle-Aqui-
taine, dont l’une des demandes porte 
sur la création d’une seconde base 
d’avions bombardiers d’eau de la Sé-
curité civile à Mont-de-Marsan «  en 
complément de celle de Nîmes ». C’était 
l’une des promesses faites par Gérald 
Darmanin, alors ministre de l’Intérieur, 
après le grand incendie de 2022 à Lan-
diras et La Teste-de-Buch. La même 
demande est relayée par les prési-
dents et présidente des départements 
de la Gironde, des Landes et du Lot-et-
Garonne. Les trois exécutifs plaident 
également en faveur de moyens aé-
riens «  plus puissants, plus robustes, 
plus efficaces  » au regard d’un feu qui 
a démontré notre vulnérabilité col-
lective. La faiblesse de la réponse aé-
rienne et son manque de rapidité dans 
l’attaque du feu naissant de Saumos, le 
22 juillet, sont pointés du doigt.
Un risque en entraînant un autre, alors 
que 42 000 hectares de forêt vont 

disparaître, l’inquiétude porte sur les 
possibles inondations à venir, puisque 
les pins ne seront plus là pour absor-
ber le surplus. À ce propos, la Région 
Nouvelle-Aquitaine propose de «  lan-
cer un grand plan pour maintenir l’eau 
dans les forêts et lutter contre leur assè-
chement ».
De son côté, la députée de Gironde 
Pascale Got propose elle aussi de 
prendre la mesure de ce feu mons-
trueux et de ses conséquences pour 
solliciter auprès du Premier Ministre 
« la création d’une commission gouver-
nementale consacrée à la résilience et à 
la reconstruction des territoires après les 
catastrophes climatiques majeures ». La 
parlementaire socialiste est ressortie 
de la table ronde ministérielle avec « le 
ressenti positif » que des « bases » sont 
posées, même s’il faut à son sens élar-
gir le sujet de l’adaptation des moyens 
de lutte contre les feux de forêt à « une 
coordination européenne  ». Quant au 
Premier Ministre, dit-elle, «  je pense 
qu’il n’a mis personne en colère ».
Sébastien Lecornu a promis  «  l’artil-
lerie lourde  » dans les mesures ap-
portées par l’État. Le maire de Saint-
Médard-en-Jalles sort le bazooka. S’il 
n’attendait pas « une nouvelle mission 
[…] ni quelques millions d’euros an-
noncés devant les caméras », Stéphane 
Delpeyrat-Vincent place le débat au 
niveau de «  notre capacité à habiter 
ce territoire dans le climat qui vient  ». 
Et d’abord le climat qui est déjà là et 
nous déborde. Le maire d’une des 
communes évacuées sous la pression 
du mégafeu fait cette demande : « La 
création d’un grand fonds national et 
européen pour l’habitabilité des  terri-
toires, doté de ressources pérennes et 
capable d’investir sur vingt ou trente 
ans dans les forêts, l’eau, les sols, la 
prévention des incendies et des inonda-
tions, l’adaptation des villes et la protec-
tion des populations. »

W

Didier Chautard, maire de Saumos, reste « sur la réserve » à pro-
pos des annonces faites par les ministres. PHOTO JDM

LES PREMIÈRES RÉPONSES DE L’ÉTAT

Des leviers pour le « relèvement »
Le Premier Ministre a présenté le 17 août à Bordeaux Technowest (Mé-
rignac) un plan d’une centaine de millions d’euros, afin de permettre 
aux communes, aux habitants et à l’économie locale touchés par 
les incendies de l’été, en Gironde et dans les Landes, de se relever. 
Sébastien Lecornu y a rejoint notamment les ministres de l’Intérieur 
(Laurent Nuñez), de l’Agriculture (Annie Genevard), du Tourisme 
(Serge Papin), de l’Écologie (Monique Barbut) ou encore du Logement 
(Vincent Jeanbrun). La plupart des mesures proposées devront, pour 
être appliquées, figurer dans le projet de loi de finances 2027. Ce qui 
est loin d’être une évidence, compte tenu des joutes politiques du 
moment et de l’élection présidentielle en approche. Voici quelques-
unes des annonces à retenir.

Reconstruire

Un fonds de 12 millions d’euros - 10 pour la Gironde et 2 pour les 
Landes - sera débloqué via la préfecture et sera affecté aux collecti-
vités ayant subi des destructions ou ayant dû apporter des réponses 
d’urgence. Cette aide « est disponible dès maintenant, donc elle 
va permettre aux collectivités de lancer des travaux sans retard 
et au fond, aussi, de leur permettre de bâtir une forme de plan de 
relance », a assuré Sébastien Lecornu. Concernant la reconstruc-
tion « équivalente » des maisons détruites par le feu, le permis de 
construire pourra être délivré sous un mois, a garanti le Premier Mi-
nistre, « tout en maintenant les exigences de prévention des risques ».

Aides aux entreprises

Dans l’immédiat : les entreprises dont les locaux ont été détruits 
bénéficieront d’un dégrèvement intégral de la taxe foncière et des co-
tisations foncières des entreprises. Le dispositif « zéro reste à charge » 
permettra le remboursement intégral des indemnités d’activité par-
tielle aux très petites et aux petites et moyennes entreprises de moins 
de 250 salariés.

Pour l’avenir : l’État accordera sur demande un moratoire de trois sur 
les cotisations sociales et la taxe foncière pour les entreprises éva-
cuées en difficulté financière majeure. Un fonds régional de garantie 
de plus de 30 millions de prêts pour les entreprises sera abondé à tra-
vers la Banque publique d’investissement (BPI) par l’État et la Région 
Nouvelle-Aquitaine.

Tourisme

L’État cofinancera, aux côtés de « partenaires privés locaux et natio-
naux », un plan de communication « Destination Landes-Gironde », 
doté de 2 millions d’euros, « avec un focus particulier sur la Gironde et 
les Landes », afin de redonner confiance aux touristes étrangers dans 
ces destinations.

Le Premier Ministre, micro en main, pendant la table ronde à 
Bordeaux Technowest. PHOTO UGO AMEZ

Une Mission de reconstruction
Pour faire face à cet été brûlant et destructeur dans le pays, une 
Mission reconstruction et adaptation des territoires (MRAT) a été 
créée, directement rattachée au cabinet du chef du gouvernement. 
Composée de cinq experts des sujets d’aménagement du territoire, 
d’économie, de finances publiques, de développement durable, 
de forêt et de logement, elle « appuiera les acteurs locaux pour : 
la reconstruction et l’adaptation des territoires aux conséquences 
du réchauffement climatique, en particulier via l’évolution des 
règles en matière de prévention du risque incendie (dont obli-
gations légales de débroussaillement et mise en place de pare-
feu), urbanisme et modes de construction, la transformation des 
écosystèmes, tant dans le choix des essences végétales que dans 
l’aménagement, l’entretien et l’exploitation de la forêt. »

EXPERTS
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Les coureurs sont
entre de bonnes mains
ORGANISATION. Le Marathon des châteaux du Médoc requiert une mobilisa-
tion particulièrement importante pour accueillir les quelques 90 000 personnes 
qui feront vivre l’événement durant le week-end des 5 et 6 septembre 2026.

Esther LABORDE

La sécurité des coureurs constitue 
un enjeu majeur du Marathon du 
Médoc, qui mobilise un dispositif 

médical conséquent tout au long de 
l’épreuve. À sa tête, cette année, la 
médecin-cheffe Karine Nouette-Gau-
lain coordonne une équipe compo-
sée d’une dizaine de médecins issus 
de différentes spécialités, notamment 
des médecins du sport et des cardio-
logues, ainsi que 15 à 20 infirmiers. À 
ces professionnels de santé s’ajoute 
une soixantaine de kinésithérapeutes, 
dont des étudiants issus de l’école de 
kinésithérapie de Bordeaux.

Six points de secours  
sur le parcours

Une trentaine de membres de la Pro-
tection civile viendront également 
renforcer le dispositif. Sur le parcours, 
quatre médecins urgentistes circule-
ront en permanence à bord de quads, 
afin de pouvoir intervenir rapide-
ment en cas de problème. Lorsqu’un 
incident est signalé, sa localisation 
peut être rapidement identifiée grâce 
à la géolocalisation. Un numéro dé-
dié permettra également de donner 
l’alerte et de transmettre les infor-
mations nécessaires aux secours. Les 
équipes sont ensuite coordonnées 
par la médecin-cheffe, qui dispose de 
différents moyens de secours pour or-
ganiser l’intervention au plus vite. Le 
dispositif comprend également trois 
binômes de pompiers secouristes se 
déplaçant en vélo électrique. Tous 
sont équipés d’un défibrillateur, in-
dispensable en cas d’arrêt cardiaque, 
mais leur rôle ne se limite pas aux 
situations d’urgence vitale. Ils inter-
viennent aussi pour ce que les pro-
fessionnels appellent la bobologie, 
c’est-à-dire les petits problèmes et 
blessures pouvant survenir pendant 
la course. Six points de secours seront 
répartis sur le parcours et dispose-
ront notamment d’ambulances. Une 
attention particulière est portée aux 
risques liés à la chaleur. En cas d’hy-
perthermie maligne, des piscines 
démontables peuvent être installées 
afin d’immerger rapidement les cou-
reurs dans de l’eau refroidie avec des 
glaçons. Cette organisation permet 
de prendre en charge efficacement 
les conséquences potentiellement 
graves de la chaleur et de l’effort phy-
sique.

Le PPS comme attestation 
médicale

La prévention occupe également une 
place importante dans le dispositif. 
Le PPS, ou Parcours prévention santé, 
permet notamment de sensibiliser 

les participants grâce à des vidéos 
et des informations sur les risques 
liés à la pratique du marathon lors 
de l’inscription. Il remplace le certifi-
cat médical. Le système, auparavant 
gratuit et valable trois mois avant la 
course, est désormais payant mais 
bénéficie d’une validité d’un an. En-
fin, une antenne du Samu (Service 
d’aide médicale urgente) sera instal-
lée directement au niveau du village 
d’arrivée, avec plusieurs ambulances 
à disposition. La présence de cette 
structure permettra d’assurer une 
prise en charge médicale immédiate 
à l’arrivée, où les coureurs peuvent 
être particulièrement vulnérables, 
après plusieurs heures d’effort.

Un dispositif de sécurité 
renforcé autour du départ

La sécurité du Marathon du Médoc 
repose également sur un dispositif 
spécifique mis en place autour des 
zones les plus fréquentées. Sur les 
quais de Pauillac, une fan zone est 
installée entre 8 h 30 et 10 heures afin 
d’accueillir le public avant le départ 
de la course. L’accès est contrôlé par 
la société Senov, qui procède notam-
ment à des contrôles des personnes 
à l’aide de magnétomètres. Pour ga-
rantir la sécurité des participants et 
des spectateurs, les rues autour de la 
zone de départ seront rendues her-
métiques aux véhicules. Le dispositif 
sera encadré par la gendarmerie, qui 
a la possibilité de faire intervenir le 
dispositif Sentinelle si la situation 
l’exige. Ces mesures permettront 
ainsi de sécuriser les espaces les plus 
fréquentés et d’assurer le bon dérou-
lement du départ dans un environne-
ment maîtrisé.

Vers l'équilibre financier 

Le Marathon du Médoc repose sur 

un budget d’environ 1,45  million 
d’euros. Cette somme comprend une 
logistique particulièrement impor-
tante, notamment pour assurer les 
repas et l’ensemble des besoins liés 
à l’organisation de l’événement. Le 
fonctionnement repose en grande 
partie sur les bénévoles, à l’exception 
notamment des équipes de la Protec-
tion civile ou de la société de sécurité 
privée. Les inscriptions représentent 
près des deux tiers des recettes, aux-
quelles s’ajoutent les partenariats, les 
challenges entreprises et les subven-
tions publiques, qui s’élèvent à envi-
ron 20 000 euros. Il faut noter que la 
météo joue un rôle dans l’équilibre 
financier : lorsque les conditions sont 
favorables, la buvette et la boutique 
tournent davantage  ! Le prix d’ins-
cription est fixé à 110  euros pour 
tous les coureurs, sans possibilité de 
bénéficier d’un dossard à tarif réduit. 
En contrepartie, les participants sont 
particulièrement gâtés, puisqu’ils re-
çoivent de nombreux goodies et un 
tee-shirt.
Le Marathon du Médoc compte une 
cinquantaine de partenaires. Parmi 
les principaux figurent la Comman-
derie du Bon Temps du Médoc, l’ODG 
Médoc et Haut-Médoc, mais aussi In-
tersport, Cristalline, UnionPay, le Cré-
dit Agricole Aquitaine, Intermarché 
ou encore Betclic. Ces partenariats 
constituent une source importante 
de financement pour l’événement. 
L’objectif de l’organisation est avant 
tout d’arriver à l’équilibre financier 
et non de réaliser des bénéfices. La 
gestion se veut donc rigoureuse et 
maîtrisée, comme le souligne Al-
bert Duvocelle : le but est d’arriver à 
zéro, sans chercher à faire de marge. 
Jusqu’à présent, le Marathon du Mé-
doc n’a jamais terminé dans le né-
gatif, ce qui témoigne d’une gestion 
financière particulièrement suivie.

W

Les kinés sont présents pour soulager les coureurs de leurs dou-
leurs. PHOTO JEAN-MAURICE CHACUN

Le Marathon du Médoc a toujours 
été propice aux belles histoires 
et cette année ne fait pas ex-

ception. Un groupe de coureurs du 
Château Pontet-Canet, à Pauillac, a 
décidé de faire vivre le marathon à 
Stéphane Craviotto, leur ancien col-
lègue devenu tétraplégique après 
un infarctus survenu en 2023, en le 
faisant courir avec eux1. Lui-même 
ancien coureur, fort d’un record 
de  3  h  30 sur marathon, Stéphane 
connaît bien l’épreuve médocaine : il 
en avait franchi la ligne d’arrivée une 
dernière fois en 2022, avant que sa 
vie ne bascule l’année suivante. C’est 
dans l’ambiance si particulière du Mé-
doc que Stéphane s’apprête à retrou-
ver la distance reine, sur les mêmes 
chemins, mais dans des conditions 
bien différentes.
L’idée d’accompagner leur ancien col-
lègue est née au lendemain de l’édi-
tion  2025. Les coureurs du Château 
Pontet-Canet, marqués par le par-
cours de vie de Stéphane depuis son 
accident, ont voulu lui offrir la pos-
sibilité de revivre cette expérience. 
Avant de se lancer dans l’aventure, 
ils ont pris soin d’obtenir le feu vert 
des médecins qui suivent Stéphane, 
ainsi que l’accord de ses proches, 
conscients des efforts physiques et de 
l’organisation que représentait un tel 
projet. Une fois ces autorisations ob-
tenues, les initiateurs de l’idée se sont 
rendus directement chez Stéphane 
pour lui soumettre leur projet, sans 
être certains de sa réaction. «  Il a très 
bien pris cette proposition  », souligne 
Mathieu Bessonnet, directeur tech-
nique du Château Pontet-Canet.

Un entraînement  
particulier

Un an plus tard, la préparation 
touche à sa fin. Certains des dix ac-
compagnateurs couraient déjà régu-
lièrement, mais pour d’autres, c’est 
une grande première dans leur vie 
de sportif. « On se prépare tous de ma-
nière très sérieuse depuis un an », pré-
cise Mathieu, qui courra le marathon 
pour la première fois.
Pour l’occasion, l’entraînement ne se 
limite pas aux sorties classiques. Les 
coureurs s’entraînent directement 
avec Stéphane et son fauteuil, car le 
jour J, c’est ensemble qu’ils avance-
ront sur les 42,195 kilomètres du par-
cours. Mais pas un fauteuil de course 
classique, non  ! Le parcours du Ma-
rathon des Châteaux du Médoc n’a 
rien de classique. Il a donc fallu trou-
ver un fauteuil polyvalent, capable 
de passer dans les chemins entre 
les vignes. Les accompagnateurs se 
relaieront seul ou à deux pour pous-
ser le fauteuil et Stéphane, pendant 
que les autres courront à côté. «  Ce 
seront de belles émotions partagées 
avec Stéphane, mais mêlées à de la 
souffrance ! » plaisante Mathieu Bes-
sonnet, qui espère bien terminer le 
marathon et ne pas subir la fatigue 
de la période de vendanges.

Esther LABORDE
W

1. Lire le portrait de Stéphane Craviotto 
(«  Souffle de vie  ») dans notre édition du  
9 janvier 2026.

Stéphane et ses collègues lors d’un entraînement. PHOTO MA-
THIEU BESSONNET

CHALLENGE.

Tous pour un
au Château Pontet-Canet !
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Il était une fois…
HISTOIRE. Alors que se profile la 40e édition, retour en 1985 pour la première 
d’une success-story médocaine.

Monique NAUZIN

C’était un dimanche matin de 
1983. Quatre amis de Les-
parre-Médoc, trois médecins 

et un thermicien, fondus de sport et 
aimant varier les plaisirs et les défis, 
avaient enfourché leurs vélos, direc-
tion le Pin Sec (Naujac-sur-mer), où 
ils avaient coutume de faire  leur petit 
footing dominical. Ils avaient emprunté 
la piste cyclable et trottinaient jusqu’à 
la plage, goûtant fort le bol d’air iodé 
venu de l’océan, la beauté de la nature, 
le calme, etc. Tout y était propice à la rê-
verie. Soudain, l’un d’eux a lancé : « Ce 
serait chouette d’organiser un marathon 
au bord de l’océan, avec ces pins, ces lacs, 
ces étendues de sable blond…  ». «  Un 
marathon dans les vignes serait plus at-
trayant et ce serait plus original de le faire 
au milieu des châteaux », a rétorqué un 
deuxième. Plus encore que courir, ce 
serait «  chouette   » de faire «  courir et 
rêver les autres  ». À partir de là, leur 
imagination s’est mise «  à galoper  », 
les idées à fuser et progressivement, 
leur projet a pris forme. Il faut dire que, 
bien des cols pyrénéens n’ayant plus 
de secrets pour eux, ils s’étaient pris 
d’engouement pour la course à pied, 
avaient couru fort honorablement le 
marathon de New York et cela avait été 
pour chacun d’eux une révélation…
Aux yeux de la plupart des membres de 
la Commanderie du Bontemps de Mé-
doc et Graves, cette idée d’un marathon, 
au milieu des vignes et des châteaux du 
Médoc, ne paraissait avoir qu’une rela-

tion assez lointaine avec la  viticulture. 
Certains même auraient pris les cinq 
copains pour «  des extraterrestres  », s’ils 
n’avaient pas été aussi déterminés. Au 
début des années 1980, l’œnotourisme 
était encore balbutiant et les châteaux 
n’ouvraient encore que très rarement 
leurs grilles, malgré la réputation mon-
diale grandissante de leurs vins
Deux hommes providence vinrent à leur 
secours  : Georges Pauli et Henri Martin. 
Le premier, alors directeur des Domaines 
Cordier, et le second, Grand Maître de 
la Commanderie - un visionnaire s’il en 
était, lui aussi séduit - surent trouver les 
mots pour convaincre même les plus du-
bitatifs. La Commanderie du Bontemps, 
conquise par le concept original de ce 
projet qui faisait la promotion  du Mé-
doc, de ses vins et châteaux, de sa popu-
lation, de sa convivialité - projet dont on 

pouvait au surplus espérer de belles re-
tombées économiques, touristiques 
et médiatiques - devint une précieuse 
alliée de l’Association pour le marathon 
des châteaux du Médoc (AMCM), qu’elle 
hébergea dans ses locaux quand la Mai-
son du tourisme et du vin de Pauillac, 
réduite en cendres peu après son inau-
guration, en 1984, fut reconstruite, et mit 
à sa disposition Loly Morisseau, sa se-
crétaire, qui contribua largement, dans 
l’ombre des six «  garçons  » (Geo Pauili 
ayant rejoint le groupe) à la réussite du 
marathon. En 2010, Albert Duvocelle a 
pris la relève de Loly. La Commanderie 
du Bontemps s’est installée à Bordeaux 
et l’AMCM dans la rue Rabier.
Toujours coorganisatrice et partenaire 
du marathon, la Commanderie du 
Bontemps de Médoc, Graves, Sauternes 
et Barsac (depuis 2000) donne chaque 
année entre 12 000 et 14 000 bouteilles. 
Cette année, pour les noces d’émeraude 
du marathon, l’AMCM a réuni ses fonda-
teurs afin de les honorer : Christian Lam-
bert et Hubert Rocher, toujours actifs au 
sein de l’association, Bruno Davin, Mi-
chel Moure, Georges Pauli. André Biolsi, 
décédé en 1995, sera représenté par son 
épouse Marie-Claude.
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Les photos illustrant cet article (Yves Manguy 
et archives personnelles) sont issues du livre 
de souvenirs et d’anecdotes d’Hubert Rocher, 
La fabuleuse aventure du Marathon des châ-
teaux du Médoc, publié en juillet 2022 en au-
toédition.

Les six fondus de sport fondateurs du marathon.

14 septembre 1985 : 445 inscrits se tenaient au départ de la pre-
mière édition, à Pauillac. ARCHIVES HUBERT ROCHER

Le Marathon du Médoc ne se ré-
sume pas à un tracé de 42 kilo-
mètres et quelques mètres. Le 

parcours en lui-même est un voyage. 
Suivez le guide.

Le parcours animé et en 3D

Comme il le fait depuis 2017, Julien 
Carmagnac, infographiste 3D, a réa-
lisé avec sa société Vert iPicture, une 
animation en images de synthèse et 
musicale qui présentait le tracé du 
parcours du marathon 2026. Bluf-
fant  ! À vite découvrir sur le site du 
marathon  pour se mettre déjà dans 
l’ambiance

Du départ à l’arrivée

Prélude coloré, festif à la course  et 
très apprécié du public, la caravane 
publicitaire s’élancera sur le parcours 
dès 9 heures au départ des quais de 
Pauillac. Une vingtaine de véhicules 
distribueront friandises et gadgets 
sur son passage. Et à 9  h  30, la co-
lonne des coureurs s’ébranlera sous 
un flot de serpentins : 10 à 15 minutes 
de spectacle assurées. Direction la ca-
serne des sapeurs-pompiers, qui fera 
son show, puis Château Grand-Puy 
Lacoste et le petit-déjeuner. Après 
quoi s’enchaîneront les châteaux La-
rose-Trintaudon, Belgrave, Lagrange, 
Saint-Pierre, Branaire-Ducru, Bey-
chevelle, Ducru-Beaucaillou, Léo-
ville-Barton, Léoville-Poyferré, le 
village de Saint-Julien, les châteaux 
Pichon-Longueville, Comtesse de 
Lalande, Lynch-Bages, puis le centre 
de Pauillac (via la rue des Vigne-
rons et la rue Albert-Ier), avec l’église 
Saint-Martin et la cave coopérative 
La Rose Pauillac. Puis cap sur la côte 
de Cagnon et la route de Hourtin, en 
direction des châteaux Pontet-Canet 
et d’Armailhac, le village du Pouya-
let, les châteaux Lafite-Rothschild, 
Cos d’Estournel et Cos Labory, La-
fon-Rochet, le hameau de Leyssac, les 
châteaux La  Haye, Saint-Estèphe, Le 
Crock, Haut-Marbuzet, Tronquoy-La-
lande, la mairie de Saint-Estèphe et 
enfin, les châteaux Phélan-Ségur et 
Meyney (pas de passage,  exception-

nellement, au château Montrose).
Ensuite, les coureurs retrouveront 
la redoutable ligne droite qui longe 
l’estuaire, avec ses carrelets, ses 
animations musicales tous les 500 
mètres, une dégustation d’huîtres, 
les fameuses entrecôtes, le fromage, 
sans oublier les noix et le raisin, la 
dégustation des vins de Mouton-Ca-
det (rouge, blanc, rosé), les glaces ra-
fraîchissantes au 41e km et la remise 
en beauté par Alain Lamaison, avant 
d’aborder le tapis vert et de franchir 
la ligne d’arrivée. 18 tests œno-spor-
tifs, 20 ravitaillements et 42 anima-
tions jalonneront le parcours. Parmi la 
cinquantaine de châteaux parcourus, 
18 proposeront des dégustations.

Les innovations

Le marathon se raconte sur le par-
cours au travers des 40 affiches de 
ses 40 éditions. Les neuf premières 
affiches ont été dessinées par André 
Biolsi, qui fut le premier président de 
l’Association pour le marathon des 
châteaux du Médoc (AMCM), et les 
31 autres ont été imaginées et créées 
à l’ordinateur par Astrid Rocher qui, 
chaque année, assure la conception 
et la mise en page de la plaquette 
prestige du marathon, dont les textes 
sont signés par l’inépuisable Monique 
Nauzin, correspondante historique 
du Journal du Médoc. Ces affiches ja-
lonneront le parcours jusqu’au 40e 
km, soit une affiche à chaque borne 
kilométrique. Les affiches des deux 
dernières bornes seront consacrées 
aux remerciements des sponsors et 
partenaires.

C’est le bouquet !

Cinq gros bouquets de ballons multi-
colores indiqueront aux coureurs les 
entrées successives dans les appella-
tions Haut-Médoc, Saint-Julien, Pauil-
lac Saint-Estèphe, puis à nouveau 
Pauillac.
Aucune lassitude. Le «  Médoc  » n’est 
jamais tout à faite le même.
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Chaque année, le parcours réserve quelques surprises et inno-
vations. PHOTO EUGÉNIE BACCOT

TRACÉ.

Quelques petits secrets
du parcours 2026
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Quand la comédie va, tout va
PARIS-MONTALIVET. Louise Nadal transmet autant sa joie de participer à la belle aventure du film de 
cinéma qu’elle a produit, De la Comédie-Française, que son amour pour ce Médoc qui l’a vue naître.

Dominique BARRET 
d.barret@lejournaldumedoc.fr

À deux pas du marché de Mon-
talivet, se trouve une maison 
parfaite pour les vacances, 

construite par le grand-père maternel 
de sa grand-mère (familles Gerbeau 
et Broussard), qui, lui a-t-on raconté, 
venait jusqu’ici depuis Lesparre-Mé-
doc, à dos d’âne. Dans le jardin om-
bragé, on prend un Perrier et du spray 
anti-moustiques pour se protéger des 
lâches attaques aux pieds et aux mol-
lets. La discussion s’installe autour de 
De la Comédie-Française, la comédie 
sortie en salles le 22  juillet, multi-
primée au Festival de l’Alpe d’Huez, 
dont Louise Nadal est l’heureuse pro-
ductrice. Trois jours plus tôt, après 
l’éclipse de soleil, c’est dans la salle 
obscure du cinéma de Soulac-sur-
mer, L’Océanic, que la jeune femme 
de 37  ans présentait le «  bébé  » né 
en été. Les rangées de sièges étaient 
remplies. «  Ils m’ont dit, rapporte-t-
elle, qu’ils n’avaient pas vu ça depuis 
Spider-Man.  » On croit sur parole les 
spécialistes des bonnes toiles.

« C’est un mé-
tier qui pousse 
à croire en une 
histoire, à la dé-
fendre, à prendre 
des risques pour 
qu’elle puisse 
exister. »

«  C’est un projet un peu fou  : un scéna-
rio écrit en deux mois, un financement 
bouclé en trois semaines, un tournage 
réalisé en seulement quinze jours, entiè-
rement au sein de la Comédie-Française, 
avec ses troupes. Un pari qui semblait 
presque impossible et qui a pourtant vu 
le jour », détaille Louise Nadal, salariée 
de la société Atelier de Production des 
frères Mathieu et Thomas Verhaeghe. 
C’est un métier qui «  pousse à croire 
en une histoire, à la défendre, à prendre 
des risques pour qu’elle puisse exister  ». 
Tout est parti d’une idée de série à la 
Dix pour cent, ou façon Parlement, dans 
laquelle on découvre les arcanes du 
Parlement européen à travers la trajec-
toire d’un jeune assistant parlemen-
taire. La Comédie Française n’est pas 
qu’une troupe et un théâtre. C’est une 
institution, presque un bien national. 
Un micromonde, aussi, avec son admi-
nistration et sa stratification, une ému-
lation artistique que l’on imagine in-
tense et belle. Avec aussi, sans doute, 

ce qu’il faut d’enjeux d’ego, de mo-
ments flamboyants et de tourments, 
de soubresauts et de péripéties. La vie 
quoi  ! Le sens du collectif transcende 
tout, y compris la vie personnelle dans 
ce qu’elle a de plus beau ou de plus 
triste. Le terreau idéal pour imaginer, 
avec drôlerie, ce qu’il advient quand 
la mécanique se grippe à quelques 
heures d’une première.

Une institution racontée 
avec humour et simplicité

Pendant un an, les réalisateurs Mar-
tin Darondeau et Bertrand Usclat ont 
essayé de vendre à des diffuseurs le 
projet de série, également coécrit par 
Pauline Clément et Clémence Dargent. 
«  Ils avaient rencontré plusieurs pro-
ducteurs pour les accompagner et ils 
m’avaient choisie justement pour ce 
travail d’encadrement et de vente avec 
eux, explique Louise Nadal. Après le 
refus des chaînes de télé de l’envisager 
en série, ce même quatuor s’est retrous-
sé les manches pour écrire un scénario 
de long-métrage en deux mois, montre 
en main.  » Ainsi est né le film, court 
(1 h 10), pour lequel il a fallu lever des 
fonds rapidement. Canal +  et France 
Télévision ont répondu présents. Zinc 
et Warner pour la distribution.
La Comédie Française n’est pas un 
mammouth placide. Elle est en mou-
vement, agile. Pour le tournage, il a 
fallu s’adapter à elle, ne pas gêner 
son fonctionnement, viser juste dans 
le calendrier pour pouvoir accéder 

à la salle Richelieu. Coproductrice 
du film, la «  Maison  » n’a pas fixé de 
«  veto éditorial  ». Il fallait juste que le 
casting soit «  Comédie-Française  ». La 
rencontre entre le théâtre public et le 
cinéma a donné cette comédie aux 
940  000  entrées en fin de quatrième 
semaine d’exploitation. « Au fond, c’est 
aussi une manière de montrer qu’une 
institution aussi emblématique que la 
Comédie-Française appartient à tous 
et que son histoire peut être racontée 
avec humour, proximité et simplici-
té », commente Louise Nadal, dont le 
deuxième fils, Noé, âgé aujourd’hui 
de 2 ans, «  joue » dans le film, dont il 
a peut-être ressenti l’appel alors qu’il 
était bien au chaud dans le ventre de 
sa maman et que le projet glouglou-
tait dans la marmite.

Un parcours  
qui n’a pas été tout droit

Surtout, ce n’est pas un film «  pari-
sien », prévient la Lesparraine de nais-
sance, grandie dans la sous-préfecture 
médocaine durant ses trois premières 
années d’existence. Après qu'elle est 
devenue Parisienne, avec ses parents 
Marie-Annick et Jean-Louis Nadal, 
ainsi que son frère cadet Antoine, le 
théâtre, appris au Cours Florent, est 
entré dans sa vie en même temps que 
les études de droit à l’université de 
Panthéon-Assas. Le cinéma l’a ensuite 
happée, d’abord par la petite porte 
des stages sur les plateaux, avant le 
«  déclic  » durant un autre stage, de 

production cette fois-ci, au sein de Ci-
nétévé : elle est devenue sa directrice 
d’écriture puis sa directrice littéraire, 
jusqu’en 2019, avant de rejoindre l’Ate-
lier de Production. Là est sa place, à la 
confluence entre le travail d’écriture 
des auteurs et le financement des 
projets ainsi que le lien avec les diffu-
seurs. Son « vrai truc », elle en convient, 
réside surtout dans « l’artistique et l’hu-
mour », la comédie étant à ses yeux le 
bon canal d’expression pour évoquer 
«  les problématiques sociales  ». Ses 
deux projets audiovisuels en cours ont 
le Sud-Ouest pour point commune 
géographique. L’un, à Bordeaux, est 
une comédie policière «  sur la colère 
sociale », prévue pour 2027. L’autre est 
« un polar régional » sur fond de choco-
lat, l’or noir de Bayonne.

Paysages, art de vivre  
et attaches familiales

Sur grand écran ou à la télé, «  mettre 
en valeur » le Médoc et ses « paysages 
sublimement cinématographiques  » 
fait partie de ses envies. « C’est ici que 
j’ai grandi. Ici que j’ai passé une grande 
partie de mes vacances, que j’ai tant de 
souvenirs, tant de visages familiers et 
de moments de vie partagés  », confie 
Louise Nadal, dont l’émotion était 
forte lorsqu’elle s’est retrouvée dans 
la salle obscure de Soulac-sur-mer, en 
train de présenter le film qu’elle a « ac-
compagné en tant que productrice  ». 
La presqu’île n’est pas qu’un lieu de 
vacances, partagé avec ses fils, Noé et 
Pablo, son mari, le journaliste et réali-
sateur radio Jonathan Griveau (RTL), 
tombé lui aussi sous le charme de 
Monta. C’est un port d’attaches, «  où 
vit toujours une grande partie de [sa] 
famille  ». Ses parents, qui incarnent à 
ses yeux « fidélité, intégrité, sincérité et 
humanisme  », pas moins, partagent 
d’ailleurs leur temps entre Paris et 
Grayan-et-L’Hôpital. Son grand-père 
maternel, Jean Darmaillac, ancien se-
crétaire de la sous-préfecture de Les-
parre-Médoc, lui a appris «  le sens du 
partage et de la convivialité des Médo-
cains, le goût de son vignoble évidem-
ment, mais surtout des bonnes choses ». 
Sa grand-mère Christiane Darmaillac, 
«  fille et petite-fille de viticulteurs et agri-
culteurs à Canquillac  » [Lesparre-Mé-
doc, N.D.L.R.] l’a sensibilisée au « goût 
de faire de la cuisine un vrai moment de 
partage ». « Ce sens de la convivialité et 
du vrai, je le retrouve toujours quand je 
viens ici. J’aime cet océan, ces grandes 
étendues de plage, l’anse du Gurp, le 
passage du bac à Royan, synonyme que 
les vacances commencent… J’ai à cœur 
de transmettre ça à mes fils. »
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Construire et diffuser un film est tout à la fois « une aventure 
humaine et artistique », témoigne Louise Nadal. PHOTO JDM

	►VENDAYS-MONTALIVET
Ateliers d’initiation 
à la LSF
Nadia Rojas y Garcia, spécialiste 
en Langue des signes française 
(LSF) propose deux ateliers 
ludiques d’initiation, les 22 et 
29 août, de 10 h 30 à 12 heures 
au Cube (Montalivet). Au pro-
gramme : découverte des bases 
de la LSF, de la culture sourde 
et de la communication non 
verbale à travers des situations du 
quotidien. Inscriptions par mail 
à : signe.en.douceur@gmail.com

Nocturnes de 
La Cabane Blanche
En coopération avec l’artiste 
Vincent Richeux, La Cabane Blanche 
organise des nocturnes estivales 
le vendredi de 18 heures à 22 h 30. 
L’occasion de découvrir les créa-
teurs, la brocante, les gourmandises 
et les nouveautés de la boutique.

	►QUEYRAC
Concert annuel
L’association culturelle queyra-
caise organise son concert annuel, 
vendredi 21 août à 20 h 30, en 
l’église de Queyrac. Ce sont les 
Trompes du Rembuché Naujacais 
qui résonneront sous les voûtes. 
Participation au chapeau.

	►TALAIS
Marché nocturne
Le dernier marché nocturne de 
l’été se tiendra mercredi 26 août, 
de 19 heures à 23 heures sur la 
place de la mairie. Une animation 
musicale sur le thème : « Remix 
été 2026 » y sera proposée.

	►GRAYAN-ET-L’HÔPITAL
Loto annulé
L’association les Musicomédiens 
souhaite informer les éven-
tuels participants que le loto 
initialement prévu dimanche 
23 août à Grayan-et-L’Hôpi-
tal est finalement annulé.

	►LE VERDON-SUR-MER
Exposition
Le musée du phare de Cordouan 
et des Phares et Balises propose 
une nouvelle exposition tempo-
raire consacrée aux 90 ans du ser-
vice des Phares et balises au Ver-
don-sur-mer. Elle est complétée 
par un travail remarquable d’im-
pression de dessins des phares 
de Cordouan et de Grave réalisée 
par héliogravure par les élèves 
de l’école du Verdon-sur-mer.

Vide-greniers
L’association Le Verdon en fête or-
ganise un vide-greniers, dimanche 
30 août de 8 heures à 17 heures au 
vieux port aux huîtres. Renseigne-
ments et inscriptions au Point Infos.
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Fête de l’Hôpital : une 
journée de festivités
GRAYAN-ET-L’HÔPITAL. La Fête de l’Hôpital se tiendra samedi 22 août. Orga-
nisée autour d’un vide-greniers et d’un concours de pétanque, la journée se pour-
suivra en soirée par un concert et un spectacle laser.

La commune de Grayan-et-L’Hôpi-
tal donne rendez-vous aux habi-
tants et visiteurs samedi 22  août 

pour une nouvelle édition de la Fête 
de l’Hôpital. Les festivités débuteront 
dès 7 heures par un vide-greniers per-
mettant aux chineurs de profiter de la 
matinée pour dénicher objets, livres 
et bonnes affaires. À 14  heures, place 
aux boulistes pour un concours de pé-
tanque organisé par l’association La Pé-
tanque Grayannaise. Les enfants pour-
ront également profiter d’un château 
gonflable tout au long de la journée. 
La fête se poursuivra en soirée par le 
concert d’Ezah, à 20 h 30, avant de lais-
ser place à un spectacle laser à 22 h 30.
Pour le plaisir des papilles, l’associa-
tion Médoc Rugby Touch proposera 
une offre de restauration à partir de 
19  heures. Les plus gourmands pour-
ront également retrouver plusieurs 
douceurs dès 16  heures  : churros, 
gaufres, crêpes, cannelés bordelais 
et glaces. La Pétanque Grayannaise 
assurera la buvette tout au long de la 
journée.
Grâce à ce programme mêlant vide-gre-
niers, animations familiales, musique et 

spectacle, la Fête de l’Hôpital entend 
réunir habitants, familles et visiteurs au-

tour d’un temps festif au cœur de l’été.
W

Le groupe Ezah se produira lors de cette journée de fête. PHOTO 
MAIRIE DE GRAYAN-ET-L'HÔPITAL

La réunion du conseil municipal, le 
4 août dernier, s’est tenue dans la 
salle du conseil, en mairie. Alain 

Nardon, le maire du village, était en-
touré de ses adjoints et conseillers. 
Concernant le procès-verbal précé-
dent, Olivier Vinyals a demandé l’ajout 
d’éléments de discussion relatifs à 
la désignation des délégués et sup-
pléants aux élections sénatoriales, 
sans modifier le sens du vote. Le maire 
a accepté. Le procès-verbal a donc été 
adopté à l’unanimité.
La commune va exercer son droit de 
préemption sur les parcelles C818 et 
1  300, situées 9  rue du 19-Mars-1962 
(2 127 m² au total), qu’elle va ainsi ac-
quérir pour 126  000  €, afin de réhabi-
liter le bâtiment et créer une Maison 
d’assistantes maternelles (MAM). Pour 
financer les 126  000  € nécessaires à 
l’achat et aux travaux annexes des loge-
ments locatifs, la commune contracte 
un emprunt de 180  000  € sur 15  ans. 
L’offre du Crédit Agricole, au taux fixe 
de 4,10 % (frais : 300 €) a été retenue.
D’autre part, des conventions de par-
tenariat ont été examinées. Le maire 
a ainsi obtenu l’autorisation de signer 
une convention liant la commune à 
l’assureur Axa, afin de proposer des 
réductions de 20 % aux 60 ans et plus 

et aux travailleurs non-salariés, et de 
10 % aux autres habitants. « Il n’y a au-
cune obligation  » signale cependant 
le maire. Il a également été autorisé à 
signer une convention de partenariat 
avec la Caisse d’allocations familiales 
(Caf). Puis, les rapports annuels sur le 
prix et la qualité des services d’assainis-
sement (collectif et non collectif ) ont 
été présentés. Toutes les décisions ont 
été adoptées à l’unanimité.
Les questions diverses ont permis 
d’aborder les échanges avec le Smico-
tom sur le tri de déchets, les réunions 

organisées avec les particuliers et la 
sensibilisation des écoliers  ; l’entretien 
de la végétation sur les pistes cyclables 
(qui relève de la Communauté de com-
munes Médoc Atlantique) ; la mobilisa-
tion de la commune durant les incen-
dies (préparation de la salle des fêtes 
et moyens d’accueil des personnes 
déplacées, soutien logistique aux se-
cours). Concernant la fréquentation du 
camping-car Park, un bilan sera réalisé 
après la saison.

Danielle ROBIN
W

Alain Nardon, maire de Talais, discute avec l’un de ses adjoints. 
PHOTO JDM-DAR

TALAIS

Une Maison d’assistantes maternelles 
va voir le jour

Bien qu’il soit surtout connu 
pour ses nouvelles, c’est pour-
tant avec la poésie qu’Alain 

Bourgasser donne rendez-vous à ses 
lecteurs, jeudi 27  août  à 18  heures à 
la galerie Beau Bourg. Il sera présent 
pour lire et présenter, en avant-pre-
mière, son recueil de poèmes, intitu-
lé Avant la nuit. «  Ce que je souhaite, 
c’est d’abord un échange avec le pu-
blic  », confie-t-il. «  Ses impressions, 
son ressenti, ses commentaires : autant 
de choses précieuses et nécessaires 
avant d’envisager l’édition de ce nou-
veau recueil. Quant à la poésie, qui fut 
durant des années ma compagne de 
route littéraire, elle m’est revenue très 
récemment, telle ces chats perdus qui 

rejoignent leur foyer des années après. 
Sans doute encouragée par un monde 
que je trouve de plus en plus rude, de 
plus en plus violent, de plus en plus en 
plus obscur. Face à cela, la poésie s’est 
imposée comme une urgence, peut 
être un cri d’alarme, et une meilleure 
réponse littéraire que la nouvelle, qui 
nécessite davantage de temps. Avant 
la nuit est très certainement pour moi 
un regard posé à la fois sur le temps qui 
me fuit et sur un monde que je ne com-
prends plus vraiment. Pourrai-je faire 
partager cela ? Avant la nuit ? »
Comme d’habitude, l’entrée est libre.

Dominique ROUYER
W

Alain Bourgasser. PHOTO CLAUDE VIDALENS

SAINT-VIVIEN-DE-MÉDOC.

Alain Bourgasser, 
écrivain-poète 

La commune de Grayan-et-l’Hô-
pital organise son forum des as-
sociations, samedi 5 septembre 

de 9 h 30 à 13 heures au Jardin des As-
sociations. Un rendez-vous de rentrée 
destiné à permettre aux habitants de 
découvrir la richesse du tissu associatif 
local et de trouver une activité pour 
l’année. Sport, culture, loisirs, activités 
artistiques… Les associations parti-
cipantes seront présentes pour faire 
connaître leurs activités, répondre aux 
questions et échanger avec le public. 
Des démonstrations et animations 

permettront également de découvrir 
certaines disciplines et de se faire une 
première idée des activités proposées.
Ce forum s’adresse à tous : familles, en-
fants, adolescents et adultes pourront 
venir se renseigner, rencontrer les bé-
névoles et — pourquoi pas ? — choisir 
leur nouvelle activité pour la rentrée. 
La commune invite le public à venir 
nombreux au Jardin des associations 
de Grayan-et-l’Hôpital, pour une ma-
tinée conviviale pleine de découverte, 
d’échange et de partage.

W

Le forum des associations est la parfaite occasion de trouver son 
activité de l’année. PHOTO MAIRIE DE GRAYAN-ET-L’HÔPITAL

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL.

Associations : rendez-vous 
le 5 septembre !
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Journée événement à 
la Librairie Luluberlue
HOURTIN. Pour découvrir en avant-première le dernier roman de Yan Lespoux, 
ainsi que son auteur et son éditeur, rendez-vous dans la Librairie Luluberlue 
samedi 22 août.

Alain MANGINI

À l’occasion de la sortie du nou-
veau roman de Yan Lespoux, 
Les Amateurs, aux éditions 

Agullo, les amateurs de littérature 
et les amoureux du Médoc pour-
ront rencontrer l’auteur à la librairie 
Luluberlue, samedi 22  août, toute 
la journée dès  9  h  30, et obtenir, en 
avant-première, une dédicace du 
livre, dont la sortie officielle est atten-
due le 27 août.
Auparavant, Yan Lespoux a écrit un re-
cueil de nouvelles nommé Presqu’îles, 
ainsi qu’un roman, Pour mourir, le 
monde, dont l’action se passe sur la 
route des Indes et dans les landes au 
XVIIe siècle. Yan Lespoux revient avec 
un roman noir à l’humour décapant, 
qui prend une nouvelle fois le Médoc 
comme terrain de jeu, en s’inspirant 
de la fameuse «   marée blanche  » de 
2019.
Lors d’une de ses sessions de forma-
tion à la récupération de cocaïne en 
mer, Cosimo Perri, mafieux innova-
teur, perd malencontreusement la 
cargaison qu’il devait réceptionner 
dans le golfe de Gascogne. Dans une 
station balnéaire du Médoc en pleine 
hibernation, les locaux commencent 
à voir s’échouer de nombreux pains 
estampillés d’un Al Pacino approxi-
matif. Très vite, la nouvelle se répand 
et les gendarmes voient bientôt dé-
barquer au village des curieux de 
toute la France.
Dans le même temps, Hélène, la pa-
tronne du seul bar ouvert, assiste à 
la naissance de narcotrafiquants en 

herbe. Débute alors, pour Arnaud, 
Fleur et quelques autres « chanceux », 
une course contre la montre effrénée 
pour écouler leur butin et toucher le 
pactole. Mais c’était sans compter sur 
Perri, qui entend bien récupérer ce 
qui lui appartient…
Yan Lespoux a grandi dans le Médoc. 
Il enseigne l’occitan à l’Université de 

Montpellier et anime régulièrement 
des débats d’auteurs dans des fes-
tivals. Il collabore à diverses revues, 
comme Marianne, pour lesquelles il 
chronique des romans noirs. Il a éga-
lement créé un blog (www.encoredu-
noir.com) devenu une référence dans 
l’univers du polar.

W

Les amateurs est le nouveau roman de Yan Lespoux. PHOTO 
LIBRAIRIE LULUBERLUE

Ce samedi 15  août, à  18  h  30, 
avait lieu l’inauguration de la 
foire agricole, en présence du 

maire Bertrand Texeraud ; du président 
de la Communauté de communes Mé-
doc Cœur de Presqu’île Bernard Gui-
raud ; des conseillers et d’autres maires 
des communes environnantes. Le maire 
a rappelé que cette foire avait pour but 
«  de rassembler tous mes collègues de 
notre commune et du canton pour que 
l’on se retrouve, afin de mettre en avant 
nos produits, nos métiers, nos amis éle-
veurs qui présentent leurs bêtes. Il est 
compliqué de déplacer des animaux dans 
une foire et nos amis éleveurs font l’effort 
de venir présenter des vaches, cochons, 
veaux, moutons, génisses, etc. Cette foire 
permet aussi de récompenser les plus 
beaux jardins et potagers de la commune, 
de se restaurer avec des produits locaux 
et de passer un bon moment ensemble. 
Nos métiers changent  : je dirais même 
que le Médoc va mal, mais je ne suis pas 
défaitiste : on va trouver un nouvel essor, 
on va rebondir, l’agriculture est fonda-
mentalement importante pour notre ter-

ritoire. Il faut que cela dure et j’espère que 
cette foire pourra donner envie à certains 
jeunes de faire ce métier, même si cela n’est 
pas toujours très simple », a-t-il conclu.
Quant à Bernard Guiraud, président 
de la Communauté de communes, il a 
expliqué « qu’aujourd’hui, nos amis éle-
veurs et agriculteurs font partie de notre 
développement économique et on ne le 
dit pas assez, mais nous faisons partie 
des premiers fournisseurs de viande bo-
vine en Gironde, en quantité et en quali-
té. Il y a quelques jours, j’ai parlé à la pré-
fète et je lui ai dit que nous étions prêts à 
changer nos comportements, mais qu’il 
fallait qu’elle écoute les gens de  terrain 
et pas ceux des grands bureaux et je se-
rai lundi à Bordeaux avec Lecornu et je 
lui répéterai la même chose. Le message 
que je veux faire passer : il faut que l’on 
s’élève contre tous ces hauts fonction-
naires qui nous donnent des leçons mais 
qui ne vivent pas sur notre territoire et je 
serai votre porte-parole », a-t-il promis.

Martine SIMON
W

L’inauguration de la foire agricole en présence des élus. PHOTO 
JDM-MS

GAILLAN-EN-MEDOC.

Une foire agricole 
teintée d’optimisme

Du samedi  22 au vendre-
di 28  août, de 10  heures à 
13  heures et de 16  heures à 

19 heures, la chapelle de L’Hôpital ac-
cueillera un duo d’artistes peintres. Vi-
viane Gronowski, artiste peintre locale, 
très appréciée, présentera en exclusivi-
té ses œuvres sur le thème : « Du noir et 
blanc à la couleur ». Pour Jean-Claude 
Papot, aquarelliste, qui rend hommage 
au Médoc - l’océan mais aussi l’es-
tuaire, les paysages pittoresques des 
mattes, sans oublier les cabanes colo-
rées de nos anciens ports ostréicoles - 
cette exposition à la chapelle sera une 
grande première. Jean-Claude Papot 
fera également découvrir son travail 
autour du verre et de la fabrication de 
bijoux. Un vernissage est prévu samedi 
22 août à 18 h 30.

Danielle ROBIN
W

Viviane Gronowski et Jean-Claude Papot exposent à la chapelle. 
PHOTO JDM-DAR

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL.

Duo d’artistes-peintres à la chapelle À la suite d’une expérience de 
mort imminente (EMI), l’artiste 
et scientifique Servant Ermès 

propose une réflexion originale sur 
l’origine de l’univers, les liens entre 
l’eau, le vivant et la conscience. Son 
projet réunit une exposition, une expé-
rimentation sensorielle et son livre Ori-
gins. L’exposition présente des œuvres 
d’art cosmo-quantique réalisées avec 
des poussières de météorites, des ma-
quettes conceptuelles illustrant l’évo-
lution de l’univers jusqu’au proton 
d’hydrogène, ainsi que le Triskel Bell, 
une œuvre monumentale invitant le 
visiteur à vivre une expérience person-
nelle en lien avec les ondes de forme et 
la nature.
Le livre Origins retrace le parcours de 
recherche de Servant Ermès et pro-
pose une lecture alternative de l’uni-
vers sous la forme d’un dialogue entre 
l’auteur et une intelligence artificielle. 
Précurseur de l’art sur carbone puis de 
l’art quantique et cosmo-quantique, 
Servant Ermès développe depuis plu-
sieurs décennies une démarche à la 

croisée de l’art, de la science et de la 
philosophie.

Danielle ROBIN
W

L’exposition est visible jusqu’en octobre 2026, 
sur rendez-vous auprès de Servant Ermes, par 
mail à : servant.ermes@gmail.com

Ermes Servant, chercheur, 
scientifique et artiste. PHOTO SE

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL.

Une exposition inédite
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Baptêmes du Cœur  
à l’aéroclub du Médoc
SAINT-LAURENT-MÉDOC. Grâce à l’engagement solidaire de l’aéroclub et de la mairie, 36 enfants défavorisés de la commune vont 
bénéficier d’un baptême de l’air dans le ciel du Médoc.

Pierre BONATI

L’aéroclub du Médoc et le CCAS 
(Centre communal d’action so-
ciale) de Saint-Laurent-Médoc se 

sont réunis jeudi 13  août pour mettre 
en place une action solidaire dénom-
mée Les baptêmes du Cœur, qui se 
déroulera dimanche 6  septembre à 
l’aérodrome de Saint-Laurent-Médoc. 
Ce projet a pour objectif d’offrir à 36 en-
fants, accompagnés par les services so-
ciaux de la commune, une journée de 
découverte de l’univers aéronautique 
comprenant notamment un baptême 
de l’air organisé dans un cadre stricte-
ment encadré, pédagogique et sécu-
risé. Cette initiative s’inscrit dans une 
dynamique partenariale locale asso-
ciant les acteurs sociaux, la commune, 
le monde associatif et des partenaires 
économiques du territoire désireux de 
soutenir une action utile et fédératrice, 
comme Dassault Aviation.
Le baptême de l’air, qui durera environ 
30 minutes à bord de deux avions Robin 
et d’un ULM, leur permettra de survoler 
le Médoc, l’estuaire de la Gironde… En 

parallèle, d’autres activités seront pro-
posées, sachant que tous les enfants ne 
pourront pas s’envoler en même temps. 
Mini conférence sur l’aéronautique, sui-
vie d’un temps de questions/réponses, 
atelier de construction d’un avion en 
carton avec la section aéromodélisme, 
présentation de l’atelier de mécanique 
et des spécificités de la maintenance 
aéronautique, vidéo du BIA (Brevet 
d’initiation à l’aéronautique), brevet of-
ficiel de la FFA (Fédération française de 
l’aéronautique), quiz, des ateliers avec 
des ingénieurs de l’aéronautique de 
l’ESME de Bordeaux (École spéciale de 
mécanique et d’électricité), etc.
À l’issue de cette réunion, une conven-
tion a été signée entre le maire Jean-Mi-
chel Saintemarie et le président de 
l’aéroclub Alain Sarrazin, tous deux 
accompagnés par François Bucalo, Phi-
lippe Neaud, Michel Martins de Souza, 
représentants de l’aéroclub et par Vi-
vianne Duverdier adjointe en charge 
du CCAS, Yannick Mahé adjoint aux 
services techniques, Orianne Laporte 
et Émilie Aublé pour le CCAS. Pour ter-
miner, Jean-Michel Saintemarie a pris 

la parole. « Au travers de cette initiative, 
la commune affirme sa volonté de sou-
tenir des actions de proximité porteuses 
de sens, de lien social, de découverte 

éducative et d’engagement associatif. En 
ce qui concerne l’encadrement de cette 
journée, vous aurez, avec les membres 
de l’aéroclub, certains élus à vos côtés, et 

pour le carburant des appareils, la mairie 
s’engage à le prendre en charge  », a-t-il 
déclaré.

W

Les principaux acteurs de ce projet posent devant un avion Robin, qui emmènera dans les airs les 
jeunes enfants. PHOTO JDM-PB

PAUILLAC.

Une restauration rapide, jeune et originale a ouvert ses portes

Cela faisait quelques mois que la 
rumeur bruissait : un Comptoir 
du Bagel allait ouvrir à Pauillac, 

au 23  rue Aristide-Briand, dans l’an-
cien local commercial de la célèbre 
boutique La Chaussée d’Antin. Après 
plusieurs mois de préparation, c’est au-
jourd’hui une réalité : le 3 août, Margot 
et Quentin Gimenez, un jeune couple 
rayonnant, étaient au rendez-vous, 
impatients d’accueillir et de faire dé-
couvrir leur univers à leurs premiers 
clients : bagels, salades composées à la 
demande, sélection de cafés, muffins, 
donuts, boissons pétillantes, nectars, 
smoothies, etc.
Trois jours avant l’ouverture officielle, 
c’est avec émotion et une joie profonde 
qu’ils ont inauguré la boutique en pré-

sence de leurs proches, de la présidente 
de l’Acap (Association des commer-
çants et artisans de Pauillac), de leurs 
entrepreneurs et autres invités, dans 
ce lieu qu’ils veulent chaleureux et où 
— c’est leur ambition — gourmandise 
et convivialité se rencontreront autour 
de ces spécialités américaines qui ont 
la faveur des jeunes générations mais 
pas seulement.
Quentin et Margot (moins de 60 ans à 
eux deux) ont une énergie, un enthou-
siasme, une détermination, une vision 
de leur projet qui laissent à penser que 
ce dernier a été profondément mûri 
et qu’ils avaient déjà une expérience 
certaine de la restauration. Rien ne 
les prédestinait pourtant à emprunter 
cette voie  : Margot, née dans une fa-

mille honorablement connue de Pauil-
lac, ambitionnait, son bac en poche, 
de devenir préparatrice en pharmacie. 
Quant à Quentin, passionné de sport, 
originaire du Blayais, bac économique 
et social en poche, son rêve était de 
devenir journaliste sportif. Mais le sort 
en ayant décidé autrement, au bout 
de six mois de faculté de sport, il a été 
contraint d’abandonner son rêve et on 
le retrouve cogérant d’un restaurant fa-
milial à Mirambeau. Plus récemment, le 
couple a travaillé pendant quatre ans 
dans un restaurant du Nord-Médoc, lui 
en tant que responsable du restaurant 
et son épouse en tant que responsable 
du bar et de toute la gestion admi-
nistrative  : une expérience qui leur a 
permis de fourbir leurs armes de futurs entrepreneurs. Le comptoir du Bagel 

est né d’une simple envie de créer leur 
propre affaire, en apportant «  une nou-
veauté, une note de différence, des pro-
duits de qualité ; en sélectionnant avec 
soin les ingrédients et en privilégiant des 
fournisseurs locaux  ».
C’est ainsi qu’une belle aventure hu-
maine commence pour Margot et 
Quentin, tandis que l’installation 
du comptoir du Bagel, de La Pause 

Gou’thé, le retour des pizzas Bonici, le 
récent déménagement du commerce 
Les Créations d’Ely de la rue Jean-Jau-
rès à  la rue Aristide-Briand et la proxi-
mité de l’herboristerie Herbaelixia (rue 
Victor-Hugo) contribuent à redonner 
de la vie à la rue Aristide-Briand où, il y 
a quarante ans, les commerces étaient 
à touche-touche.

Monique NAUZIN
W

Quentin et Margot, l’image du bonheur de deux jeunes dans leur 
nouvel univers 12 heures par jour, 7 jours sur 7. PHOTO JDM-MN

Des spécialités originales
Un bagel, c’est un petit pain rond en forme d’anneau avec un trou au milieu, dont la pâte est d’abord cuite 
dans l’eau bouillante avant d’être passée au four, ce qui lui donne une structure très dense et ferme et 
une croûte légèrement croustillante. On peut en varier les saveurs et les garnitures.

Le donut est quant à lui l’une des pâtisseries les plus consommées aux États-Unis. C’est un beignet circulaire 
avec un trou rond au milieu, recouvert d’un glaçage transparent.
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Christine Pena jongle avec les 
mots et les notes de musique
MARGAUX-CANTENAC. Une artiste margalaise vient de publier un magnifique conte musical, qui empor-
tera aussi bien les enfants que les adultes.

Emily CHEVALORE

La Margalaise Christine Pena, de 
son nom d'artiste Metissia, a écrit 
un conte musical initiatique pour 

enfants. Les aventures d'Iyoa est un vé-
ritable petit chef-d'œuvre prenant la 
forme d'un livre broché illustré, dans 
lequel on peut également trouver un 
CD pour écouter et apprécier les at-
mosphères musicales et les chants 
correspondant au texte. « Ce conte peut 
donc se lire et s'écouter de trois à cent ans 
», explique l'auteure Christine Pena.
Les magnifiques illustrations de ce conte 
musical ont été réalisées à 70  % par 
Christine Pena et à 30 % par l'intelligence 
artificielle. Le livre était écrit depuis long-
temps, mais l'auteure a passé deux ans 
sur ces dessins, qui ont demandé un im-
portant travail. La bande sonore, quant 
à elle, laisse découvrir une atmosphère 
musicale très riche, autour des sonorités 
du vent de la forêt ou bien de l'océan.

Un voyage initiatique  
humaniste

Le héros de ce conte, le jeune Iyoa, ima-
giné par Christine Pena, est amené à en-
treprendre un voyage initiatique à la re-

cherche de Madame Lumière, qu'il avait 
un jour entrapercue. Ce long parcours 
le mènera à faire d'étranges rencontres. 
C'est en perçant leurs secrets qu'il pour-
ra réaliser son rêve. Ce conte résume la 
quête du bonheur. Les épreuves que le 
personnage traverse sont destinées à le 
faire grandir et mûrir. Elles l'éduqueront 
afin de mieux connaître et comprendre 
le monde qui l'entoure après en avoir 
surmonté les obstacles.
Comme l'explique l'auteure, ce conte 
est philosophique. Christine Pena est 
en perpétuel travail de recherche per-
sonnelle sur les émotions et voue une 
passion innée pour la philosophie. Elle 
a par ailleurs écrit un opéra philoso-
phique en quatre tomes. « J'utilise la 
philosophie comme je ferais des mathé-
matiques : ce sont des équations. À tra-
vers mes écrits et ma musique, j'aspire à 
un développement sociétal par l'art ; un 
art qui soit utile et qui permette à cha-
cun de progresser. » Christine Pena est 
donc profondément humaniste.
Les enfants adorent non seulement le 
livre mais également le disque qui l'ac-
compagne. Certains le passent même 
en boucle. Quant aux adultes, ils 
avouent que ce conte les a reboostés. 
Ce conte est avant tout universel mais 

il est également intemporel.

Une artiste complète

La Margalaise Christine Pena est une 
artiste complète. Elle est chanteuse 
compositrice et interprète pour enfants 
et adultes. Elle crée principalement des 
chansons « cross over », des opéras 
ethno-symphoniques pour adultes et 
des contes pour enfants. Sa voix jongle 
avec les mots sur une échelle de cinq 
octaves aux riches harmonies, rythmes 
et timbres. Sur scène, elle chante, danse 
et joue la comédie. De son nom d'ar-
tiste Metissia, Christine Pena a participé 

aux ateliers de Michel Fugain. Certains 
grands noms de la musique internatio-
nale ont produit ses albums, à l'exemple 
de l'ancien batteur du célèbre groupe 
Scorpions, Rudy Lenners ou encore 
les Wailers, célèbre groupe de reggae 
jamaïcain. Elle a même été primée et 
honorée par un award en 2016 de Meil-
leure chanson funk fusion pour son titre 
Where is the Country ? (Chelem).

W

Pour tout renseignement, achat de livres, ou 
spectacles pour adultes et enfants, contactez 
l'auteure sur : metissia.art.management@
gmail.com

Christine Pena présente son livre pour enfants, Les Aventures 
d'Iyoa. PHOTO JDM-EC

Quelques changements ont été 
apportés au programme de 
Beychevelle en fête, qui se dé-

roulera du vendredi  21 au dimanche 
23 août à la salle des fêtes de Beyche-
velle. Les festivités démarreront ven-
dredi 21 août par un loto à 21 heures. 
La traditionnelle course à pied très cou-
rue de 10 km, La Ronde de Beychevelle, 
aura lieu samedi 22  août à 10  heures 
(inscriptions en ligne sur le site Helloas-
so ou sur place le jour J à la salle des 
fêtes) 1. La journée se poursuivra par des 
jeux gratuits, proposés aux enfants de 5 
à 11 ans de la commune ou scolarisés 
à Saint-Julien Beychevelle (uniquement 
sur inscription). Un marché gourmand 
ravira les papilles des participants à par-
tir de 19 heures. La soirée se poursuivra 

par le concert gratuit du groupe Dream 
in Song. Un apéritif musical également 
gratuit, animé par David Sax, se tiendra 
dimanche 23 août à 11 h 30. Le très at-
tendu challenge interchâteaux de tir à 
la corde et rouleurs de barriques aura 
lieu à 15 h 30 rue de la Loi. Il sera sui-
vi par la remise des prix. Les festivités 
s’achèveront par une guinguette des 
plus conviviales, à 20 heures (sur réser-
vation).

Emily CHEVALORE
W

1. Places limitées à 100 participants. Rensei-
gnements au 06 16 14 11 65. 

Pour tout autre renseignement, contactez le 
06 20 89 03 56.

Le tir à la corde est l’une des animations les plus appréciées de 
Beychevelle en fête. PHOTO COMITÉ DES FÊTES DE BEYCHEVELLE

SAINT-JULIEN-BEYCHEVELLE

Beychevelle en fête modifié

Ce lundi 17 août, le parc de la 
mairie de Listrac-Médoc a pris 
des airs de grande terrasse à 

ciel ouvert, à l’occasion du traditionnel 
rendez-vous gourmand. Profitant d’une 
météo particulièrement agréable, avec 
des températures enfin plus clémentes, 
un très nombreux public s’est retrouvé 
dans ce joli écrin de verdure, en famille 
ou entre amis, pour partager un mo-
ment de convivialité.
Les nombreux food trucks présents 
avaient de quoi satisfaire toutes les en-
vies, avec une belle diversité de plats 
et de saveurs. Pour accompagner ces 

mets, les vins des vignerons de la com-
mune étaient naturellement au ren-
dez-vous. Et parce qu’un bon repas se 
savoure aussi avec les oreilles, une am-
biance musicale jazz est venue complé-
ter cette sympathique soirée. Papilles et 
oreilles ont ainsi été comblées.
Une belle réussite que ce « Lundi gour-
mand », qui confirme une nouvelle fois 
l’attrait de ces rendez-vous estivaux 
propices aux rencontres, au partage et 
à la douceur de vivre listracaise.

Gilles SALLES
W

Locaux ou touristes de passage ont festoyé lors de ce Lundi 
gourmand. PHOTO JDM-GS

LISTRAC-MÉDOC.

Un Lundi gourmand 
couronné de succès

	►PAREMPUYRE
Travaux
Afin de permettre à la Régie de 
l’Eau Bordeaux Métropole de 
réaliser des travaux de réfection du 
réseau d’eau potable au niveau du 
74D rue Maurice-Fillon, des modifi-
cations temporaires de circulation 
et de stationnement sont mises 
en place jusqu’au 28 août. Ainsi, 
la rue Maurice-Fillon est fermée à 
la circulation en journée, de l’in-
tersection avec la rue Simone-Veil 
jusqu’au croisement avec la rue 
Marcel-Bensac. La rue Maurice-Fil-
lon est remise en circulation 
chaque soir. L’accès reste possible 
pour les riverains, les services 
publics, les services de secours 
et d’intervention. La collecte des 
déchets s’effectue normalement.

	►MOULIS-EN-MÉDOC
Marché nocturne 
en rouge et blanc
Moulis-en-Médoc donne 
rendez-vous à ses habitants 
et visiteurs vendredi 21 août à 
partir de 19 heures pour une 
nouvelle édition de son marché 
nocturne. Pour cette soirée placée 
sous le signe de la convivialité, 
le marché se met aux couleurs 
rouge et blanc ! Une invitation 
est lancée à tous les partici-
pants : «  Sortez votre plus belle 
touche de rouge et de blanc pour 
participer pleinement à la fête.  »

	►LISTRAC-MÉDOC
Inscriptions à 
l’école de musique
La saison 2026-2027 se prépare ! 
L’école de musique municipale 
organise pour tous les âges des 
cours individuels de guitare, 
piano, clarinette, flûte traversière, 
saxophone, batterie, percussions 
et chant. Les élèves peuvent éga-
lement participer à une pratique 
collective. Une initiation musicale 
est proposée dès 5-6 ans. Les 
inscriptions auront lieu à l’arrière 
de la salle socioculturelle, mer-
credi 2 septembre, de 10 heures 
à 16 heures pour les anciens 
élèves et vendredi 4 septembre, 
de 14 h 30 à 19 heures pour les 
nouveaux. Renseignements par 
mail à : musique@listrac-medoc.
fr ou auprès de la mairie.

Vente des cartes 
de chasse
L’association communale de 
chasse agrée (ACCA) procèdera 
à la vente des cartes de chasse 
pour la saison 2026/2027 les 
29 août, 5 septembre et 12 sep-
tembre de 9 heures à midi à 
la mairie de Listrac-Médoc.

	►MARGAUX-CANTENAC
Repas de village
La commune de Margaux-Cante-
nac organise un repas de village 
estival, vendredi 28 août à partir 
de 19 heures sur l’Espace Ber-
nard-Ginestet. Chacun amène 
repas et boissons. La mairie 
fournit les tables et les bancs. 
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Le nouveau complexe TCLM
AVENSAN. Il aura fallu près de six années, beaucoup de détermination, quelques coups durs et surtout une solide volonté collective 
pour que le Tennis Club La Médullienne (TCLM) voie enfin aboutir le projet.

Gilles SALLES

Depuis le 13 juillet, le club dis-
pose à Avensan d’un nouveau 
complexe dédié au tennis et au 

padel. Une réalisation ambitieuse, por-
tée et financée par l’association Tennis 
club Listrac-Médoc, qui ouvre de nou-
velles perspectives à ses adhérents 
comme à tous les amateurs de sports 
de raquette.
L’histoire commence en décembre 
2020. Face à l’impossibilité d’accueillir 
chaque année plus d’une cinquantaine 
de nouveaux adhérents, faute d’in-
frastructures suffisantes, le TCLM, asso-
ciation loi 1901 affiliée à la Fédération 
française de tennis, décide de voir plus 
grand. L’objectif : créer, sur la plaine des 
sports Canterane, à Castelnau-de-Mé-
doc, un équipement comprenant deux 
courts de tennis couverts, trois pistes 
de padel et deux courts extérieurs 
éclairés. Le projet est entièrement 
porté par le club, financé par des sub-
ventions, un emprunt bancaire, des 
sponsors et les recettes issues de la 
revente de l’électricité produite par les 
panneaux photovoltaïques.

Deux années perdues  
et un nouveau départ

Alors que le projet avance, plusieurs 
recours viennent perturber son déve-
loppement. Face aux difficultés et aux 
conséquences financières, le bureau 
du TCLM finit par arrêter le projet cas-
telnaudais. Le bilan est lourd : près de 
deux années de travail perdues et en-
viron 80 000 euros de conséquences 
financières, notamment en raison de 
l’évolution à la baisse du prix de ra-
chat de l’électricité photovoltaïque. 
Loin de renoncer, l’équipe décide de 
repartir à zéro.
En décembre 2023, le projet est pré-
senté à la commune d’Avensan. Cette 
fois, l’accueil est différent : le conseil 
municipal l’approuve à l’unanimité, 
majorité et opposition réunies. Le site 
retenu est la plaine des sports Claude-
Blanc, route du Poteau. Dans cette 
nouvelle étape, le TCLM bénéficie du 
soutien constant de la municipalité et 

du conseil municipal d’Avensan. En oc-
tobre 2024, le permis de construire est 
finalement accordé sans modification.

Un complexe de 2 500 m²

Le nouveau bâtiment représente en-
viron 2 500 m² et abrite deux courts 
de tennis et trois pistes de padel. 
Une zone de convivialité de 340 m² 
complète l’ensemble, avec espace 
snacking, sanitaires, douches et équi-
pements accessibles aux personnes 
à mobilité réduite. La toiture est en-
tièrement équipée de panneaux pho-
tovoltaïques. Deux courts de tennis 
extérieurs éclairés viennent compléter 
l’installation. Un investissement d’envi-
ron 900 000 euros TTC rendu possible 
grâce au travail du club, à ses parte-
naires, sponsors et aux différents dis-
positifs de financement mobilisés.
Le 13 juillet 2026 restera une date im-
portante dans l’histoire du TCLM : celle 
où les premiers joueurs de tennis et de 
padel ont pu fouler les nouvelles ins-
tallations. «  La structure vient en com-
plément de celle de Castelnau-de-Mé-
doc et non en remplacement  », précise 
Philippe Arrigoni, responsable projets 
et relations extérieures. À terme, le 
TCLM pourra proposer quatre courts 
de tennis couverts, trois pistes de pa-
del et cinq courts extérieurs, dont deux 
éclairés aujourd’hui et deux autres qui 
devraient prochainement bénéficier à 
leur tour d’un éclairage. Cette évolu-
tion doit permettre au club de pour-
suivre sa croissance. Après avoir comp-
té 290 adhérents lors de la dernière 
saison, le TCLM ambitionne désormais 
d’accueillir jusqu’à 500 membres.

Sept salariés  
et une ouverture à tous

Le développement du complexe s’ac-
compagne d’une évolution de l’em-
ploi : le club passe de deux à quatre 
entraîneurs, auxquels s’ajoutent trois 
personnes affectées notamment au 
snacking et à l’accueil des joueurs. 
Soit sept salariés. Le TCLM est désor-
mais homologué pour la pratique du 
tennis en fauteuil. Le complexe n’est 

pas réservé aux seuls licenciés du 
club. Enfants dès 3 ans, adolescents, 
adultes, débutants ou joueurs confir-
més peuvent accéder aux installations. 
Plusieurs formules sont proposées : 
adhésion annuelle avec ou sans entraî-
nement, ou location ponctuelle d’un 
court de tennis pour 60, 90 ou 120, ou 
d’une piste de padel pour 90 minutes.
Le nouveau complexe se veut éga-
lement un lieu de vie au sein de la 
plaine des sports Claude-Blanc. Le 
snacking accueille les joueurs, leurs 
accompagnateurs, mais aussi les 
autres associations de la plaine des 
sports et toutes les personnes sou-
haitant venir assister à un match, une 
animation ou simplement partager 

un moment autour d’une boisson ou 
d’une petite restauration.
Pour les responsables du TCLM, cette 
réalisation n’aurait notamment pas pu 
voir le jour sans l’accompagnement de 
Laurent Pascual, maire d’Avensan, et 
de l’ensemble de son équipe munici-
pale. À cela s’est ajouté le soutien des 
sponsors, dont certains ont résumé 
leur engagement en quelques mots, 
qui ont contribué à maintenir la moti-
vation : « Vous allez y arriver ! » Six an-
nées après les premières réflexions, le 
pari est gagné.
L’inauguration officielle du nouveau 
complexe aura lieu samedi 12 sep-
tembre à 10 h 30, à la plaine des sports 
Claude-Blanc. Après six années de 

persévérance, le TCLM peut enfin sa-
vourer pleinement cette réussite : celle 
d’une association qui, malgré les obs-
tacles, a choisi de ne pas renoncer à 
son ambition.

W

Pour réserver un court ou une piste, il est 
nécessaire d’effectuer une réservation via 
l’application mobile « Tennis Padel La Médul-
lienne  », disponible sur les boutiques Google 
et Apple, ou de contacter le club au 09 54 70 
78 62. Les horaires d’ouverture : lundi, mardi, 
jeudi et vendredi de 9 heures à 13 heures et 
de 16 h 30 à 22 h 30 ; mercredi et samedi de 
9 heures à 22 h 30 ; dimanche de 9 heures à 
14 h 30.

Le bâtiment s’intègre parfaitement dans la plaine des sports.

Les courts de tennis et de padel sont opérationnels. PHOTOS JDM-GS
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Un magnifique stage 
malgré la chaleur
FOOTBALL. Durant cinq jours, 31 jeunes ont participé à un stage de football 
avec la Fundación Real Madrid Clinic, sur les installations du stade municipal de 
Saint-Laurent-Médoc, où certains jeunes se sont distingués.

Pierre BONATI

Les stages de football de la Fun-
dación Real Madrid Clinic (FRMC) 
sont des programmes d’entraîne-

ment de cinq jours, destinés aux filles 
et aux garçons de 7 à 16 ans. Ils étaient 
organisés en partenariat avec des 
clubs locaux de France, dont l’UPSL 
(Union Pauillac Saint-Laurent), du lun-
di  10 au vendredi 14  août. 31  jeunes 
venus d’Arsac, Moulis, Vendays, Ma-
cau, Beychevelle, Cissac, Mérignac-Ar-
lac, de l’UPSL, de Médoc Atlantique ou 
du CMS Haut Médoc y ont pris part. 
Chaque participant a reçu un  pack 
exclusif, conçu spécialement pour le 
stage en collaboration avec Adidas, 
comprenant un kit officiel du Real Ma-
drid, (maillot, short, chaussettes), un 
ballon et des accessoires.

Un entraînement de pros

Ce stage était dirigé et encadré par 
deux professionnels mandatés en 
France par la FRMC, Youssef Oukattou 
et Anita Gimenez  ; deux entraîneurs 
certifiés UEFA (Union des associations 
européennes de football) formés par 
la Fondation  ; puis trois personnes 
de l’UPSL, à raison d’une séance in-
tensive de trois heures le matin et un 
match de trois heures l’après-midi  : 
un programme qui a dû parfois être 
modifié à cause de la chaleur. La ri-
gueur, le respect, la discipline, le fair-
play constituaient la base de ce stage 

incluant des entraînements durant 
lesquels était appliquée la méthodo-
logie officielle du Real Madrid  : ate-
liers techniques et tactiques basés sur 
l’utilisation de technologies de pointe 
et de matériels adaptés pour mesurer 
la force de frappe, vitesse du ballon… 
conduite de balle, passes, pressing, 
transition… Des exercices ciblés, 
rythmés par des pauses et des rota-
tions, pour que chaque notion soit 
bien ancrée avant d’entrer en match. 
Ce que les coachs transmettent, c’est 
bien plus qu’une technique, c’est une 
culture du football, nourrie par les 
valeurs qui ont fait du Real Madrid le 
club le plus titré de l’histoire.
Les meilleurs participants de ce stage 
se sont qualifiés pour une finale na-
tionale à Paris  : à la clé, pour les plus 
brillants, un week-end d’immersion à 

Madrid pour jouer sur les installations 
de « La Cantera », l’un des centres de 
formation de football les plus produc-
tifs et prestigieux au monde, puis visi-
ter le stade Santiago-Bernabéu.

Un moment de fierté  
partagée

Vendredi 14  août, une cérémonie 
officielle de remise des diplômes a 
marqué la fin de la semaine. Certains 
jeunes se sont distingués durant ce 
stage. En catégorie fair-play, Amaury 
Lombage, Kenzo Martinez et Azaël Ro-
drigues, iront aux finales à Paris. Aux 
tirs aux penaltys, c’est Pablo Galpin 
qui est sorti du lot : il partira en week-
end d’immersion à Madrid et au stade 
Santiago-Bernabéu, où il participera 
à une séance de tirs au but lors d’une 
mi-temps de match. Un moment de 
fierté partagée, et attendu par tous 
les participants, arrivés des vestiaires 
dans un ordre bien précis sur l’hymne 
du Réal Madrid, sous les applaudis-
sements des parents et amis, devant 
le maire de Saint-Laurent-Médoc et 
l’adjoint aux associations Stéphane 
Sence.
Comment s’est passé le stage ? a-t-on 
demandé à certains jeunes. « Super et 
on a bien mangé ! » nous ont-ils répon-
du. Youssef Oukattou et Anita Gime-
nez tiennent à remercier Jean-Claude 
et Marlène Bricout, ainsi que Mikaël et 
Vanessa Decoulgent, qui étaient aux 
fourneaux. Puis chacun s’est quitté 
en se disant peut-être à l’année pro-
chaine...

W

Autour de Youssef Oukattou et Anita Gimenez (de gauche à 
droite), Azaël Rodrigues, Amaury Lombage, Kenzo Martinez et 
Pablo Galpin. PHOTO JDM-PB

Tous réunis pour la photo. PHOTO COCARDE / UPSL

Après la trêve estivale et la 
Coupe du monde de foot-
ball – dans le canapé, c’est 

le retour à la compétition pour les 
clubs du Médoc. Pour certains d’entre 
eux, la reprise aura lieu dès ce week-
end lors du 1er tour de la Coupe de 
France1. Parmi les 520  équipes ins-
crites, seuls quelques clubs évoluant 
dans le championnat départemental 
du District Gironde sont engagés. Et 
quelques derbys sont d’ores et déjà 
prévus, notamment pour Castel-
nau-de-Médoc, qui recevra ses voi-
sins du CA Sainte-Hélène, Vendays 
accueillant la SJ Macau et Beychevelle 
recevant l’ES Eysines.

Le 2e tour est déjà programmé pour 
le week-end des  29 et 30  août. Les 
championnats de Ligue de Nouvelle 
Aquitaine reprendront le 5 ou le 
6 septembre et verront s’affronter, en 
Régionale  2, Arsac-Le Pian et le FCC 
Médoc-Atlantique et en Régionale  3, 
le FC Médoc-Océan, la SJ Macau et 
l’ES Blanquefort.

Patrick JOUANNET
W

1. Les autres rencontres de ce 1er tour, pré-
vu les  22 et 23  août  : Pauillac - Saint-Aubin 
/ Avensan-Moulis - Carbon Blanc / AS La-
marque – Parempuyre / Saint-Seurin Saint-Es-
tèphe – Canéjan / Floirac – Ludon-Médoc.

Match amical Vendays (en blanc) - CA Sainte-Hélène. PHOTO 
JDM-PJ

FOOTBALL.

1er tour de Coupe de France

Le Ski Nautique Club de Car-
cans Bombannes (SNCB) s’est 
vu confier l’organisation des 

championnats de Ligue Nouvelle 
Aquitaine de ski nautique, les  28 et 
29  août prochains sur son site de 
Bombannes (lac de Carcans-Hourtin). 
L’épreuve comprend trois disciplines : 
slalom, figures et saut. De nombreux 
skieurs de la LNAQ font partie des 
équipes de France, des U14 jusqu’aux 
plus de 65  ans. Des skieurs qui sont 
montés sur les podiums de différents 

championnats seront présents, qu’ils 
soient de France, d’Europe ou du 
monde. On y rencontrera notamment 
des skieurs du SNCB comme Julia La-
carrau, Axel Garcia et Patrick Guya-
mier, ou encore les Canaulais Roland 
Jamin et Marc Sourty et le banlieusard 
bordelais Mattéo Georges. L’épreuve 
se déroulera en deux manches dans 
chaque discipline.

Patrick JOUANNET
W

Un skieur en action. PHOTO SNCB

SKI NAUTIQUE.

Championnat de Ligue 
à Bombannes

AG du badminton
Le Volant de l’Esquirot (section badminton du CA Sainte-Hélène) organise son assemblée générale ven-
dredi 28 août à 18 h 30 dans la salle omnisports. À l’ordre du jour, rapports moral et sportif, bilan financier 
et budget prévisionnel, objectifs de la nouvelle saison. Un pot de l’amitié conclura l’assemblée.

Patrick JOUANNET

SAINTE-HÉLÈNE

16 SPORTS Vous avez des informations à partager ?
Contactez la rédaction par téléphone au 05 57 75 14 00 ou par mail à redaction@lejournaldumedoc.fr
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Championnat d'Europe au CVBCM
VOILE. Les championnats d'Europe de catamarans se disputeront du 21 au 28août au domaine de Bombannes.

Patrick JOUANNET

C’est le deuxième grand ren-
dez-vous estival de voile 
du Cercle de voile de Bor-

deaux-Carcans-Maubuisson (CVBCM)  : 
l’organisation des championnats d’Eu-
rope de Hobies Cat, plus couramment 
dénommés «  Multi europeans 2026  », 
du 21 au 28 août. Pas moins de 12 na-

tions y sont engagées, ce qui porte à 
plus de 120 le nombre de bateaux ve-
nus disputer ces championnats. Cette 
compétition accueillera trois types 
de catamarans  : les Dragoons (10  ins-
crits de trois nations, à savoir l’Italie, la 
Grande-Bretagne et la Belgique, mais 
pas d’équipage français engagé au 
18  août)  ; les HC 14 (25  inscrits) et les 
HC  16 déclinés en deux groupes  ; les 

HC 16 youth (15 partants) et les HC 16 
(64 inscrits).
Dans les compétitions nationales ou eu-
ropéennes organisées par le CVBCM, il 
est parfois difficile de trouver des réga-
tiers locaux ou même des équipages gi-
rondins engagés. Cependant, on pour-
ra effectivement voir des concurrents 
locaux participer à ces championnats 
d’Europe, comme le Salaunais Gilles 
Escarret, qui aura fort à faire pour s’im-
poser en HB14, face à une concurrence 
étrangère (6  nations, 17  concurrents) 
particulièrement représentée. Il n’y aura 
pas de régatiers du cru ni du départe-
ment en HC  16 youth, mais quelques 
équipages du CVBCM sont qualifiés en 
HC 16 Open, comme ceux de Pascal et 
Eliot Ardouin ; des « Franck » Brosseau 
et Thomas ; de Chantal Deleuze et Fré-
déric Polle  ; Philippe Seroux et Vérane 
Faure ou encore de Cécile Depayras et 
Stéphane Étienne, David Roul (CVBCM) 
faisant équipage avec Laurence Riu-Co-

mut (CV Souston).
Les premiers podiums devraient avoir 
lieu lundi 24  août pour les Dragoons 
et les HC 16 youth et vendredi 28 août 
pour les HC 16 open et le HC 14. Avec 
un peu de vent, ces championnats 
d’Europe pourraient s’avérer une très 
belle compétition bien disputée.

W

Dates de compétitions  : Dragoons et HC 
Youth du 22 au 24 août / HC 16 Open qua-
lifications 23 et 24 août / HC 14 du 25 au 28 
août.Il n'y aura pas plus de 12 régates pour les 
catégories Dragoons et HC 16 Youth,16 pour 
les HC 16 Open et HC 14.

Des régates toujours disputées JDM.PJ.ARCHIVES

JUDO.

De brillants espoirs au Dojo de Margaux

La dynamique professeure de 
l’école de judo de Margaux, Muriel 
Teyssier, ceinture noire de judo 4e 

dan, ayant un brevet d’État d’éducatrice 
sportive option judo / ju-jitsu, est par-
ticulièrement heureuse du palmarès 
obtenu par ses judokas cette année. 
Le dojo de Margaux a en effet effec-
tué une brillante saison 2025-2026  : 8 
compétiteurs ont participé au cham-
pionnat du monde Vétérans, qui s’est 
tenu à Paris en novembre dernier. « Une 
bonne préparation ainsi qu’une série de 
tournois nationaux et internationaux ont 
été nécessaires pour parvenir à se hisser à 
un tel niveau et pouvoir participer à cette 
compétition », explique Muriel Teyssier.
Kevin Vauclin, Camille Castaing, Romain 
Clauzel Jessica Pain, Joffrey Armand, 
Mickaël Degrolard, Xavier Rouleau et 
Benoît Brun ont ainsi dû participer aux 
tournois d’Angers, Tours, Nantes, Lille et 
Auch, où ils ont obtenu d’excellents ré-
sultats pour s’y qualifier. Dans le même 
temps, les jeunes judokas ont égale-
ment participé aux tournois interclubs 
de Pauillac, Portets, Saint-Laurent-Mé-
doc, Castelnau-de-Médoc, Le Haillan. La 
benjamine Feurdhaousse El Komssi s’est 
même qualifiée pour la phase régionale. 
Cette saison, Benoît Carolanne, Damien 
Zelig, Damien Favreau et Carolanne 
Mongodin ont obtenu leur ceinture 
noire et viennent désormais grossir l’ef-
fectif déjà en place. Et plusieurs candi-
dats licenciés très prometteurs du Dojo 
de Margaux ont de bons espoirs d’en ob-
tenir d’autres durant la saison prochaine.

Un club familial

De brillants espoirs figureront égale-
ment au championnat d’Europe qui se 
tiendra du 22 au 25 octobre à Portimão 
(Portugal)  : notamment Kevin Vauclin, 
Xavier Roulaud, Joffrey Armand, Romain 
Clauzel, Damien Favreau, Carolanne 

Mongodin, Bruno Rideller et Céline Bel-
lina, invitée permanente préparée par 
Muriel Teyssier et Zelig Fouquet, nou-
velle ceinture noire. Damien Favreau 
a réalisé un retour remarquable cette 
saison. Après avoir commencé le judo à 
6 ans, poursuivi jusqu’à ses 18 ans, puis 
avoir fait une pause pour se consacrer à 
ses études et sa vie de famille, il a repris 
le judo à 39 ans, d’abord au Dojo de Cas-
telnau puis aujourd’hui à Margaux, où il 
vient d’obtenir sa ceinture noire. Caro-
lanne Mongodin possède quant à elle 
un parcours atypique, avec une progres-
sion fulgurante : après avoir commencé 
le judo il y a seulement cinq ans au Dojo 
de Castelnau et rejoint celui de Mar-
gaux, elle a réalisé un travail exemplaire 
et brillamment obtenu sa ceinture noire 
le 1er juillet 2026. Tous ces espoirs et ces 
parcours extraordinaires font la fierté du 
Dojo de Margaux. Son président, Nicolas 
Carnevale, se réjouit du dynamisme du 
club qui a également obtenu le label 
valides-handicapés en 2024. «  Pouvoir 
accueillir au sein du club des handicapés 
moteurs ou psychiques est une démarche 
qui me tient particulièrement à cœur. Le 

fait d’être handicapé ne doit pas être un 
frein. » Un handicapé moteur fait actuel-
lement partie des licenciés du club. « Ce 
dojo est un club familial, où règne une 
formidable ambiance. Notre professeure 
Muriel est extrêmement investie, c’est 
elle qui donne le tempo et elle rayonne 
sur le tatami ! »
Nicolas Carnevale et Muriel Teyssier 
tiennent à remercier la mairie qui per-
met au club d’utiliser le dojo durant l’été, 
de façon à continuer l’entraînement 
pour préparer l’échéance des cham-
pionnats d’Europe Vétérans et optimi-
ser les chances de médailles, ainsi que 
pour les championnats de 2e division, 
auxquels participeront Mickaël Degro-
lard et Manon Cardoso. Ils remercient 
également le club des JSA et le club de 
Parempuyre pour les échanges de l’été. 
Le dojo de Margaux est à la recherche de 
partenaires et de sponsors afin que les 
judokas puissent poursuivre leur épa-
nouissement et concrétiser leurs rêves, 
car les compétitions représentent beau-
coup de frais.

Emily CHEVALORE
W

De gauche à droite : Romain Clauzel, Mickaël Degrolard, Joffrey 
Armand, Jessica Pain, Cécile Bellina, Xavier Roulaud, Benoit 
Brun, Camille Castaing (manque Kevin Vauclin), Bruno Caro-
lanne et Damien Favreau. PHOTO DOJO DE MARGAUX

MERCI DE VOTRE GÉNÉROSITÉ !

Par exemple, pour un don de 100 €, 66 € vous seront remboursés sur vos impôts.

▶ Si vous êtes imposable sur le revenu, vous 
bénéficiez d’une réduction d’impôt de 66  %, 
dans la limite de 20 % de votre revenu imposable.

▶  L’association Presse et Pluralisme, reconnue d’intérêt général, a été 
créée en 2008 pour permettre aux lecteurs de devenir des partenaires du 
développement de leurs titres préférés. 

SOUTENEZ LA DIVERSITÉ 
DE LA PRESSE ET
L’INDÉPENDANCE DU

Nom : ...............................................................................................................................................................................................
Prénom : ..........................................................................................................................................................................................
Adresse : .......................................................................................................................................................................................
...........................................................................................................................................................................................................
Code Postal : ..........................................  Ville : ...................................................................................................................... 
Email : ............................................................................................................................................................................................

Ce coupon est à compléter et à retourner  accompagné de votre chèque à : 
GROUPE AUDIENS - PRESSE ET PLURALISME CS 90 125 - 27091 Evreux CEDEX 9

Chèque libellé à l’ordre de : Presse et Pluralisme / Le Journal du Médoc

Tous les champs sont à remplir obligatoirement pour le bon suivi et traitement de votre don

MES COORDONNÉESMES COORDONNÉES

Vous pouvez ainsi e� ectuer 
des dons au profit exclusif du :

JOURNAL DU MÉDOCJOURNAL DU MÉDOC

JE SOUTIENS LE JOURNAL DU MÉDOC, 
JE FAIS UN DON :

Montant  libre : .......... €
50 € 300 € 1000 €
100 € DON LE PLUSDON LE PLUS

POPULAIREPOPULAIRE

Don possible en ligne via :

PAIEMENT PAR
VIREMENT

200 €

Quelques caractéristiques des trois  
catégories de catamarans de l’épreuve
* Dragoon (HB 13 aussi pour certaines nations) : catamaran de sport. 
Longueur : 3, 91 m / largeur : 2,20 m / grande voile = 9, 50 m² foc = 2, 
20 m².

* Hobie CAT 14 (HB 14) : longueur 4, 27 m= 14 pieds / largeur : 2,34 m / 
grande voile = 10, 46 m², foc = 2, 80 m² à 3, 20 m².

* Hobie CAT 16 (HB 16) : longueur 5,05 m = 16 pieds / largeur 2,43 m / 
grande voile = 13, 77 m², foc = 5,12 m².

SUIVEZ-NOUS !
Retrouvez-nous sur Instagram
@journaldumedoc
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PETITES ANNONCESPETITES ANNONCES

Nom :  ...........................................................................  Prénom :  ......................................................................................

Adresse :  ................................................................................................................................................................................

....................................................................................................................................................................................................

Tél :  .............................................................. Email :  .............................................................................................................

VOS COORDONNÉES (à remplir pour le bon traitement de votre commande)

Offre réservée aux particuliers
PROFESSIONNELS : contactez le 07 83 30 98 33

Renseignements : 05 56 44 72 24

Les données personnelles vous concernant font l’objet d’un traitement informatique par les journaux du Groupe PMSO et sont utilisées à des fins de gestion de votre petite annonce et de re-
lation client. Elles seront conservées pour une durée maximale de 3 ans à compter de la date de résiliation de votre abonnement. Conformément à la loi « Informatique et Liberté » du 06.01.1978 (art.27)  
et au Règlement (UE) 2016/679 du Parlement européen et du Conseil du 27 avril 2016 dit RGPD, vous disposez d’un droit d’accès, de rectification, d’opposition, de limitation, de portabilité et d’effacement de vos 
données en vous adressant par courrier « Protection des Données Personnelles - Groupe PMSO - 6 rue Pierre et Marie Curie - CS 42110 - 33525 BRUGES CEDEX ». Votre courrier doit préciser votre nom, prénom, 
adresse postale et doit être accompagné de la copie d’une pièce justificative d’identité. Vous avez également le droit d’introduire une réclamation auprès de la CNIL.

TRANSMETTEZ
VOTRE ANNONCE

VOTRE RÈGLEMENT

Par courrier à :
ALC RÉGIE - Service petites annonces 
LE JOURNAL DU MÉDOC 
6 rue Pierre et Marie Curie
CS 42110 - 33525 Bruges Cedex

Délai de réception : 
Jusqu’au MERCREDI 15H30  
pour une parution le VENDREDI.

Nos annonces sont payables 
à la commande.

Par chèque : 
le joindre à votre annonce
à l’ordre de ALC RÉGIE, 
à l’adresse ci-dessus.

Par CB : 
par téléphone au 05 56 44 72 24.

En espèces : 
directement à l’agence  
du JOURNAL DU MÉDOC.

RÉDIGEZ DISTINCTEMENT VOTRE ANNONCE

Ligne(s) supplémentaire(s) (2 € pour 1 ligne ± 27 caractères - 5 lignes maximum)

Écrivez en majuscules. Une lettre ou un espace par case. Un espace entre chaque mot. 
Toute annonce parvenant sans règlement ou mal rédigée sera refusée.

Forfait (4 lignes) (1 ligne ± 27 caractères - Forfait 108 caractères ± 4 lignes)

CHOISISSEZ VOTRE FORMULE (Cochez la ou les case(s) de votre choix)

*À envoyer par email à petites.annonces@lejournaldumedoc.fr    **La mention “Ecrire au journal qui transmettra” accompagnera votre annonce 

2 SEMAINES  
ACHETÉES

= 
3ÈME SEMAINE

OFFERTE !

Forfait (4 lignes) 1 semaine : 7 € 2 semaines : 14 €
Ligne(s) supplémentaire(s)  + ........ ligne(s) x 2 €  +  ........ ligne(s) x 4 €

Encadrement  + 3 €  + 6 €

Fond de couleur  + 2 €  + 4 €

Photo*  + 5 €  + 8 €

Domiciliation journal**  + 5 €  + 10 €

Recevoir le justificatif 
de 1er parution :

PAPIER  + 3,20 €  + 3,20 €

PDF  + 1 €  + 1 €

TOTAL DE VOTRE ANNONCE .............. € .............. €

AVIS DE 
CONSTITUTION

Aux termes d’un ASSP en date du 
17/08/2026, il a été constitué une SAS à 
capital variable ayant les caractéristiques 
suivantes :

Dénomination sociale : H.C.A Home 
Construction Aménagement

Objet social : La réalisation de tous 
travaux du bâtiment relevant du se-
cond oeuvre et de la structure, notam-
ment les travaux de bois, menuiserie et 
charpente, les travaux de couverture, 
zinguerie et étanchéité de toiture, la 
gestion, l’expertise et le suivi de dos-
siers de sinistres pour le compte de 
particuliers, syndics, assureurs ou cour-
tiers, la sous-traitance de tous travaux 
relevant des activités ci-dessus auprès 
d’artisans et d’entreprises tierces, ainsi 
que le recours à la sous-traitance pour 
l’exécution de ses propres chantiers. 
Et plus généralement, toute opération in-
dustrielle, commerciale, financière, mobi-
lière ou immobilière se rattachant direc-
tement ou indirectement à l’objet social 
ci-dessus, ou à tout autre objet similaire 
ou connexe de nature à favoriser son dé-
veloppement.

Siège social : 54 chemin de Braouet, 
33260 LA TESTE DE BUCH

Capital initial : 100 €
Capital minimum : 100 €
Capital maximum : 100 €
Durée : 99 ans à compter de son imma-

triculation au RCS de BORDEAUX
Président : JEM’BASSIN, EURL au 

capital de 1 000 €, ayant son siège so-
cial 54 CHEMIN DE BRAOUET 33260 LA 
TESTE DE BUCH, immatriculée sous le 
n°931895395 au RCS de BORDEAUX

Directeur général : M. DUMOUCHEL 
Gerald 353 allée de Bordeaux 33470 GU-
JAN MESTRAS

Admission aux assemblées et droits de 
votes : Sont notamment soumises à la dé-
cision collective unanime des Associés : 
L’ a p p ro b a t i o n  d e s  c o m p t e s  a n -
nuels et l’affectation des résultats ; 
L a  n o m i n a t i o n ,  l a  r é v o c a -
t ion  e t  l a  rémunéra t ion  du  Pré-
s ident  e t  du  D i recteur  Généra l  ; 
Toute augmentation, réduction ou amor-
tissement du capital social au-delà des 
limites de variabilité fixées à l’article 7 ; 
La fusion, la scission, la dissolution 
ou la transformation de la Société ; 
Toute  mod i f i ca t ion  des  s ta tu ts  ; 
Tout engagement financier (emprunt, 
prêt, caution, aval, garantie, crédit-bail) 
d’un montant supérieur à [montant à 
définir] euros, ou tout engagement ma-
tériel significatif (acquisition, cession ou 
nantissement d’actifs, contrat plurian-
nuel, embauche d’un cadre dirigeant) ; 
Toute opération visée à l’article «Déci-
sions communes obligatoires» du pacte 
d’associés conclu entre les Associés, le-
quel complète et précise le présent article. 
Les décisions collectives sont prises, au 
choix du Président, en assemblée, par 
voie de consultation écrite, ou par tout 
autre moyen de télécommunication per-
mettant l’identification des Associés.

Clause d’agrément :  Les act ions 
sont  ob l igato i rement  nominat ives . 
Elles donnent lieu à une inscription en 
compte individuel dans les conditions 
et selon les modalités prévues par la loi. 
Toute cession ou transmission d’ac-
tions, à quelque titre que ce soit (y 
compris entre Associés, au profit de 
conjoints, ascendants ou descendants), 
est soumise à l’agrément préalable et 
unanime des Associés, donné en as-
semblée ou par consultation écrite. 
Indépendamment de cette procédure 
d’agrément, les Associés déclarent se 
soumettre en outre au droit de préemp-
tion réciproque stipulé dans le pacte 
d’associés conclu ce jour entre eux, le-
quel a vocation à recevoir application 
prioritaire entre les parties qui y sont 
liées, sans préjudice de l’opposabilité de 
la présente clause d’agrément statutaire 
à l’égard des tiers.

Brut Julien
.

A2622931 AVIS D’ATTRIBUTION
MAIRIE DE LACANAU

M. Le Maire
31 avenue de la Libération
33680 Lacanau
Tél : 05 56 03 83 08
mèl : c.sanchez@lacanau.fr
web : http://www.lacanau.fr
SIRET 21330214400018
Objet  : Remplacement des fauteuils et de la moquette - Salle de spectacle de 

la salle l’Escoure
Nature du marche : Fournitures
Procédure adaptée
Classification CPV :
Principale : 39111200 - Sièges de théâtre
Attribution du marché
Nombre d’offres reçues : 1
Date d’attribution : 04/08/26
Marché n° : 26028
MASTER INDUSTRIE, RUE R LAENNEC, 85130 CHANVERRIE
Montant HT : 154 260,00 Euros
Envoi le 14/08/26 à la publication
Pour retrouver cet avis intégral, allez sur http://www.marches-publics.info

A2622884

Alexandre TRIPLON
BESOIN D’UNE DÉMO ?

06 98 32 32 97
a.triplon@alcregie.com

annoncelegale.alcregie.com

choisissez un 
SERVICE PREMIUM

pour vos annonces légales :

PROFESSIONNELS  
DU CHIFFRE ET DU DROIT,

SIMPLIFIÉS
AccèsAccès

INSTANTANÉES
AttestationsAttestations

EN LIGNE
PayezPayez

EN UN CLIC
Rédigez & facturezRédigez & facturez

ICI + partout en France
ParutionParution

PUBLIEZ VOS

PETITES
ANNONCES

CONTACTEZ LE

Vous êtes 
un particulier ?

dans le journal !

05 56 44 72 24

COMMUNE DE COUQUEQUES

Approbation de l’élaboration de la carte communale
Par délibération du conseil municipal en date du 5 juin 2026 et par arrêté préfecto-
ral en date du 12 août 2026 l’élaboration de la carte communale a été approuvée.
Ces décisions sont affichées à la mairie pour une durée de 1 mois à compter du 
14 août 2026.
Cette délibération, cet arrêté ainsi que les pièces constitutives du dossier peuvent 
être consultés en mairie et à la sous-préfecture.

A2622872

Capital social

Dénomination : 
GROUP CHESTNUT. 

Forme : 
Société par Actions Simplifiées (SAS). 

Siège social : 37 Allee DE CANTERANE, 
33450 SAINT-SULPICE-ET-CAMEYRAC. 

808571426 RCS Bordeaux

Aux termes d’une décision unanime 
des associés en date du 17 juillet 2026 
et d’une décision du Président en date 
du 10 août 2026, les associés ont déci-
dé de réduire le capital social, à comp-
ter de cette dernière date, d’une somme 
de 135669 euros, pour le ramener de 
925699 euros à 790030 euros, par achat 
et anulation de 135669 actions sur les 
925699 actions existantes. En consé-
quence les articles 6 et 7 des statuts 
ont été modifiés. Mention sera portée au 
RCS Bordeaux

.

A2622738

Cherche TERRAINS CONSTRUC-
TIBLES, secteur Médoc. Tél. 05 56 
41 87 18

BATI-MÉDOC

LESPARRE - 05 56 418 718

CONSTRUCTEUR
DE MAISONS INDIVIDUELLES

Site : www.constructionsbati-medoc.fr
Mail : bati-medoc@orange.fr

Depuis plus de 40 ans

SOS CHAT PERDU, sur VENSAC 
33590 OASIS pucé castré tigré gris 
clair rayé noir Tél: 06 10 09 21 29

.

Notre hebdomadaire est habilité, 
 par arrêté préfectoral, à publier  

les annonces judiciaires et légales  
pour l’ensemble du département  

de la Gironde.
Par arrêté ministériel du 19/11/2025,  

le tarif est fixé,depuis le 1er janvier 2026,  
à 0.189 €HT le caractère.

Ce tarif ne peut faire l’objet d’aucune remise ou ristourne.

Annonces légales...
à chacun sa solution !

annonces administratives

IMMOBILIER

ANIMAUX

modifications

constitutions

ACHATS
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Un petit port plein de charme
SUIVEZ LE GUIDE. Partez en échappée pour une flânerie bucolique et hors du temps au port de Saint-Vivien-de-Médoc.

Dominique ROUYER

Le village de Saint-Vivien - et plus 
particulièrement son port, si char-
mant et authentique - est un coin 

de terroir qu’il faut savoir dénicher au 
gré des balades, qui empruntent che-
mins empierrés et petites routes enva-
hies par le fenouil et les fleurs sauvages. 
Autour du village, beaucoup se dé-
placent à bicyclette pour faire quelques 
courses en centre-bourg, poster une 
lettre, boire un café, mais aussi pour al-
ler jusqu’au port et s’offrir un moment 
unique, le temps d’admirer l’horizon de 
cette «  petite Camargue  », de prendre 
un café chez Sophie, un verre de cidre 
et une ou deux crêpes, une douzaine 
d’huîtres ou une plancha de moules le 
long du chenal bordé de roseaux et de 
cabanes de pêcheurs.

De cabane en cabanes

Situé en bordure du chenal du Gua, le 
port de Saint-Vivien, espace de pêche 
et de plaisance, est un lieu de prome-
nade bucolique, ancré dans l’histoire 
maritime et ostréicole de la région. Au 

détour d’une balade, on y découvre des 
cabanes - anciennement ostréicoles - 
et quelques petits bateaux de pêche 
accrochés aux pontons. Fréquenté par 
quelques amoureux, heureux initiés, 
il est généreux en spécialités locales 
gourmandes, lieu prisé pour déguster 
huîtres, poissons et fruits de mer, sou-
vent en direct des producteurs. On y 
trouve La Petite Galerie, galerie d’art 
contemporain aménagée par Corinne 
Chatelain, ainsi que le Kaba’s, sympa-
thique cabane  /  guinguette où, avec 
un sourire et une gentillesse inouïe, 
Sophie Roucayrol sert le petit café du 
matin avec croissants, chocolatines et 
pain frais. Elle propose également une 
carte de boissons fraîches, des planches 
de charcuteries, des douceurs sucrées 
et des planchas préparées par Gilles. 
Au Cabanon du Pêcheur, on déguste 
les produits de la mer, et La Cabane du 
Port, crêperie, bar à vins et tapas. En fin 
de semaine, on achète le poisson frais 
à la Pêche de Camille, la cabane du pê-
cheur Camille Giraud, où l’on peut éga-
lement savourer quelques fruits de mer 
et planchas, les soirs d’été. Il y a là encore 
le Kayak-café, tout au bout du chemin, 

le long du chenal, qui propose ses fa-
meuses moules à la plancha, son rhum 
arrangé et tant de bonnes choses ! Les 
bateaux des plaisanciers naviguent de-
vant cette succession de cabanes.
Quelques pas plus loin, le belvé-
dère-observatoire de Saint-Vivien 
s’élève autour d’un tamaris : de là-haut, 
la vue porte sur des paysages multiples, 
des mattes toutes proches aux falaises 
des Charentes. En poussant encore plus 
loin, vers la Gironde, en passant le pont 
au-dessus de l’écluse du chenal, on pé-
nètre dans le territoire des marais  : on 
traverse les mattes, ces terres cultivées 
dont le niveau est plus bas que celui 
de la mer  ; on découvre les tonnes à 
canards et les carrelets de pêche  ; on 
arrive sur la digue et on découvre «  la 
Rivière », comme disent les Médocains, 
ce vaste estuaire qui sillonne à perte de 
vue. En flânant sur ce chemin empierré, 
on traverse les anciens marais salants re-
convertis en bassins d’affinage d’huîtres 
et d’élevage de gambas, car depuis plus 
de dix ans, une poignée d’ostréiculteurs 
passionnés a relancé la production et 
l’affinage d’huîtres à la pointe du Mé-
doc, grâce à un riche milieu saumâtre.

Flânerie estuarienne

Mais faisons une parenthèse et of-
frons-nous le curieux plaisir de décou-
vrir l’estuaire sous un autre angle. Au 
port, deux loueurs de kayaks et canoës 
proposent des balades - accompagnées 
ou non - sur le chenal du Gua, cours 
d’eau ombragé, à la faune et flore cap-
tivante. Loin de l’agitation des bords de 
plage, goûtons la sensation d’être seuls 
au monde…
Reprenons la voiture ou le vélo, plus 
loin, en allant vers Talais, par la route 
castillonnaise  : à droite se trouve la 

plage de Saint-Vivien, où les chevaux 
et cavaliers du Haras de Saint-Vivien 
aiment se rafraîchir au cours des ran-
données le long de la rivière… Ici, il faut 
découvrir la Guinguette de la plage et 
ses délicieuses spécialités locales. En 
face d’elle, la stèle Frankton s’impose, ce 
monument dédié à l’une des missions 
commandos les plus audacieuses et 
des plus dangereuses de l’armée britan-
nique pendant la Seconde Guerre mon-
diale, qui saborda en décembre  1942 
des bateaux allemands basés dans le 
port de Bordeaux. Un peu plus loin, la 
« Spiruline de la Pointe d’Argent », mi-
croalgue riche en protéines et en nutri-
ments, est élevée sous serres, dans des 
bassins, ouvertes à la visite.
Le territoire de Saint-Vivien-de-Médoc 
s’étend en un espace infini, le long des 
petites routes et chemins bordés de 
tamaris centenaires, d’églantiers et de 
ronciers ; le long des chenaux à la ren-
contre des aigrettes, limicoles et hérons, 
des mattes et des digues, des carrelets 
sur la rivière, des pêcheurs à la ligne, de 
la plage, des cabanes de pêcheurs, des 
restaurants et cabanes d’expositions ar-
tistiques, des anciens marais salants. Le 
petit port de Saint-Vivien est un paradis, 
tous les connaisseurs vous le diront !

WRetour d’une rando en canoë. Une douce soirée sur le port.

Les berges du chenal bordées de fenouil. PHOTOS JDM-DORO

*f
er

m
é 

d
im

an
ch

e 
et

 lu
n

d
i

DE LA RENTRÉE 

PORTES 
OUVERTES 25 > 12

 AOÛT     SEPTEMBRE

3 concessions en Gironde3 concessions en Gironde, à moins d’une heure de chez vous !

ArcachonArcachon

BiscarosseBiscarosse LangonLangon

BordeauxBordeaux
Horizon Horizon GUJAn-MESTrASGUJAn-MESTrAS
BordEAUx SUdBordEAUx SUd

HorizonHorizon  PEUJArdPEUJArd
BordEAUx nordBordEAUx nord

HorizonHorizon  EYSInESEYSInES
BordEAUx oUESTBordEAUx oUEST

Horizon Bordeaux Sud
1 Avenue de l’Actipôle 
33470 GUJAN-MESTRAS
05 56 54 65 50

Horizon Bordeaux Ouest
46 Avenue René Antoune 
33320 EYSINES
05 56 05 05 05

Horizon Bordeaux Nord
1313 Route du Maréchal
33240 PEUJARD 
05 57 32 30 30

www.campingcarf rance.comCamping-car | Fourgon | Van | Neuf & Occasion



Une tradition entre mémoire et océan
LACANAU. La Fête de la Mer est une manière de faire vivre une tradition ancienne sans la figer dans le passé.

Vanessa CHALUMEAU

La fête de la mer est une tradition 
populaire et religieuse ancienne, 
célébrée dans de nombreuses 

communes côtières. Généralement or-
ganisée le 15 août, elle rend hommage 
aux marins, célèbre le patrimoine ma-
ritime et commémore les personnes 
disparues en mer.
À l’origine, les cérémonies étaient no-
tamment liées à la protection des ma-
rins. Une bénédiction de la mer et des 
bateaux était organisée afin de placer 
ceux qui partaient en mer sous la pro-
tection de la Vierge et de leur souhaiter 
une bonne pêche et un retour sans en-
combre. Au fil du temps, le rituel a pris 
une dimension mémorielle en raison 
de l’hommage rendu à celles et ceux 

qui ont péri en mer ; hommage souvent 
accompagné par une messe, un dépôt 
de gerbe ou une absoute en mer.
Dans les communes disposant d’un 
port, cette tradition s’est naturellement 
construite autour des embarcations. 
Les bateaux sont décorés et prennent 
part à une procession nautique, tandis 
que des bateaux de sauvetage peuvent 
accompagner le cortège. La cérémo-
nie est ensuite souvent prolongée par 
des animations populaires  : concerts, 
chants de marins, dégustations de pro-
duits de la mer, sorties en bateau ou 
encore spectacles.

Sur le littoral médocain,  
le surf a aussi pris sa place

Dans le Médoc, cette tradition s’est 
adaptée aux réalités du littoral. Les 
communes de la côte océane ne sont 
pas toutes des ports de pêche et, 
dans plusieurs stations, les surfeurs 
sont devenus les acteurs naturels de 
cet hommage en mer.  Une évolution 
qui témoigne de la manière dont une 
tradition ancienne peut continuer à 
vivre en s’appuyant sur les pratiques 
contemporaines et sur l’identité des 
communes.
À Lacanau, l’hommage de samedi der-
nier a ainsi réuni plus d’une centaine 
de surfeurs dans l’océan. Formant 
un cercle au large, ils ont participé à 
ce moment de recueillement en mé-
moire des disparus. Un hommage par-
ticulièrement symbolique, dans une 
station balnéaire où le surf occupe 
une place importante depuis plusieurs 
décennies.

Les élus canaulais, dont le maire Laurent 
Peyrondet, également président du 
SIVU33 (Syndicat intercommunal à vo-
cation unique de la Gironde, qui gère la 
surveillance des plages), ont eux aussi 
joué le jeu en se mettant à l’eau aux cô-
tés des surfeurs. Une façon de partici-
per pleinement à cette cérémonie et de 
partager, avec les pratiquants et le pu-
blic, ce moment de mémoire. La gerbe 
a été amenée au large par l’hélicoptère 
de la Sécurité civile, Dragon 33, avant 
d’être remise en mer en présence des 
surfeurs rassemblés pour l’occasion.
Depuis la plage, les nombreux specta-
teurs ont pu suivre la scène, donnant 

à cet hommage une dimension parti-
culièrement impressionnante.  La pré-
sence des sauveteurs prend évidem-
ment tout son sens dans ce contexte. 
Sur les plages du littoral, leur rôle est 
essentiel chaque été face à l’affluence 
des baigneurs et des pratiquants d’ac-
tivités nautiques. Et c’est sans rappe-
ler les trop nombreuses victimes de 
noyades chaque année sur nos plages.

Une double identité

La Fête de la Mer conserve ainsi cette 
double identité. Elle commence par un 
temps de recueillement matérialisé par 

une cérémonie religieuse, avant de lais-
ser place aux réjouissances estivales. À 
Lacanau, après la cérémonie, la soirée 
s’est poursuivie sur le front de mer par 
le concert de Super Gala, avant de se 
terminer par un spectacle laser musical 
(en remplacement du feu d’artifice) sur 
la place du Surfeur d’Argent.
La fête peut ainsi prendre plusieurs 
formes selon les communes mais le 
sens demeure le même  : se souvenir 
de ceux que la mer a emportés, rendre 
hommage à ceux qui la côtoient et cé-
lébrer le lien particulier qui unit les ha-
bitants à l’océan.
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L’arrivée de la gerbe apportée 
par Dragon 33, un moment 
chargé d’émotion.

Ils étaient nombreux à vouloir rendre hommage aux disparus de la mer. PHOTOS JDM-VC

LE VERDON-SUR-MER.

Une dauphine aux Fêtes de la Mer

Les Fêtes de la Mer ont reçu cette 
année une invitée surprise. Ali-
zée Bouhier, 1re dauphine lors de 

l’élection Miss Médoc  2026, a honoré 
de sa présence une partie de la jour-
née du 15 août.
Invitée à la SNSM (Société nationale 
de sauvetage en mer) aux alentours 

de 16  h  30 ce samedi 15  août, Alizée 
Bouhier a pu participer à la bénédic-
tion des bateaux à Port-Bloc et au 
dépôt d’une gerbe à la mer, en com-
pagnie du maire Jacques Bidalun. De-
puis mardi 28 juillet au soir, à l’issue de 
l’élection Miss Médoc  2026, la jeune 
Lesparraine, qui travaille avec ses pa-
rents depuis dix ans à la boulangerie 
pâtisserie La Marquisette, passe de 
nouveaux moments qui la marquent. 
«  Franchement, c’était vraiment trop 
bien ; c’est incroyable ; je n’avais jamais 
participé à ce type d’événement, mais 
le fait d’être vraiment en plein dedans, 
c’était … Waouh !  » indique Alizée 
Bouhier dans un éclat de rire. La reine 
de beauté est arrivée vers 15  heures. 
Pas annoncée dans le programme of-
ficiel, sa venue s’est concrétisée lors 
de la semaine précédent ces Fêtes de 
la Mer. « Ça a été une surprise », avoue 
la jeune fille qui, dès son arrivée, est 
montée sur le canot de la SNSM pour 
un tour du port. Elle a également été 
accueillie sur la goélette Saint-Chris-
tophe présente en cette belle journée 
de fête. «  L’évêque de Bordeaux et le 
prêtre bénissaient tous les bateaux, il y 

en avait énormément  », se remémore 
Alizée Bouhier, étonnée de voir com-
ment cette après-midi était vite pas-
sée. « De retour au port vers 17 heures, 
j’ai eu l’impression que le temps passait 
très rapidement, tellement c’était un bon 
moment ».
Cette venue en Nord-Médoc ne sera 
probablement pas la seule. «  L’année 

prochaine, j’aurai l’honneur de représen-
ter le Médoc sur la scène de Miss Aqui-
taine », rappelle la première dauphine. 
«  Durant cette année, j’ai à cœur de re-
présenter et de mettre en valeur notre 
territoire à travers ses différents événe-
ments, son patrimoine, ses histoires, ses 
traditions et les personnes qui le font 
vivre », reprend-elle, justifiant son pas-

sage aux Fêtes de la Mer verdonnaises. 
«  J’ai pour but de faire découvrir le Mé-
doc à travers mes yeux pour montrer 
qu’il n’y a pas seulement les vignobles 
et le vin : c’est un tout qui, selon moi, fait 
que notre Médoc contient bien plus de 
richesses qu’on ne le pense. »

Gaël MOIGNOT
W

Dépôt de gerbe de fleurs en 
hommage aux marins dispa-
rus en mer PHOTO DR

Invitée par la SNSM, Alizée Bouhier a participé aux fêtes de la mer verdonnaises sur le canot de 
l’association PHOTO DR
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Musical’Océan : l’art 
au-delà des genres
MUSIQUE. C’est la 17e édition estivale du festival musical de Lacanau. Un festi-
val qui cultive son originalité, pour toujours plus de découvertes artistiques.

Raphaëlle CHARGOIS 
r.chargois@lejournaldumedoc.fr

Du festival Musical’Océan, dont 
la 17e édition estivale se tient 
jusqu’au 26  août dans la salle 

L’Escoure, à Lacanau, on aurait tort de 
dire qu’il s’agit d’un festival de musique 
« classique ». Certes, son chef d’orchestre 
- ou directeur artistique - n’est autre que 
le fameux violoncelliste François Salque. 
Mais ce beau festival du littoral canau-
lais n’a, dans le fond, rien de classique, 
dans la mesure où, depuis sa naissance, 
il n’a pas cessé de se renouveler, en pro-
posant à toutes sortes de spectateurs - 
initiés ou non, adultes ou non - des pres-
tations toujours plus originales.
C’est ainsi qu’il y a trois ans, le festival 
avait pour la première fois proposé un 
concert destiné aux enfants. L’initiative 
avait tant séduit qu’elle est désormais 
renouvelée chaque année. Pour cette 
17e édition, le concert jeune public sera 
donné mercredi 26  août, à 17  heures, 
par le Duo Argos, composé de Sotiris 
Athanasiou à la guitare et de Julien 
Bontemps à l’accordéon  ; groupe qui 
conclura le festival dans la même soi-
rée, à 21  heures. Un spectacle qui ne 
suivra pas le fil linéaire d’un conte mu-
sical, comme les années précédentes, 
mais qui a enchanté François Salque 
par sa pédagogie, son caractère initia-
tique, idéal pour inviter les plus jeunes 
à entrer dans l’univers de la musique.
Mais avant de parvenir à cette jolie 
conclusion, il y aura tant à voir et à 
écouter  ! Ouvert jeudi 20  août par un 
concert inédit du trio de percussions 
SR9, Musical’Océan multipliera les 
temps forts, entre rendez-vous atten-
dus et choix plus surprenants. Ainsi, dès 
vendredi 21  août, le festival mettra à 
l’honneur les jeunes talents de l’Acadé-
mie Ravel, comme à son habitude, lors 
d’un concert de clarinette et cordes ras-
semblant sur scène Megumi Ozawa, Iris 
Scialom et Elie Hackel, Adèle Ginestet 
et Maïa Xifaras. Samedi 22 août, c’est le 
jazz qui tiendra la vedette, à 21 heures : 
le saxophoniste Benjamin Dousteyssier, 
le contrebassiste Édouard Pennes et le 

batteur Stefano Lucchini feront revivre 
L’âge d’or du jazz, le temps d’un concert 
où trônera la figure de Charlie Parker, le 
tout étayé d’improvisations et de com-
positions personnelles.
Lundi 24  août marquera la date de la 
désormais incontournable soirée piano, 
chère au cœur de François Salque. Elle 
s’ouvrira à 17  heures par le Carnet de 
voyage de Laure Chloé  ; se poursuivra 
à 18 h 30 par la Carte Blanche offerte à 
la star montante Arielle Beck, Révéla-
tion des Victoires de la Musique Clas-
sique 2026 ; et se conclura à 21 heures 
par les joyeuses envolées jazz et de mu-
sique cubaine d’Harold López-Nussa.
Mais c’est le lendemain, mardi 25 août, 
que cette édition de Musical’Océan ré-
vélera sa plus belle surprise, lors d’une 
soirée transcendant tous les genres, 
puisqu’elle s’ouvrira, à 18 heures, sur un 
spectacle théâtral, La Sœur de Shakes-
peare. «  Il n’y avait jamais eu de théâtre 
à Musical’Océan, confirme Xénia Malia-
révitch, pianiste réputée et membre de 
l’association organisatrice Ici et Mainte-
nant. Mais La Sœur de Shakespeare est 
une pièce que j’avais vue à Paris et qui m’a 
enthousiasmée parce qu’elle met en évi-
dence la raison pour laquelle les femmes 
ont été invisibilisées dans les arts pendant 
des siècles. C’est une pièce écrite par Ju-

liette Marie d’après Une Chambre à soi de 
Virgina Woolf, selon laquelle Shakespeare 
aurait eu une sœur qui écrivait ses pièces 
- ce qui est faux, bien sûr - et qui permet 
à la fois de montrer pourquoi les femmes 
ont été invisibilisées dans la création artis-
tique et que, face à la création artistique, le 
genre ne compte plus ; que tout ce qui im-
porte, c’est ce qu’on a à offrir au monde. »
Une pièce non seulement déjà auréo-
lée d’un beau succès (notamment à 
Avignon), mais qui permettra aux or-
ganisateurs d’enchaîner, à 21  heures, 
sur un passionnant concert intitulé 
Compositrices, qui offrira enfin le devant 
de la scène à des femmes trop long-
temps oubliées par l’histoire musicale, 
des plus familières (Clara Schumann et 
Fanny Mendelssohn) à celles qu’il faut 
redécouvrir d’urgence (Mel Bonis et 
Louise Ferenc). Une exploration musi-
cale portée sur scène par les pianistes 
Laure Chloé et Xenia Maliarevitch, le 
violoncelliste François Salque lui-même 
et une musicienne de seulement 14 ans, 
à suivre attentivement : la violoniste Ca-
mille Salque.

W

Musical’Océan, du 20 au 26 août à L’Escoure 
(Lacanau). Programme complet, billetterie, 
tarifs sur le site : musicalocean.com

Pour la première fois, le théâtre s’invite au festival canaulais 
pour mettre en lumière le parcours des femmes dans la création 
artistique. PHOTO CHRISTOPHE RAYNAUD DE LAGE
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À JOUR SUR LE SITE
gironde.fr/bacsÀ PARTIR DU 24 AOÛT ET JUSQU’AU 6 SEPTEMBRE

À PARTIR DU 24 AOÛT ET JUSQU’AU 30 AOÛT

JUSQU’AU 23 AOÛT
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LLAAMMAARRQQUUEE

Horaires de traversée des bacs

Sous réserve de modifications  
par le service des bacs de la Gironde 

(gironde.fr/bacs)

7 JOURS SUR 7, DU LUNDI AU DIMANCHE INCLUS (ROTATIONS CONTINUES)
Premier départ à 7h15 (Samedi à 6h30) | Dernier départ à 20h30

7 JOURS SUR 7, DU LUNDI AU DIMANCHE INCLUS (ROTATIONS CONTINUES)
Premier départ à 7h50 (Samedi à 7h15) | Dernier départ à 21h

SEMAINE : 7h15 | 9h | 10h30 | 12h | 13h30 | 15h | 16h30 | 18h | 19h30
W.E. ET J. FERIÉS : 9h | 10h30 | 12h | 13h30 | 15h | 16h30 | 18h | 19h30

7 JOURS SUR 7, DU LUNDI AU DIMANCHE INCLUS
7h15 | 9h | 10h30 | 12h | 13h30 | 15h | 16h30 | 18h | 19h30

7 JOURS SUR 7, DU LUNDI AU DIMANCHE INCLUS (ROTATIONS CONTINUES)
Premier départ à 7h15 | Dernier départ à 20h

SEMAINE : 7h45 | 9h30 | 11h | 12h30 | 14h | 15h30 | 17h | 18h30 | 20h
W.E. ET J. FERIÉS : 9h30 | 11h | 12h30 | 14h | 15h30 | 17h | 18h 30| 20h

7 JOURS SUR 7, DU LUNDI AU DIMANCHE INCLUS
7h45 | 9h30 | 11h | 12h30 | 14h | 15h30 | 17h | 18h30 | 20h

7 JOURS SUR 7, DU LUNDI AU DIMANCHE INCLUS (ROTATIONS CONTINUES)
Premier départ à 7h50 | Dernier départ à 20h30

Un air de vacances 
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Deux conférences pour Soulac’n Jazz
MUSIQUE ET ARTS. Les liens entre jazz, vin et BD feront l’objet de deux passionnantes conférences, notamment animées par Alex Du-
tilh, les 22 et 23 août.

Gaël MOIGNOT

Jazz et vin vont bien ensemble. 
L’expérience concluante de l’an 
dernier s’étant révélée positive, 

elle sera reconduite pour l’édition 
2026. Alex Dutilh sera une nouvelle 
fois à l’animation d’un échange qui 
verra trois viticulteurs médocains 
présenter et faire déguster leur breu-
vage à un public averti, connaisseur 
en vin et en musique jazzique, samedi 
22 août à 18 heures dans la salle socio-
culturelle de Soulac-sur-mer. Il s’agira 
d’un jeu de ping-pong entre l’oreille, le 
nez et le palais. Chaque vigneron sera 
appelé à présenter et commenter son 
vin, qui sera associé à des titres de jazz. 
Le public déguste, avec modération, 
et est appelé à réagir sur le vin et les 
morceaux de musique.

Le jazz se dessine aussi !

Parmi les rendez-vous qui accom-
pagnent Soulac’n Jazz depuis ses dé-
buts, certains permettent de décou-
vrir le jazz autrement. C’est le cas de 
la rencontre Jazz & BD, qui se tiendra 
dimanche 23  août à 18  heures dans 

la salle socioculturelle, en partena-
riat avec la librairie soulacaise Chez 
Corinne. À première vue, le jazz et la 
bande dessinée appartiennent à deux 
univers différents. Pourtant, depuis 
des décennies, les passerelles entre 
ces deux arts sont nombreuses. Des 
albums consacrés aux parcours des 
grands musiciens de jazz, des dessins 
inspirés par les concerts aux auteurs 
fascinés par les improvisations des 
jazzmen, la bande dessinée n’a jamais 
cessé de dialoguer avec le jazz, parta-
geant avec lui le goût de la liberté, l’im-
provisation, le rythme, le mouvement, 
mais aussi cette capacité à raconter 
des histoires et à faire naître des émo-
tions avec quelques traits, quelques 
mots ou quelques notes.
C’est cette rencontre entre deux 
formes d’expression profondément 
créatives que proposent d’explorer 
Alex Dutilh, journaliste, producteur 
de radio et grand passeur de jazz, et 
Blutch, l’un des auteurs majeurs de 
la bande dessinée contemporaine, 
dans l’esprit qui anime Soulac’n 
Jazz  : prendre le temps de découvrir, 
d’échanger et de partager.

W

Comme en 2025, Alex Dutilh animera les échanges lors de la conférence Jazz et vins de Soulac’n 
Jazz, édition 2026. PHOTO JDM-GM
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Du cinéma en plein air
PAREMPUYRE ET BLANQUEFORT. Les communes de Blanquefort et Parem-
puyre organisent chacune une soirée de projection de film étayée d'une multi-
tude d'animations pour bien finir l'été en famille.

Alexandre CORSAN

Pourquoi ne pas terminer l’été 
par un bon film en plein air  ? 
C’est ce que proposent les 

communes de Parempuyre et Blan-
quefort. Ainsi, vous pourrez tout 
d’abord prendre place le 25  août 
dans le parc de Cambon, à Blanque-
fort, pour profiter de la projection 
sur écran du film En fanfare, qui dé-
butera à 21  heures. Cette comédie 
dramatique, réalisée par Emmanuel 
Courcol et qui réunit notamment les 
acteurs Benjamin Lavernhe et Pierre 
Lottin, ainsi que l’actrice Sarah Suco, 
raconte l’histoire de Thibaut, un chef 
d’orchestre de renommée interna-
tionale. Apprenant qu’il a été adop-
té, il découvre l’existence d’un frère, 
Jimmy, employé de cantine scolaire 
et qui joue du trombone dans une 
fanfare du Nord de la France. L’amour 
de la musique va les réunir alors que 
tout les sépare en apparence. À sa 
sortie, en 2024, le film a rencontré le 
succès, totalisant 2,5  millions d’en-
trées au cinéma en France. Présen-
té en avant-première au festival de 
Cannes en 2024, il a été nommé sept 
fois aux Césars en 2025.
La Ville de Blanquefort, l’ABCS - la 
tête de réseau des associations blan-
quefortaises - et l’association Cay-
chac Village s’occuperont de la res-
tauration sucrée et de la buvette. Du 
pop-corn sera également distribué. 
La diffusion du film sera précédée 
d’une scène ouverte animée par le 
groupe Studio Nomade, de  19  h  30 
à  20  h  45. La ville recommande tou-
tefois d’apporter son pique-nique et 
son transat.

Un vaste programme  
d’animations estivales

La séance de cinéma en plein air s’ins-
crit dans le cadre du programme d’ani-
mations estivales proposé par la ville 
pour les mois de juillet et août, intitulé 
« Un été pour tous ». En plus des anima-
tions organisées par la commune elle-
même, il inclut aussi des spectacles 
issus de L’Été Métropolitain. Ce dernier 
consiste en une multitude de spec-
tacles vivants, qui ont lieu du 15 juillet 
au 28 août dans les villes de la métro-
pole bordelaise et qui sont très majo-
ritairement gratuits. La commune de 
Parempuyre en accueille également.
Autre comédie, autre parc et autre film 
à Parempuyre le 29  août. C’est le film 
Un p’tit truc en plus qui sera diffusé. La 
distribution de pop-corn débutera à 
21  heures, avant la projection du film 
sur écran, à la tombée de la nuit, dans 
le parc de L’Art Y Show. Un p’tit truc en 
plus est le premier film réalisé par le co-
médien Artus, qui en est également l’un 
des acteurs principaux, avec Clovis Cor-

nillac et l’actrice Alice Belaïdi. Son scé-
nario met en scène un fils et son père en 
cavale, qui, pour échapper à la police, 
sont contraints de trouver refuge dans 
une colonie de vacances pour jeunes 
adultes en situation de handicap, se fai-
sant passer pour un pensionnaire et son 
éducateur spécialisé. À sa sortie au ciné-
ma, en 2024, le film a rencontré un très 
grand succès, dépassant les dix millions 
d’entrées dans les salles. Le film d’Artus 
est aujourd’hui à la 25e place des films 
les plus vus au box-office en France.

Pour le plaisir  
des plus jeunes

Avant la projection du film, la soirée 
commencera, à 17  heures, par des 
animations. Les enfants pourront ainsi 
s’amuser avec les jeux en bois géants 
de l’association blanquefortaise Les 
Éclaireurs de France. La restauration 
et les boissons seront assurées par des 
foodtrucks (pizzas, planches de char-
cuterie, plateau de fromages, bières, 
vin) ainsi que par les deux associations 
de parents d’élèves (Le RPEP et l’Apei-
selp), qui proposeront, pour la restau-
ration, des glaces à l’eau, des bonbons 
et des barbes à papa. Les foodtrucks 
resteront ouverts durant la diffusion 
du film. Les jeux pour les enfants se-
ront disponibles jusqu’à 20 h 30.
Le cinéma en plein air fait partie des 
projets de la mandature des élus du 
conseil municipal des jeunes de la 
commune. Ils ont proposé au vote des 
élèves des classes primaires des trois 
groupes scolaires de Parempuyre une 
sélection de films, qu’ils avaient établi 
eux-mêmes. Un p’tit truc en plus est ar-
rivé en tête des votes.

W

Les élèves de primaire de Parempuyre ont plébiscité le film Un 
p'tit truc en plus. PHOTO DAVID KOSKAS

Le film En fanfare a été l'un des grands succès de l'année 2024. 
PHOTO AGAT FILMS-FRANCE 2 CINEMA

Trouvez le point de vente à côté de chez vous.

lejournaldumedoc.fr

Pour tout renseignement : 05 57 75 14 0005 57 75 14 00

L’art de vivre à la médocaine !
EN VENTE CHEZ VOTRE MARCHAND DE JOURNAUX

Ou rendez-vous sur

36 Route des Gûnes, 33250 CISSAC-MÉDOC
+33 6 09 74 36 25 - frederic.morlier@chateaudosmond.com

Visite & dégustation Visite & dégustation GRATUITESGRATUITES
Du lundi au dimanche de 9h à 12h et de 14h30 à 18h

www.chateaudosmond.com
L’abus d’alcool est dangereux pour la santé. À consommer avec modération.

Venez découvrir les coulisses du monde viticole Venez découvrir les coulisses du monde viticole 
et l’art de la dégustation !et l’art de la dégustation !

Je sais pas vous, mais moi, je sais plus où j’habite. J’ai tou-
jours connu mon Médoc entre deux eaux, avec une pe-
tite laine, vite enlevée quand le soleil se pointe et surtout, 
le parapluie ou le K-way à portée de main. Et nous voici 
sous les tropiques, comme si on avait besoin de ça en 
pleines vendanges… Bon, je sais qu’on est à la mi-août, 

mais quand même ! On fonctionne au ralenti, on fait queille 
à garder tout cabané dans la maison et pas question d’aller 
embêter ses voisins, qui ont dans le même état que nous. 
Le hic, c’est que ça se répète un peu trop souvent, alors, 
comme on finit par se voir tous les matins en ouvrant les 
contrevents, on répiape et on sue…

Tempête sous un crâne en surchauffe

	►LACANAU
Initiations aux danses latines
Réservez votre soirée du dimanche 23 août : ça va chauffer sur le front de 
mer avec Haddi et DJ Nando, qui vous proposent une soirée salsa, bachata et 
kizomba (SBK). Pour se mettre en jambes, rendez-vous dès 18 heures pour une 
initiation à la kizomba, suivie d’une initiation à la bachata jusqu’à 19 h 30. Puis 
place à la piste, jusqu’à 23 heures, pour danser sans modération ! Que vous 
soyez débutant(e) ou confirmé(e), tout le monde est bienvenu. Et le meilleur 
dans tout ça ? C’est gratuit ! Alors, pas d’excuse : une fois que vous aurez mis un 
pied sur la piste, vous n’aurez plus qu’une seule envie… Y rester jusqu’au bout !

	►LE PORGE
Réouverture du café associatif
La Grange à Tiroirs, véritable lieu de partage, rouvre tout doucement ses 
portes. Quoi de mieux que de venir y échanger, se ressourcer et rencon-
trer des gens d’ici ou d’ailleurs ? Un premier concert a eu lieu récemment, 
d’autres animations sont à venir. Le programme est en reconstruction 
et sera publié prochainement sur le site de la mairie. En attendant, pas-
sez donc prendre un café dans ce lieu unique au cœur du village !

SUR LA ROUTE DES VINS DU MÉDOC
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DU 21 AU 28 AOÛT

CARCANS-MAUBUISSON
Voile : régates Européen Hobie catégo-
ries 14 et 16
CVBCM (domaine de Bombannes)

DU 21 AU 24 AOÛT

BÉGADAN
Fête du port de By. Vendredi 21 août : 
loto (sous chapiteau, 20 h 30). Same-
di 22 : randonnée pédestre, ball-trap 
et concours de pétanque, repas avec 
animation. Dimanche 23 : brocante 
(7 heures - 18 heures), apéritif, démons-
tration de danse (16 heures), animation 
musicale par Gibann et Mathilde, 
marché gourmand animé par Romain 
Durandet (19 heures), feu d’artifice 
sonorisé (à la tombée de la nuit). 
Lundi 24 : belote (9 heures) et pétanque 
(14 heures). Restauration, buvette et 
manèges pendant toute la durée de la 
fête.
Au port de By.

DU 21 AU 23 AOÛT

SAINT-JULIEN BEYCHEVELLE
Fête de Beychevelle. Vendredi 21 août : 
marché gourmand (19 heures) et loto 
(salle des fêtes, 21 heures). Samedi 22 : 
La Ronde de Beychevelle, course pé-
destre 10 km (10 heures) ; jeux enfants 
(15 heures) ; restauration buvette (châ-
teau Beychevelle, 20 heures) et concert 
du groupe Dreamn In Song (château 
Beychevelle, 21 h 30). Dimanche 23 : apé-
ro musical animé par David Sax (salle 
des fêtes, 11 h 30) ; challenge inter-châ-
teaux de tir à la corde et rouleurs de 

barriques (rue de la Loi, 11 h 30), puis 
remise des prix, buvette et restauration 
(salle des fêtes de Beychevelle).

VENDAYS-MONTALIVET
- Grande braderie des commerçants
Montalivet.
- Salon des minéraux et de l’artisanat et 
vide-greniers
Salle polyvalente de Montalivet, 
9 heures - 18 heures.

VENDREDI 21 
ET SAMEDI 22 AOÛT

BLANQUEFORT
Blanche et le trésor de la forteresse, 
spectacle
Forteresse, 21 h 30.

EYSINES
Les Randos du Raid des Maraîchers : 
vendredi, rando vélo (départ au chalet 
Cap33, domaine du Pinsan, 19 heures) 
et rando à pied (départ place de l’église 
du bourg, 9 h 30).

PAREMPUYRE
- Guinguette avec ambiance musicale 
et quiz
L’Art Y Show, 17 heures - minuit.
- Sortie nature : découverte des 
chauves-souris
Au Marais d’Olives, 21 heures.

VENDREDI 21 AOÛT

BÉGADAN
Visite nature, vignoble et gourmande : 
découverte de la zone humide, balade 
dans les vignes et dégustation de vins
Château La Branne, 
10 heures - 13 heures.

BLAIGNAN-PRIGNAC
Les Veillées Gourmande : foodtrucks, 
buvette et DJ set
Au stade, 
19 heures - 23 heures.

CARCANS-MAUBUISSON
- Dernier jour de l’exposition artisanale
L’Estran.
- Atelier d’initiation à la vannerie de 
papier
Salle André-Dartigues, 
9 h 30 - 12 h 30.
- Les Rencontres Vigneronnes : foire 
aux vins de l’AOC Médoc et Haut-Mé-

doc
Place du Pôle, 
17 heures - 22 heures.
- Scènes d’Été de la Gironde : déambu-
lation musicale du Gipsy Yvi Balkan 
Brass
Dans les rues de Maubuisson, 19 h 30 
- 20 h 15 et 20 h 45 - 21 h 30. 

- Salade d’embrouilles, comédie
Café-théatre, 21 h 30.
- Soirée dansante animée par DJ 
Francky
Carcans-plage, 21 h 30.

CASTELNAU-DE-MÉDOC
Atelier Loisirs créatifs
La Cabane aux Partages, 
14 heures - 17 heures.

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL
Marché nocturne
Jardin des associations, 
18 heures - 22 heures.

HOURTIN
Marché nocturne
Esplanade Christian-Renard, 
19 heures - 23 heures.

LACANAU
- Marché nocturne
Boulevard de la plage, 
18 heures - minuit.
- Canapé Disco : set de DJ Böly W/You
La Java / Maison du Commandant, 
19 heures.
- DJ set de La Baume
La Java / Maison du Commandant, 
20 heures - 22 heures.
- Concert du groupe Tosca
Pub La Canaulaise, 20 h 30.
- Musical’Océan : concert de Megumi 
Ozawa (clarinette) et d’un quatuor à 
cordes de jeunes talents de l’Académie 
Ravel (Iris Scialom et Elie Hackel, 
violons ; Adèle Ginestet, alto et Maïa 
Xifaras, violoncelle)
L’Escoure, 21 heures.

LAMARQUE
Dégustation gratuite de vins du châ-
teau Lanessan
Relais d’informations touristiques, 
10 heures - 13 heures.

LE VERDON-SUR-MER
Marché nocturne avec concert du 
groupe We Funk
Port-Médoc, 18 h 30.

MOULIS-EN-MÉDOC
Marché nocturne, édition « Rouge et 
blanc », animé par Ketty’s Events
Place de l’église, 
19 heures.

PAUILLAC
- Un jour, un vigneron : rencontre et 
dégustation de vin
Maison du tourisme et du vin, 11 heures 
- 13 heures et 15 heures - 18 heures.
- Soirée guinguette de l’Union des Caves 
du Médoc et ses partenaires
La Rotonde, 
17 heures - 21 heures.

QUEYRAC
Concert des Trompes du Rembuché 
Naujacais
En l’église, 20 h 30.

SAINT-ESTÈPHE
- Les rendez-vous du vigneron
Maison du vin, 14 heures - 18 heures.

SAINT-LAURENT-MÉDOC
Marché gourmand nocturne sur le 
thème : « Les pirates déjantés », avec 
feu d’artifice (23 heures) et animation 
musicale
Champ de foire de Bernos.

SAINT-SEURIN-DE-CADOURNE
- Soirée Viva Médoc : dégustation de 
vins, restauration, rencontres avec les 
viticulteurs et animations
Château Tour des Graves, 
18 heures - 23 heures.

- Soirée musicale et dansante avec 
concert du groupe Radio Dance Band
Guinguette Rol’and Guy, 
20 heures - 23 h 30.

SOULAC-SUR-MER
- Soulac n’Jazz (off) : concert du 
Misswing Quintet
Esplanade des Girondins, 
11 heures - 12 h 30.
- « Les Trésors de Soulac », visite guidée
Rendez-vous communiqué sur ins-
cription auprès de l’office de tourisme 
Médoc Atlantique, 17 h 30.
- Rencontre et dédicace avec Yan 
Lespoux
Librairie de Corinne, 17 h 30.
- Soulac n’Jazz : concerts du quintette 
Trek (20 heures), puis du quartet L’Al-
batros (21 h 30)
Salle Notre-Dame.

VENDAYS-MONTALIVET
- Soirée gourmande animée par DJ Sala 
sur le thème : « Pop rock et retour vers 
le futur »
Jardin de la Cure, 19 heures.

VERTHEUIL
Les Soirées musicales de l’abbaye : 1, 
2, 3 Goldman, concert-hommage de 
six artistes, chanteurs et musiciens, à 
Jean-Jacques Goldman, puis cock-
tail-dégustation de vins de l’AOC Médoc 
et Haut-Médoc
En l’abbaye, 21 heures.

DU 22 AU 30 AOÛT

LACANAU
« Plage Sud », exposition des peintures 
de Nathaniel Raymond et Damien 
Bestieu
L’Escoure. (Vernissage samedi 22 août 
à 18 h 30).

DU 22 AU 28 AOÛT

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL
Exposition des œuvres de Viviane Gro-
nowski sur le thème « Du noir et blanc 
à la couleur » et de Jean-Claude Papot
Chapelle Saint-Jean-Baptiste, 10 heures 
- 13 heures et 16 heures - 19 heures. (Ver-
nissage samedi 22 août à 18 h 30)

SAMEDI 22 
ET DIMANCHE 23 AOÛT

CARCANS-MAUBUISSON
- Maubuisson en fête : braderie des 
commerçants (9 heures). Samedi 
22 août : bal électropical (17 h 30), 
concert de William Baldé (20 h 50), feu 
d’artifice (23 heures), set de DJ Charlie 
Waldo (23 h 30). Dimanche 24 : vide-gre-
niers (8 heures - 16 heures)
Maubuisson.
- Ball-trap (restauration et buvette sur 
place)
Lieu-dit Sainte-Hélène de l’étang, 
samedi 9 heures - 20 h 30 et di-
manche 9 heures - 18 heures.

LESPARRE-MÉDOC
Les Médiévales de l’Honneur : grande 
parade costumée (samedi et dimanche, 
10 h 30), campement, artisans, jeux 
anciens, animations pour les enfants, 
combats médiévaux, repas, dégus-
tations de vins, spectacle équestre, 
musiciens, etc.
Tour de l’Honneur.

SAMEDI 22 AOÛT

CARCANS-MAUBUISSON
- Chicks On Tour, 5e édition : ateliers 
wake / ski nautique 100 % filles, atelier 
créatif et dégustation de glaces
Place du Pôle, 
14 heures - 17 h 30.
- Bombannes fait son cinéma en plein 
air : projection du film Zootopie 2
Fronton du terrain de pelote basque 
(domaine de Bombannes), 21 h 15.

CASTELNAU-DE-MÉDOC
- Atelier tricot, crochet, broderie
La Cabane aux partages, 
9 heures - midi.
- Atelier familial jeux médiévaux
La Cabane aux partages, 
14 heures - 16 heures.

GAILLAN-EN-MÉDOC
Apéro vigneron : visite des chais, 
animation musicale, structure gonflable 
pour les enfants et dégustation de vins
Château Chantemerle, 
18 heures.

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL
- Dernier jour de l’exposition des pein-
tures de Gérard Martinez et Christian 
Fanelli
Médiathèque.
- Fête de L’Hôpital : vide-greniers 
(7 heures - 17 heures), concours de 
pétanque (14 heures), concert du 
groupe Ezah (20 h 30) et spectacle laser 
(22 heures), restauration et buvette sur 
place
Place Lou-Mayne.

JAU-DIGNAC ET LOIRAC
Le Festin Jovisien : repas gourmand 
avec animation musicale par la Banda 
Pays Médoc et DJ set
Au phare de Richard, 18 h 30.

LACANAU
- Pétanque : méli-mélo estival
Place de Coubertin, 18 heures.
- Musical’Océan : L’Âge d’Or du jazz, 
concert de Benjamin Dousteyssier, 
Édouard Pennes et Stefano Lucchini
L’Escoure, 21 heures.
- Concert du groupe Apostol Cumbia
Scène du front de mer, 21 h 30.

LE PORGE
Les Nocturnes du Porge : soirée sur le 
thème « Chic et choc » avec foodtrucks, 
buvette, jeux pour enfants et marché 
artisanal, animée par Zeïn et Friida 
Ephemeral Heaven
Place Saint-Seurin, 
19 heures.

Parmi les animations de la Fête du port de By, la traditionnelle 
brocante est toujours un succès. PHOTO JDM-GS (ARCHIVES)

Les Médiévales de l’HonneurLes Médiévales de l’Honneur

VENDREDI
21 AOÛT

SAM. & DIM.
22 & 23 AOÛT

LE GRAND LOTO 
DES MÉDIÉVALES
Sous le chapiteau sur le site 
de la Tour de l’Honneur

LA GRANDE 
PARADE COSTUMÉE
Rendez-vous au pied 
de la Tour de l’Honneur

à 20h30

à 10h30

LESPARRE-MÉDOC
SAMEDI 22 - DIMANCHE 23 AOÛT

LES TROUBADOURS DE LA TOUR

OÙ  SORTIR
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NAUJAC-SUR-MER
- Marché nocturne
Place du 11-Novembre, 
19 heures.

PAUILLAC
Un jour, un vigneron : rencontre et 
dégustation de vin
Maison du tourisme et du vin, 11 heures 
- 13 heures et 15 heures - 18 heures.

SAINTE-HÉLÈNE
Marché des producteurs de pays, avec 
repas festif et gourmand et animation 
musicale par le groupe Premier Degré
Allées du Foirail, 
19 heures - 23 heures.

SAINT-VIVIEN-DE-MÉDOC
- Vide-greniers des Amis du Livre pour 
tous au Bénin
Place de l’église, 
8 heures - 18 heures.
- Marché de producteurs
Au port, 9 heures - 13 heures.
- Festival Au Ras du Sol : dîner et 
concerts
Cours Jacques Noël, 
19 heures - 23 h 30.

SOULAC-SUR-MER
- Soulac n’Jazz (off) : concert de Get7 
Brass Band
Esplanade des Girondins, 
11 heures - 12 h 30.
- Marché nocturne avec concert du 
groupe Cocktail Jazz (20 heures)
Place de la basilique, 18 heures.
- Soulac n’Jazz : concert du quintette 
Mathias Lévy
Salle Notre-Dame, 21 heures.

VENDAYS-MONTALIVET
Concert du David Urban Trio
Place du 8-Mai, 
21 heures -23 heures.

DIMANCHE 23 AOÛT

CARCANS-MAUBUISSON
La Glisse au féminin : initiations au ski 
nautique et au wakeboard, séance de 
Pilates (16 heures - 17 heures) et goûter
SNCB (domaine de Bombannes).

COUQUÈQUES
En grandes pompes, repas champêtre 
(19 heures) puis spectacle (21 h 30) anni-
versaire du cabaret
Le Saint-Sabastien.

HOURTIN
Marché des producteurs de pays
Place de l’église, 19 heures.

LACANAU
- Verre de l’Amitié des Amis de Notre-
Dame-des-Flots
Église Notre-Dame-des-Flots, 12 heures.
- Initiations à la danse, par la compagnie 
Couleur Kfé
Scène du front de mer, 18 heures et 21 h 30.
- Sunday Live Music : concert du groupe 
Barking Spiders
Le Mulligan, 22 heures.

LE VERDON-SUR-MER
- Marché
Vieux port aux huîtres, 
8 heures.
- La Ronde des Phares, course Serge-Mi-
rande
Port-Médoc, départs 1 km (enfants), 
9 heures ; 10 km, 9 h 15 et 5 km, 9 h 30.

NAUJAC-SUR-MER
Marché nocturne
Le Pin Sec, 18 heures - 22 heures.

PAUILLAC
Un jour, un vigneron : rencontre et 
dégustation de vin
Maison du tourisme et du vin, 11 heures 
- 13 heures et 15 heures - 18 heures.

SAINT-SEURIN-DE-CADOURNE
Marché gourmand
Port de la Maréchale, 

19 heures - 23 heures.

SAINT-VIVIEN-DE-MÉDOC
Le P’tit Montmartre, marché des ar-
tistes et artisans d’art, 9e édition
Place de l’église, 
9 h 30 - 13 heures.
- Marché nocturne
Place de l’église, 18 h 30.

SOULAC-SUR-MER
- Soulac n’Jazz (off) : concert de Calla-
gan Quartet
Esplanade des Girondins, 
11 heures - 12 h 30.
- Soulac n’Jazz : concert de Jean-Pierre 
Como et Javier Girotto
Basilique Notre-Dame-de-la-Fin-des-
Terres, 21 heures.

VENDAYS-MONTALIVET
Concert du groupe Funk on the Beach
Place du 8-Mai, 
21 heures - 23 heures.

DU 24 AU 29 AOÛT

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL
Exposition des sculptures en bois de 
Michel Guet
Médiathèque.

DU 24 AU 27 AOÛT

EYSINES
Fertiles : ateliers d’écriture sur le thème 
« Traverser la forêt », animés par Cathe-
rine Monin
Parc du Vigean (lundi, 14 heures 
- 16 heures ; mardi 10 heures - midi ; 
mercredi 14 heures - 16 heures et jeudi, 
17 heures - 19 heures)

LUNDI 24 AOÛT

BRACH
Atelier « Origami de mer »
Bibliothèque, 16 heures - 17 h 30.

CARCANS-MAUBUISSON
Soirée dansante animée par DJ Francky
Carcans-plage, 21 h 30.

EYSINES
Fertiles : atelier « Plastique : Nouer », 
animé par Olivier Thomas
Parc du Vigean, 
10 heures - midi.

GAILLAN-EN-MÉDOC
Marché nocturne
Place de la mairie, dès 19 heures.

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL
Afterbeach : présence de foodtrucks et 
initiation au golf
Balata Practice, 
18 h 30.

HOURTIN
- Marché nocturne
Place Fourès, 
19 heures - 23 heures.

LACANAU
- Musical’Océan : La Journée du piano, 
concerts d’Arielle Beck, révélation Vic-
toires de la Musique 2026 (17 heures), 
Laure Cholé (18 h 30), et Harold López 
Nussa (21 heures)
L’Escoure.
- Casino Comedy Show : spectacle 
d’humoristes
Casino, 18 h 30 - 20 heures.
- Les Lundis MégaMusic, DJ set
Scène du front de mer, 21 h 30.

MARGAUX-CANTENAC
- Cours gratuit de Taïso
Au Dojo, 
10 heures - 11 heures.
- Collecte de sang
Salle des fêtes, cours Pey-Berland, 
15 heures - 19 heures.
- Yoga : cours de bodyzen
Parc Bernard-Ginestet, 

19 heures - 20 h 15.

PAUILLAC
Un jour, un vigneron : rencontre avec 
un vigneron et dégustation gratuite 
de vin
Maison du tourisme et du vin.

SAINT-ESTÈPHE
Les rendez-vous du vigneron
Maison du vin, 14 heures - 18 heures.

SAINT-LAURENT-MÉDOC
Lundi Gourmand : foodtrucks, buvette 
et animation musicale et dansante
Sur le parvis de la mairie, 
19 heures - 23 heures.

SAINT-SEURIN-DE-CADOURNE
Marché gourmand
Port de la Maréchale, 
19 heures - 23 heures.

SOULAC-SUR-MER
- « Découverte de la basilique et de ses 
villas », visite guidée
Rendez-vous communiqué sur inscrip-
tion auprès de l’office de tourisme Médoc 
Atlantique, 17 h 30.
- Cinéma de plein air : projection du film 
Lilo & Stitch
Place de la basilique, 21 h 30.

VENDAYS-MONTALIVET
Déambulation musicale du groupe 
Manguidem Taf Taf
Rue piétonne de Montalivet, 21 heures 
- 22 h 30. 

DU 25 AU 30 AOÛT

VENSAC
Exposition de photographies de Vensac 
de 1900 à 2025, par l’association Le Petit 
Pinceau
Salle des fêtes, 10 heures - 12 heures 
et 15 heures - 18 heures.

MARDI 25 AOÛT

BRACH
Contes en balade : « Sur les pistes de 
Robin »
Rendez-vous devant la bibliothèque, 
15 heures.

CARCANS-MAUBUISSON
- Atelier d’initiation à la vannerie de 
papier
Salle André-Dartigues, 
9 h 30 - 12 h 30.
- Lectures de contes et concours de 
dessins
Bibliothèque, 11 heures - midi.
- Concert du groupe Le Chant des 
Cigales
Wild Café by UCPA, 
19 h 30 - 21 h 30.
- Concert de Spelim
Carcans-plage, 21 h 30.

CASTELNAU-DE-MÉDOC
- Papote en espagnol
La Cabane aux Partages, 
14 heures - 17 heures.
- Atelier photos / vidéos
La Cabane aux Partages, 
17 heures.

EYSINES
Fertiles : conférence-promenade sur le 
thème « Philosopher sur le végétal »
Parc du Vigean, 
19 heures.

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL
Les Scènes du Gurp : concert du groupe 
Parti collectif « Rita Rita »
Parking Nord de la plage du Gurp, 
21 heures.

LACANAU
- Musical’Océan : Théâtre & Composi-
trices, concerts de Laure Cholé et Xénia 
Maliarevitch, (pianos), Camille Salque 
(violon) et François Salque (violon-

celle) ; représentation de la pièce La 
Sœur de Shakespeare, par un quatuor 
de musiciennes (17 heures), puis Autour 
de Schumann, Mendelssohn et Farrenc 
(21 heures)
L’Escoure.
- Concert du groupe The Real Mc 
Kenzies
Scène du front de mer, 21 h 30.

LAMARQUE
Marché nocturne animé par Dominique 
Dellil
Au port, 19 heures.

LE VERDON-SUR-MER
- Balade à vélo avec Bernard Baud
Rendez-vous au Point Infos, 9 h 30.
- Marché nocturne avec concert du 

OÙ  SORTIR
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groupe Back To Eighties
Vieux port aux huîtres, 
19 heures.
- « La Dune au crépuscule », balade 
nature
Rendez-vous à la Maison de Grave, 
19 h 30 - 21 heures.

ORDONNAC
- Atelier vin et yoga
Château La Croix, 
11 heures.

PAREMPUYRE
L’Été Métropolitain : Miror, arts du 
cirque, par la Muchmuche Company
Complexe sportif Léo-Lagrange, 
19 heures.

PAUILLAC
Foire aux vins et dégustation
Maison du Tourisme et du Vin, 15 h 30 
- 19 heures.

SAINT-VIVIEN-DE-MÉDOC
Les Mardis de la Belle Saison : spec-
tacles de Chantal Galliana, accompa-
gnée à la guitare par Dan Fontagnol
Beau Bourg tiers-lieu, 18 h 30.

SOULAC-SUR-MER
- « Découverte de la basilique et de ses 
villas », visite guidée
Rendez-vous communiqué sur ins-
cription auprès de l’office de tourisme 
Médoc Atlantique, 11 heures.
- Atelier créatif sur le thème : « Crée ta 
chimère du littoral pour l’exposition de 
Rivage R3 »
Musée d’art contemporain, 15 heures 
- 17 h 30.
- « Le patrimoine Belle Époque », visite 
guidée
Rendez-vous communiqué sur ins-
cription auprès de l’office de tourisme 
Médoc Atlantique, 17 h 30.
- Marché nocturne
L’Amélie, 18 heures - 23 heures.
- Chapeau, l’artiste ! spectacle jeune 
public, par la compagnie Abac’art
Place de la basilique, 20 h 30.

VALEYRAC
Marché nocturne avec feu d’artifice 
(22 h 30)
Port de Goulée, 
19 heures.

VENDAYS-MONTALIVET
Journée des enfants : animations 
jeunesse
Dans les rues de Montalivet, 
10 h 30 - 22 h 30.

MERCREDI 26 
ET JEUDI 27 AOÛT

EYSINES
Fertiles : ateliers costumes sur le thème 
« L’Assemblée des hybrides »
Parc du Vigean, 
10 h 30 - midi.

LAMARQUE
- Dégustation gratuite de vins du châ-
teau Haut-Breton Larigaudière
Relais d’informations touristiques, 
10 heures - 13 heures.
- Kid’s Bat : atelier enfants-découverte 
des chauves-souris
Relais d’informations touristiques, 
10 h 30 - 13 heures et 14 heures - 17 heures.

MERCREDI 26 AOÛT

CARCANS-MAUBUISSON
- Concert du groupe Melting Pot
Place du Pôle, 21 h 30.

CASTELNAU-DE-MÉDOC
- L’Heure du conte : lectures (3 ans et 
+) sur le thème « Au jardin des mer-
veilles »
Bibliothèque.
- Après-midi jeux
La Cabane aux partages, 

14 heures - 17 heures.

CISSAC-MÉDOC
Les Mercre’Zic : concert du groupe 
Milos Asian (assiettes apéritives et 
buvette sur place)
Théâtre de verdure, 19 heures - 
22 heures.

EYSINES
Rencontre avec le lauréat du prix de la 
Francophonie
Médiathèque, 
8 heures - 19 heures.

GAILLAN-EN-MÉDOC
Chai Show : tapas, dégustation de vins 
et concert de violoncelle intimiste
Cave Uni-Médoc, 18 h 30.

HOURTIN
Guignol Guérin
Esplanade Christian-Renard (Hour-
tin-port), 20 h 30.

LACANAU
- Caféglise
Notre-Dame-des-Flots, 
9 h 30 - 12 h 30.
- Musical’Océan : Rhapsody In Blue, par 
le Duo Argos (17 heures), puis concert 
du Duo Argos avec le violoncelliste 
François Salque (21 heures)
L’Escoure.
- Les Mercredis de la Danse : initiation 
au lindy-hop, par l’association Danse 
& Vous
Scène du front de mer, 21 h 30.

LISTRAC-MÉDOC
Ateliers découverte et initiations à 
l’anglais
Bibliothèque, 10 heures - 11 heures 
(3-5 ans) et 15 heures - 16 heures (6-
11 ans).

MOULIS-EN-MÉDOC
Afterbeach : apéro tapas et dégustation 
de vins
Domaine Jean-Christophe Coubris, 
17 heures - 21 heures.

NAUJAC-SUR-MER
Stage découverte de l’équitation 
western
Marine Western Équitation, 10 heures - 
17 heures.

PAUILLAC
Un jour, un vigneron : rencontre avec 
un vigneron et dégustation gratuite 
de vin
Maison du tourisme et du vin.

QUEYRAC
Marché nocturne
Place de la mairie, 
18 heures - 22 heures.

SAINT-ESTÈPHE
Les rendez-vous du vigneron
Maison du vin, 14 heures - 18 heures.

SAINT-LAURENT-MÉDOC
Atelier mixologie et vin
Château Larose-Trintaudon, 11 heures 
- 12 h 30.

SOULAC-SUR-MER
- Exploration plage, balade nature
Rendez-vous communiqué sur ins-
cription auprès de l’office de tourisme 
Médoc Atlantique, 9 h 30.
- Visite de la ferme de Neyran
Rendez-vous communiqué sur ins-
cription auprès de l’office de tourisme 
Médoc Atlantique, 10 h 30.
- « Les Mystères de l’Amélie », visite 
guidée
Rendez-vous communiqué sur ins-
cription auprès de l’office de tourisme 
Médoc Atlantique, 14 heures.
- Atelier création de magnet sur le 
thème des animaux marins
Musée d’art contemporain, 
15 heures - 17 h 30.
- Disc-golf
Place du marché, 
18 heures.

TALAIS
Marché nocturne avec animation sur le 
thème : « Remix été 2026 »
Place de la mairie, 19 heures.

VENDAYS-MONTALIVET
- Découverte du marais au crépuscule
Rendez-vous communiqué sur réser-
vation auprès de l’office du tourisme, 
20 heures - 22 heures.
- Concert de Pierre Dorenlot
Place du 8-Mai, 
21 heures - 22 h 30.

JEUDI 27 AOÛT

BRACH
Jeudis jeux
Bibliothèque, dès 19 heures.

CARCANS-MAUBUISSON
- Contes et concours de dessins
Bibliothèque, 11 heures - midi.
- Foire artisanale et gastronomique
Carcans-plage, 
17 heures - 22 heures.
- Sortie découverte de la voile sur un 
deux-mâts
CVBCM (domaine de Bombannes), 
18 h 30 - 20 h 30.

CASTELNAU-DE-MÉDOC
Atelier Jouons avec les mots
La Cabane aux partages, 
17 heures - 18 h 30.

CIVRAC-EN-MÉDOC
Marché gourmand avec animation 
musicale
Place du Foyer rural, 19 heures 
- 23 heures.

LACANAU
- Concert du groupe The Last Band In 
Town
Scène du front de mer, 21 h 30.

LE VERDON-SUR-MER
- Les Apéros du Vieux Port
Vieux port aux huîtres, 
19 heures - 21 heures.

PAUILLAC
- Foire aux vins et dégustations
Maison du tourisme et du vin, 15 h 30 - 
19 heures.
- Balade avec Hector, pirate corsaire à 
la barbe fleurie
Rendez-vous à l’office de tourisme, 
16 heures - 17 h 30.

SAINT-CHRISTOLY-MÉDOC
Soirée guinguette
Château Tour Castillon, 
19 h 30 - 23 heures.

SAINT-ESTÈPHE
- Soirée sous le cèdre
Château La Haye, 17 h 30 - 21 h 30.

SOULAC-SUR-MER
- « Les huîtres de port en port », visite 
gourmande
Rendez-vous communiqué sur ins-
cription auprès de l’office de tourisme 
Médoc Atlantique, 10 heures.
- « Découverte de la basilique et de ses 
villas », visite guidée
Rendez-vous communiqué sur ins-
cription auprès de l’office de tourisme 
Médoc Atlantique, 17 h 30.

VALEYRAC
Afterbeach : apéro tapas et dégusta-
tion de vins
Château Sipian, 
18 h 30 - 22 h 30.

VENDAYS-MONTALIVET
Concert des groupes Heart of Stones 
et C La Vie
Place du 8-Mai, 
21 heures - 22 h 30.

VENSAC
Marché nocturne
Place de l’église, 
18 heures.

JUSQU’AU 29 AOÛT

BRACH
Coloriages Pixel Art sur le thème des 
« Héros »
Bibliothèque.

EYSINES
Fertiles : festival de land art. Para-
sites, expositions des œuvres de Julien 
Mouroux et Édouard Rochet ; Refuges 
imaginaires, exposition des œuvres de 
Marine Mastin et La grande Cerfe, ex-
position des œuvres d’Olivier Thomas
Parc du château Lescombes, Bois de la 
Comtesse et Parc du Vigean.

LACANAU
Gromsearch Rip Curl : compétition de 
jeunes surfeurs
Maison de la Glisse.

LE TEMPLE
- Le Combat de livres, challenge lec-
ture (7-15 ans)
Ludobibliothèque Pass’Temple, 9 h 30 
- 18 heures.
- Quiz ludique : Viens tester tes 
connaissances sur les jeux de société
Ludobibliothèque Pass’Temple, 9 h 30 
- 18 heures.

JUSQU’AU 30 AOÛT

CUSSAC-FORT-MÉDOC
Exposition des Artistes du Haut-Mé-
doc
Château de Lauga.

SAINT-VIVIEN-DE-MÉDOC
Exposition des œuvres de Florence 
Ndje, Marilou Bourgeon et Isabelle 
Calmeil ; des lampes de Térence Barns, 
des bijoux de Béatrice Ayestaray, des 
céramiques de Nicole Brard et des 
sacs Anja Spagl
Galerie Beau Bourg.

SOULAC-SUR-MER
- « Le littoral et ses mondes englou-
tis », exposition
Musée d’Art et d’Archéologie (rez-de-
chaussée).
- « Soulac vu par Gedo ! Quand la pho-
to rencontre l’IA ! », exposition
Musée d’Art et d’Archéologie (1er étage).

VERTHEUIL
Exposition de peintures, sculptures 
et photographies et dentelles aux 
fuseaux
En l’abbaye, mardi-dimanche, 
13 h 30 - 19 heures.

JUSQU’AU 31 AOÛT

BÉGADAN
Exposition des peintures et émaux de 
Cyrielle Confoland, Julie Schalit, Mar-
tine Le Bidan et Maryse Bouchet
Château Vieux Robin (sur ren-
dez-vous).

CARCANS-MAUBUISSON
- « Carcans dans la Grande Guerre, 
1914-1918 », exposition temporaire
Musée Jean-Gasnier, maison des arts 
et traditions populaires, mardi-jeudi, 
15 heures - 18 h 30.
- « Upcycling et art textile », exposi-
tion des travaux de Michel Espaignet 
et Brigitte Wautier Sourisse
Musée Jean-Gasnier, maison des arts 
et traditions populaires, mardi-jeudi, 
15 heures - 18 h 30.

LACANAU
- Un mois, un artiste : exposition des 
peintures d’Élodie Rogel
Ludo-médiathèques de la ville 
et de l’océan.
- Exposition de peintures aquarelles
Église Notre-Dame-des-Flots.

LE VERDON-SUR-MER
Exposition des peintures et sculptures 

de Virginie Guillot de Suduiraut
Bibliothèque.

VERTHEUIL
« Coiffes civiles et militaires d’ici et 
d’ailleurs », exposition
Le Garde Mémoire, écomusée du 
centre-Médoc.

JUSQU’AU 1ER SEPTEMBRE

LE TEMPLE
Jeux d’extérieur
Ludo-bibliothèque Pass’Temple, 
14 heures - 17 heures.

JUSQU’AU 6 SEPTEMBRE

VENDAYS-MONTALIVET
Grande roue de 50 mètres de hauteur
Boulevard du Général-Leclerc, 
11 heures - minuit.

VERTHEUIL
« Traces et mémoire », exposition de 
peintures, collages et sculptures de 
l’artiste Solveig
L’Aparté, mercredi-dimanche, 15 heures 
- 18 h 30 et sur rendez-vous.

JUSQU’AU 13 SEPTEMBRE

CARCANS-MAUBUISSON
Vente des artisans créateurs de l’asso-
ciation « Des deux mains », exposition
Espace artisanal.

JUSQU’AU 20 SEPTEMBRE

EYSINES
« Vanités », exposition d’art contem-
porain par Pierre Buraglio, Claude 
Buraglio et Zipora Bordek
Centre d’art contemporain Pierre-Bra-
na, Château Lescombes, mercredi - 
dimanche, 14 heures - 18 h 30.

LACANAU
« Instants du littoral », exposition de 
l’association Kalani
La Forestière, plage Sud.

JUSQU’AU 29 SEPTEMBRE

LISTRAC-MÉDOC
« Slem », exposition
La Briqueterie du Médoc.

JUSQU’AU 30 SEPTEMBRE

ARSAC
Concours photo sur le thème : « L’eau 
dans tous ses états »

CARCANS-MAUBUISSON
« Les célébrités naufragées », expo-
sition
L’Estran.

JUSQU’AU 28 NOVEMBRE

CUSSAC-FORT-MÉDOC
Exposition posthume des œuvres 
de Paul Deligey
Corps de Garde Royal (Fort-Médoc).

JUSQU’AU 12 DÉCEMBRE

PAUILLAC
Une saga photographique médocaine, 
fausse exposition rétrospective du 
Studio Georges Lefayque, par Loïc Siri
Maison du Tourisme et du vin.

JUSQU’AU 30 DÉCEMBRE

SAINT-SEURIN-DE-CADOURNE
Exposition des œuvres de Lili Dumas
Maison du tourisme et du vin.
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CARCANS
• Carcans-plage
Tous les jours, de 11h à 19h (baignade 
secondaire de 14h30 à 18h30).
• Maubuisson Pôle (Lac)
Tous les jours, de 11h à 19h.
• Bombannes (Lac)
Tous les jours, de 11h à 19h.
• Le Montaut (Lac)
Tous les jours, de 14h à 18h30.

GRAYAN-ET-L'HÔPITAL
• Plage du Gurp
Tous les jours, de 11h30 à 18h30.
• Plage Euronat  
(Dépée Centre et Sud)
Tous les jours, de 11h30 à 18h30.

HOURTIN
• Hourtin-plage
Tous les jours, de 11h à 19h (baignade 
secondair, de 14h à 19h).
• Hourtin-port (Lac)
Tous les jours, de 13h à 19h.
• Piqueyrot (Lac)
Tous les jours, de 13h à 19h.

LACANAU
• Plage centrale
Tous les jours, de 11h à 19h.
• Plage Nord
Tous les jours, de 11h à 19h (baignade 
secondaire, de 14h à 19h).
• Plage des Écureuils (Sud)
Tous les jours, de 11h à 19h.
• Plage Super Sud
Tous les jours, de 11h à 19h.
• Moutchic (Lac)
Tous les jours, de 12h à 19h.
• La Grande Escoure (Lac)
Tous les jours, de 14h à 18h30.

LE PORGE
• Plage du Gressier
Tous les jours, de 11h à 18h30.
• Plage de La Jenny
Tous les jours, de 11h30 à 18h30.

LE VERDON-SUR-MER
• Plage de la Chambrette
Tous les jours, de 12h30 à 19h.
• Plage de Saint-Nicolas
Tous les jours, de 12h30 à 19h.

NAUJAC-SUR-MER
• Plage du Pin Sec
Tous les jours, de 12h à 18h30.

SOULAC-SUR-MER
• Plage Centrale
Tous les jours, de 11h à 19h.
• Plage des Naïdes (Sud)
Tous les jours, de 11h à 19 h.
• Plage de l’Amélie
Tous les jours, de 11h à 19h.

surveillance surveillance 
des plagesdes plages

LES JEUX LES JEUX DE L’étéDE L’étéLES JEUX DE L’été
Les solutions

• Plage des Olives (Nord)
Tous les jours, de 11h à 19h.

VENDAYS-MONTALIVET
• Plage de Montalivet  
(Centre/Nord et Sud)
Tous les jours, de 11h à 19h.
• Plages du CHM  
(Centre Héliomarin de Montalivet)
P1 : tous les jours, de 11h à 19h. 
P2 : tous les jours, de 11h à 19h.
• Plage du ACM  
(Atlantic Club Montalivet)
Tous les jours, de 11h à 19h.

drapeaux de baignadedrapeaux de baignade
Baignade  
autorisée  
et surveillée

Baignade  
dangereuse 
mais surveillée

Baignade  
interdite et 
dangereuse

Baignade  
interdite 
(pollution)

Baignade surveillée 
à certaines  
horaires

Zone de pratiques 
aquatiques  
et nautiques
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L’État à visage humain
FABIEN  TULEU

Lors de sa prise de fonction, en février 2025, le 
sous-préfet de l’arrondissement de Lesparre-Mé-
doc avait promis de fonctionner « en toute simpli-
cité et en toute accessibilité ». Il a tenu parole. Ce 
qui explique pourquoi cet homme attaché au soin 
que l’on peut apporter - aux autres comme à un 
territoire - se sent « bien adopté » par le Médoc.

Dominique BARRET 
d.barret@lejournaldumedoc.fr

Pas besoin de verbaliser. Un re-
gard suffit pour savoir à quoi 
chacun pense. Le mégafeu 

de Saumos et ses conséquences en 
cascade sont dans tous les esprits. 
L’ogre cannibalise tout ou presque. 
Comment va-t-il ? « Ça tient », répond 
Fabien Tuleu avec, dans la voix, cette 
intensité mêlée de pondération qui 
le caractérise. Dans le discours du 
sous-préfet de Lesparre-Médoc, vif et 
chaleureux, tout est ordonné, le dis-
cours organisé en différents points 
logiques. Petit un, petit deux, petit 
trois… Cette «  crise  » d’une intensité 
exceptionnelle - 220  000  personnes 
évacuées, 37  000  hectares brûlés par 
un feu couvrant 42 000 hectares - n’a 
pas tout fait exploser en plein vol. Elle 
a révélé des tempéraments, des com-
pétences, «  une solidarité spontanée  » 
à la hauteur de l’événement, «  le plus 
beau et le meilleur de la nature hu-
maine ».

« Je ne pense pas 
qu’on perde en au-
torité en essayant 
de donner un vi-
sage humain. »

Rendez-vous compte, au plus fort 
de l’événement, dans certaines com-
munes, il y avait parfois « trois propo-
sitions de repas chauds » au profit des 
personnes évacuées ou des soldats 
du feu. Il n’en revient toujours pas, 
distribue un «  immense merci  » aux 
agriculteurs, aux infirmiers, aux gen-
darmes, aux pompiers, aux enfants 
pour leurs dessins… Fabien Tuleu 
en parle avec une émotion qui ne se 
veut jamais démonstrative, évoquant, 
entre autres, des maires et des élus qui 
ont été «  exceptionnels  » à différents 
moments du feu, le maître du jeu. 
Dans cette urgence, quelques fron-
tières sont tombées. Le « tutoiement » 
avec certains d’entre eux s’est installé, 
sans qu’il ne songe un seul instant à 
revenir en arrière sur ce point. Cela 
n’aurait aucun sens. Surtout, il n’y voit 
rien d’incompatible avec sa mission  : 
« Je ne pense pas qu’on perde en auto-
rité en essayant de donner un visage 
humain. » On peut être « ferme et très 
clair sur les aspects régaliens », ne pas 
avoir la main qui tremble pour retirer 

le permis de conduire d’un chauffard, 
et rester accessible.

La confiance en ceux  
qui savent

Serviteur de l’État ? Oui, « au sens où je 
réunis toutes les composantes de la Ré-
publique et de la Nation ». Au moment 
de «  l’urgence vitale », quand le rouge 
était à son apogée et qu’il fallait faire 
preuve de sang-froid, son rôle a été 
«  amplifié  ». Les choix devaient être 
rapides, sans verser dans le « n’importe 
quoi » et le « hors cadre », comme lors-
qu’il s’est agi de créer des pare-feu en 
quelques heures. Fabien Tuleu était 
au cœur de la mêlée - et non pas à 
côté. «  J’ai fait confiance à des gens 
qui connaissent leur territoire. Il n’y a 
rien de mieux que d’écouter les gens qui 
savent  », constate-t-il, en pensant no-
tamment aux forestiers.
À présent s’est ouvert le temps de « la 
post-urgence  ». Le rythme reste «  in-
tense  ». Le temps de repos a été limi-
té, les vacances écourtées. La mairie 
du Porge est devenue son deuxième 
bureau et les visioconférences avec 
les maires sont régulières. Et puis il 
faut traiter «  le sentiment ou le ressenti 
d’abandon », ces émotions, entre « ef-
fondrement  » et «  colère  », exprimées 
par les habitants du Porge. «  Si on ne 
répond pas aux interrogations, ça va 
laisser un caillou dans la chaussure.  » 
Alors «  on doit cette opération vérité, 
afin de ne pas laisser un vide face à ces 
interrogations ». Lui n’a «  jamais perdu 
[sa] maison » et les souvenirs qui vont 
avec. «  Tant que ce n’est pas arrivé à 
quelqu’un, personne ne peut imaginer 
cette perte.  » Alors il est empathique, 
estime que «  tout peut être dit dans la 
mesure où cela se passe de manière res-
pectueuse ».

L’intuition qu’il voulait  
être « utile aux autres »

Les sauveteurs en avalanche, alors 
qu’il était sous-préfet d’Argelès-Gazost 
(Hautes-Pyrénées), lui ont démontré les 
bienfaits d’un «  retex  » (retour d’expé-
rience) réalisé avec « humilité ». En mon-
tagne, il a connu les crues et les inon-
dations, les chutes de blocs de pierre 
sur les routes. Mais rien de comparable 
avec ce diable de feu et le sentiment de 
peur qui s’est propagé en même temps 
que ses fumées colossales.
Né en région parisienne, déména-
geant avec ses deux frères aînés et ses 
sœurs jumelles au gré des affectations 

d’un papa principal dans différents 
collèges, puis proviseur d’une cité 
scolaire, il se décrit comme un enfant 
de l’éducation populaire. Le fils, aussi, 
d’une maman disparue trop jeune. De 
cela, il ne parlera pas, mettant avec 
élégance une distance avec son his-
toire intime. Dès le moment où il est 
devenu animateur puis, rapidement, 
vers 20  ans, directeur de colonies de 
vacances municipales, dans les pas de 
ses «  frangins  », il voit une «  continui-
té  » dans son parcours professionnel. 
Très jeune, il a eu cette «  intuition  » 
qu’il voulait être  «  utile aux autres  » 
et prendre soin de ceux qui n’ont pas 
toutes les cartes en mains pour s’épa-
nouir. «  Je pense que la puissance pu-
blique peut, à un moment donné, inflé-
chir des trajectoires. »
Les enfants qu’il emmenait en colo, 
venus de villes de banlieue comme 
Sarcelles ou Colombes, y trouvaient 
la possibilité de prendre, tous, au 
même endroit, un repas équilibré et 
une douche, sans oublier «  l’accès aux 

livres », chose à laquelle il tenait. Parce 
que c’était déjà, à son sens, une ma-
nière de semer « des graines », une ma-
nière d’aider à « rattraper des choses » 
pour faire « émerger des compétences ». 
Lui qui était un de ces gamins sans 
idée précise pour son avenir est de-
venu un adulte à la trajectoire pro-
fessionnelle bien charpentée, «  sans 
plan de carrière », mais qui l’a conduit 
à exercer «  des métiers passionnants  » 
dont il n’avait pas connaissance une 
fois son bac en poche.

Ne rien accrocher aux murs

Ainsi est-il devenu délégué géné-
ral d’Emmaüs France, directeur gé-
néral de l’Institut du Travail social 
Pierre-Bourdieu à Pau, directeur géné-
ral adjoint des solidarités pour les Dé-
partements des Pyrénées-Atlantiques 
puis de Charente, directeur général 
de l’organisme de gestion des Foyers 
Amitié, qui accueillent plus d’un mil-
lier de personnes au quotidien dans 

le Béarn… Chaque ligne de ce CV ex-
press, marqué par trente années « dans 
le médico-social  », mériterait d’être 
développée. Toutes ont contribué à 
forger l’expérience d’un homme qui, 
tout en incarnant la continuité d’un 
État dont il sait qu’il n’est pas « toujours 
lisible  », s’attache à «  fluidifier  » et, de 
temps en, temps, solliciter « les déroga-
tions de la main de la préfète  » afin de 
« prendre soin », d’un « territoire », cette 
fois-ci. Comme les autres sous-préfets, 
il est ici « de passage » et s’attache à ne 
« rien accrocher aux murs » des locaux 
«  qu’on [lui] prête  ». Là où l’uniforme 
uniformise, la personnalité singula-
rise. La sienne a eu son importance au 
cours de ce feu hors norme. Il se sou-
viendra longtemps de ce 22 juillet. Le 
ministre de l’Intérieur, Laurent Nuñez, 
repartait de Mérignac, où deux jeunes 
sapeurs-pompiers avaient perdu la vie 
dans un incendie. Ce message s’est 
affiché sur son téléphone portable  : 
« Départ de feu. Saumos. Mauvais. »

W

À 57 ans, père d’un fils de 22 ans qui est « un peu [son] bureau de communication pour les ré-
seaux », Fabien Tuleu se sent bien en « sous-préfet de l’océan et de l’estuaire ». PHOTO JDM
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